
Gilbert CASTANET 



AVIS AUX LECTEURS 



,v£ç? ouvra |es de la collection 
rOMNISCIENCE RADIESTHESIQUE, 

vous proposent un ensemble d'informations et de 
conseils, tables de recherches et instruments nécessaires à 
la découverte, à l'initiation et à la pratique de la 
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La. vie est plus Jolie 

i QUAND "fitiF" EST INVISIBLE 

t — v 




< !Vjê lu nuîL qu'il est beau de croire à la lumière. 

E. ROSTAND, Cyrano de Bergerac, 



AIE LES PIEDSSUR LA TERRE 
ET LES YEUX LEVÉS 
VERS LE CIEL 



Jardinologie^ 




APPLICATIONS PRATIQUES E 



Dans la nature il n'y a pas de "mauvaises 
herbes" mais seulement des herbes qui ne sont pas à 
la place que Ton voudrait, nommons-les plutôt 
"herbes adventices". 

Tout dans la nature est à la fois Médaille et 
revers, il faut le savoir. L'équilibre n'existerait pas s'il 
n 7 y avait le plus ^ - le moins, la nuit ~^Je jour , le 
noir^-le blanc, etc. . . 

Cest grâce aux contraires que se construit 
. l'équilibre, 

- L'Arbre attire f Eau 

- L'Eau attire l'Arbre, 



J'ai besoin, comme un arbre, 
de la profondeur des racines 
et de l'immensité du ciel 
pour me tenir debout. 

Paul Claudel 
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LA JARDINOLOGIE 



A la lumière de la RADIESTHESIE, entre 
TRADITION et MODERNISME, l'auteur, vous 
propose une autre façon de "jardiner", où chaque 
règne a sa place naturelle et sa raison d'être ... 

GILBERT CASTANET vous livre ses petits 
secrets de "JARDINOLOGIE" ou sa façon 
personnelle d'appréhender le réel palpable et 
l'invisible présent d'une si belle nature dans laquelle 
nous vivons. . . 

Sa curiosité innée l'a poussé à approfondir 
ses connaissances intuitives et instinctives de 
l'ESPACE JARDIN par une approche du cote 
invisible et obscur de la vie en ce lieu. . . 

Aidé d'un pendule, d'une simple baguette 
de bois en forme de V, il est des plus passionnant 
d'entraîner sa sensibilité, de découvrir les diverses 
ENERGIES qui régissent la destinée d'un pot de 
fleurs, la bonne fin des cultures que nous chérissons. 
Quel plaisir de ressentir réellement ces 
manifestations, ce respir du ciel et de la terre ! Quelle 
satisfaction intérieure de savoir analyser 
instinctivement les besoins de nos plantes ! 

N'est-il pas merveilleux de pouvoir enfin 
dialoguer avec toutes ces énergies de la nature avec un 
simple pendule ! 

C'est par la traduction de ces divers 
ressentis en une "PERCEPTION SENSIBLE" que la 
JARDINOLOGIE présente un intérêt certain. . . 

Devenir JARDINOLOGUE, un ART et une 
SCIENCE, UN "CONCEPT FUTURISTE" pour 
s'imprégner des lois, de l'âme et de la pensée de 
l'ESPACE JARDIN... 
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UADIESTHESISTE - JARDINOLOGUE 
UN METIER, DE NOMBREUX SERVICES... 

Le Radiesthésiste Jardinologue de par ses 
t annaissances techniques de la culture et des divers 
tbpoets du jardinage, par l'apport de sa sensibilité 
i «licsthésique, sera à même de répondre aux diverses 
t|U< stions et résoudre les nombreux problèmes liés à la 
• ullijre des diverses plantes. 

Par les nombreux tests et recherches 
i ttliiîsthésiques il peut apporter, adapter aux 
n « liniques classiques, des éléments nouveaux plus 
l'ipisonnalisés, améliorant sans cesse la qualité, le 
1 1 mlcment, la résistance aux divers éléments naturels 
Mii M orologiques, (le froid, le vent, la grêle), et toutes 
nutics perturbations venant du ciel ou de la terre. 

Il déterminera les divers phénomènes qui 
i iiiunu'iit la bonne germination des semences, la 
vimlih' des cultures, les maladies et parasites, les 
in m es du sol en éléments nutritifs. 

Analysant la composition du sol, son PH, 
ï . t Xcès et ses manques en azote (N), phosphore (P), 
p'.Mnssi; (K), il est à même d'indiquer les corrections 
fi 1 i '/.aires a apporter par une fertilisation intelligente 
l'uiUi l'indispensable regénération de ce sol... 

Initié aux secrets des anciens jardiniers, 
"ii ve M aux techniques modernes, il propose les 
meilleures solutions à chaque type de plante, à 
i luquc lype de cas. 

Ses connaissances en botanique lui 
in i mettent de vous prévenir des dangers entraînés par 
h ■ plantes toxiques, des accidents qu'elles 
invoquent et des diverses allergies. 
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Il vous enseigne le MIEUX VIVRE grâce 
cmv niantes celles que nous connaissons bien, 
féSime Courants du jardin, légumes beaucoup plus 
méconnus aiS 'diverses propriétés, celles qui soignent, 
qui guérissent, qui tonifient. 

Bien des plantes apportent d'autres 
services il y a celles qui ionisent 1 atmosphère, 
éUmmem les odeurs, certaines nuisances, pollutions, 
ceffes qu aUénuent lès ondes nocives dues aux écrans 
oarfois ttlluriques. La plante spontanée apportent de 
Splet infomations'sur les diverses questions que 
l'on se pose. 

Le Radiesthésiste Jardinologue qui connaît 
tout ceci se fera un grand plaisir de vous initier et de 
vous faire profiter de ses connaissances. . . 



LÀ JARDINOLOGIE A LA PORTEE DE TOUS 



En raison de l'importance que prennent 1 es 
végétaux dans le quotidien de notre vie ; djj i nombre de 
personnes concernées, les applications de cette 
S de cet art qu'est la jardmologie, sont 
nombmses, ^portantes, d'un intérêt toujours 
croissan . 

Aidé du pendule, ajoutons qu'elle répond à 
des questions que Ton ne sait souvent résoudre par les 
moyens classiques. 

Le jardinologue radiesthésiste pourra t faire 
avec un maximum d'intérêt et de résultat, diverses 
recherches sur les végétaux. 

Ainsi armé il obtiendra une meilleure mise 
en valeur de son terrain, obtiendra le maximum de ses 
légumes, fruits, fleurs et plantes diverses. 
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Cet art doublé de la science est à la portée 
de tout le monde avec un peu d'entraînement au 
pendule et la mise en pratique de quelques bases de 
départ. 



LA JARDINOLOGIE INSTINCTIVE... 

Le paysan d'hier est disparu, le père 
Baptiste n'est plus. Lorsqu'on remonte pas à pas le. 
cours du temps, on s'aperçoit de la décadence de la 
culture naturelle. 

On brûle sur l'autel du présent les acquis du 
passé, on apporte sur un plateau de déchéance la vie 
artificielle, la nourriture en pilule, les plats irradiés et 
congelés. 

Le paysan d'autrefois travaillait en étroite 
collaboration avec sa terre, vibrait avec elle, 
analysant ses moindres besoins, désirs et défaillances. 
Lorsque son fils travaillait à ses côtés, il l'initiait peu à 
peu aux rythmes saisonniers des mystères de la 
nature. De génération en génération, la transmission 
se faisait oralement et sur le tas. 

L'école pratique joint à l'expérience de 
l'ancien apportait l'idéale pensée de la culture 
parfaite et l'art du jardinage instinctif. 

Aujourd'hui, celui qui a la chance d'avoir 
un coin de terre, ne serait-ce qu'un pot, peut encore 
apprendre à développer cet instinct que chacun 
possède au tréfonds de lui-même. 

Les observations des aînés depuis des 
lustres permettaient à l'initié de se retrouver dans le 
cours des saisons. 



6 



Quand le buisson du champ pentu verdira, 
ce sera le signal du labour de printemps. Les plantes 
sauvages suivant leur cycle servaient de repères. A 
l'automne, le labour se fera quand les mures seront 
finies. 

Mais petit à petit cette sûreté instinctive se 
perdit, remplacée par les renseignements météo dont 
il me semble, sans vouloir choquer personne et mettre 
en doute leur bon travail, ne sont pas très fiables au- 
delà de quelques jours. 

Le paysan avait sa météo dans la peau, son 
corps dégageait de nombreux renseignements dont il 
connaissait le code, il possédait un sens très fin de 
prédilection du temps. 

Ce trésor, cette somme de connaissance 
innée et acquise, s'est peu à peu dissipée et seuls 
quelques originaux la possède encore aujourd hui. 

En se guidant au cours et au décours de la 
lune, il pouvait à coup sûr obtenir une bonne récolte, 
le semis étant fait au moment idéal. 

Je pense que l'on peut avoir toutes les 
techniques et données théoriques si pertinentes 
soient-elles, toujours est-il qu'on ne réussira dans la 
culture que par vocation et amour, avec une mentalité 
appropriée, une observation aiguisée des secrets de la 
nature que l'on découvre très lentement. 

Aujourd'hui il est vrai, plus qu'hier, les 
nouvelles technologies d'hybridation ont modifie les 
caractéristiques des plantes. Certaines naissent, 
d'autres disparaissent. 

De la toute première pomme de terre de 
Parmentier, en quelques siècles en sont nées quelques 
1 .600 variétés. 
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Ces variétés, parfois il est vrai, bien 
|m ( fui Minutes en quantité et qualité, résistantes aux 
mimitHus et parasites, ont apporté un mieux, mais 
mi^m Bltcution, toute médaille a son revers. 

Les plantes sont devenues mutantes, 
i ipiidruses, parfois fragiles, instables, voire 
tl uiKornises pour la santé. Les phénomènes de 
•J< i fldeflee végétale sollicitent l'attention, 

Ces variétés nouvelles dégénèrent 
<;»|Vltlcii)L-nt ; il est parfois difficile d'obtenir des 
i #>u 11 4i ls constants au fil des ans, 

La terre, les plantes, l'eau, l'air sont vivants 
mtns ils ont des limites d'équilibre à ne pas dépasser. 
I h noire fin du XX e siècle, les pollutions de toutes 
m les doivent alerter notre conscience à tous. Ozone, 
HjÈiïc:. eutrophisantes, dégradation du milieu 
l-tjiittiique, maritime, terre empoisonnée par les 
\ n| ml les pesticides et autres pollutions. 

Eutrophisation : perturbation de l'équilibre 

• Iiinnque et biologique des eaux. Les excès d'azote 

i «li phosphore favorisent le développement excessif 

• I nlfiies bleues qui se concentrent en flocons à la 
m Lue Leur décomposition donne des composés 

[OAupjcs tels que l'ammoniac et l'hydrogène sulfuré, 

• n même temps que disparaît l'oxygène, amenant la 
niott de nombreux poissons. 
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LE SOL, MILIEU VIVANT 



La terre organisme vivant a ses limites. Le 
sol est soumis aux lois du monde organique. 

Il possède une donnée de production 
maximum déterminée par divers éléments : 

. sa composition (support minéral, roche 

, son état physique (collant sableux, 
argileux) 

.ses propriétés propres (PH, alcalinité, 

acidité), , . 

le climat (intempéries, exposition), 

[ les façons culturales (programme de 
culture, à la main, mécanisées), 
la flore, spontanée, cultivée, 
les éléments énergétiques (travail des 
racines, chlorophyllien, ionisation, gaz 
divers, fermentation des détritus du sol, 
des substances multiples et diverses en 
décomposition), . ^ 

. l'environnement proche (foret bosquet 
d'arbres producteurs d'énergie, d oxygène 
et d'ionisation). 

En augmentant à outrance la production 
par rapport d'engrais, il s'en suit un déséquilibre 
grave sur la vitalité du sol. , u . , 

Il est bien connu que la chaux enrichi le 

père et ruine le fils. 

Pour conserver à la terre sa fertilité, il faut 
connaître ses limites, Il en est ainsi également pour 
rélevage. 



En gavant une vache de farine et de 
tourteaux, on augmente nettement la production de 
mauvais lait. L'ensilage absorbé est véritablement un 
excitant précieux. La part d'ensilage mangé par 
l'animal en une journée équivaut à 6 litres de Whisky. 
L'éleveur a du lait en quantité, sans qualité. Au 
détriment sexuel et reproducteur (vêlage difficile, 
avortement fréquent, stérilité), s'ajoutent 
streptocoques, virus et microbes divers qui font leur 
apparition et des dégâts de plus en plus considérables 
de jour en jour. 

De plus en plus nous créons des animaux 
dont la longévité est compté, plus performants mais . 
plus fragiles, en somme presque de la vie 
superficiellement entretenue. 

Est-ce donc la quantité que nous voulons 
pour notre santé ou la qualité pour un meilleur 
équilibre ? 

C'est un choix raisonné que nous devons 
faire rapidement pour nous même et les générations 
futures. 

Aujourd'hui le choix est soit au jardin 
chimique à grande productivité, de faible capacité 
énergétique, soit au bio-jardinage dont la quantité 
diminue considérablement, mais a grande qualité, 
gage de potentiel santé. 
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LA JARDINOLOGIE 
AU SERVICE DU SOL 



L'analyse du sol est indispensable avant 
tout travaux, Il est bon de connaître les 
caractéristiques de la terre nourricière. 

Prenons en une poignée et faisons sa 
connaissance- certaines données sont faciles à définir, 
certains défauts et qualités sont visibles, palpables. 
D'autres, tels les accords vibratoires avec les divers 
supports, engrais, emplacements, exposition et 
plantes entre elles, ne tombent pas forcément sous la 
vue et le sens et ne peuvent être mis en évidence par 
l'analyse faite en laboratoire. 

C'est là que le Radiesthésiste Jardinologue 
affinera les données de l'analyse physique et chimique 
officielle. 

Suite au diagnostic de l'analyse scientifique, 
le jardinologue testera au pendule les diverses 
données et les affinera en fonction de ses résultats, 
notamment : 

le dosage, 

le meilleur stade végétatif d'application, 

le meilleur produit, 

le moment favorable, etc. . . 



Par la bio-analyse, 
les résultats seront encore plus probants. 



Il est certain que l'analyse chimique ne peut 
en aucun cas déterminer les conditions biologiques et 
vibratoires du Sôf. Voir comment pousse la flore 
spontanée ou cultivée apporte un bien meilleur 
enseignement (luzerne, cresson et autres plantes). 
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L'ANALYSE "A LA BECHE" 

Il est très intéressant de pratiquer l'analyse 
à la bêche (analyse biologique qui apporte des 
éléments majeurs). 

Pratiquer donc une fouille-tranchée de 
50 cm de profondeur, permettra de distinguer ces 
diverses informations ; 

, type de terre, 

, couches diverses superficielles, 
. strates d'apports, 
. couches profondes, 
. roche mère, 

. travail, comportement des racines. 

On pourra ainsi reconnaître les apports 
successifs faits depuis des années, précipités en 
sous-sol, hors de portée des racines. 

L'analyse des organes aériens des plantes, 
Liges, feuilles, fleurs, fruits, graines apporteront des 
informations performantes sur les excès et carences du 
sol. 



LÀ PREFERENCE DES PLANTS 



L'apport en élément simple ou composé ne 
peut être fait au hasard. Chaque plant a des besoins 
personnalisés par son cycle végétatif propre et son 
emplacement. 

Ainsi, l'exposition (au soleil, à l'ombre) 
régira l'humidité à apporter ; 

le support (argile, sable, humus) 
donnera différent PH ; 

le voisinage (association avec 
d'autres espèces) modifiera bien des paramètres, 
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11 est bien évident que les légumes fruits 
(tomates, melons) n'auront pas les mêmes besoins 
que les légumes feuilles (choux, salades) ou Les 
légumes racines (pommes de terre, carottes). 

Il est donc bien évident que l'analyse 
chimique classique et bio-jardinologique sont 
parfaitement complémentaires, rendant ainsi de 
nombreux services. 

A mi-chemin entre l'ART et la SCIENCE, 
cette analyse bio-jardinologique vous permettra 
d'entrer rapidement en vibration avec votre sol 
puisque vous allez vous servir du pendule et des 
témoins présents visibles sur le terrain que sont : le 
sol, la flore, la faune, etc. . . 

Dans la plupart des cas, le terrain entourant 
la maison est traité par le constructeur en parent 
pauvre et sert de décharge à matériaux, sans aucun 
respect pour sa mission future de support vivant. 

Les lotissements modernes sont situés de 
plus en plus sur des terrains arides, marécageux, bien 
souvent impropres aux cultures. 

Lorsque par heureux hasard, le sol est 
fertile les terrassiers se font un vicieux plaisir, si 1 on 
n'y prend garde, d'emmener au loin ce merveilleux 
support pour quelques malheureux francs, laissant le 
futur propriétaire avec une terre graveleuse, 
inutilisable. 

Alors commence pour celui-ci la recherche 
du trésor précieux qu'est la terre végétale dont on 1 a 
dépouillé sans aucun scrupule. Cercle vicieux dont 
chacun paye chèrement la note à la sortie. 
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L'EXPLORATION DU TERRAIN 



Il est assez rare, surtout sur un terrain assez 
.grand, que la terre soit partout de même composition. 
Ainsi peut-on trouver des terres sableuses, calcaires, 
argileuses ou humifères. 

Il est facile de reconnaître ces différentes 
(erres, couleur, composition, granulométrie. Loin 
d'être un handicap, la diversité des sols d'un même 
jardin peut amener des succès intéressants. 



I 'ANALYSE BIO-JARDINOLOGIQUE 

L'analyse bio-jardinologique est une 
analyse de la vie du sol. Elle prend en compte tout 
l'environnement naturel du sol, le support, ses divers 
composants, la flore indigène, ses composants 
vivants, ses micro-organismes. 

1. Pratiquer l'analyse à la bêche : c'est une 
rétro-analyse du sol permettant de connaître le passé 
historique du sol en fonction de ses strates. 

2. Les diverses couches minérales offriront 
des possibilités de régénération en fonction de leur 
composition. La couche arable peut être en effet fort 
différente du sous-sol. Il est souhaitable quand c'est 
possible de découvrir les aspects de la roche mère 
(basalte, schiste, calcaire, granit, etc.). 

3. Pratiquer l'analyse des parties aériennes 
et la détermination des espèces spontanées et 
cultivées, les arbres et les arbustes, gazon, etc.. est 
important. 
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LES DIVERS ELEMENTS D'ANALYSE 



Dans tous les . sols fables iës 
constituants physiques principaux sont au nombre de 
quatre. 

1 L'argile : qui est le ciment de liaison 
assurant la cohésfôn de l'ensemble. C'est l'élément de 
rétenUon de l'eau et des fixations des engrais. 

2 Le sable: c'est l'élément cle division 
d'aération du sol, d'autant plus que ses éléments sont 
importants (granulometne). 

1 Le calcaire : c'est le carbonate de chaux 
dont l'effet' chaque permet la neutralisation de 
l'acidité du sol. 

4. L'humus : c'est le seul élément organique 
/ nrérédents d'origine minérale). esi 

C e £ ufvïvam de la" terre qui permet une 
éternelle évolution grâce aux micro-organismes qu> le 
composent. 

Enfin, les oligo-éléments divers » apportés 
par la transformation permanente de ces quatres 
éléments. 
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L'HUMUS 

— 



C'est la partie la plus intéressante d'un sol 
car sans cet humus il est très difficile d'obtenir de 
bonnes cultures. 

D'ailleurs la culture en Chine repose essentiellement 
sur l'ÀRT quasi religieux de fabriquer de l'humus. 

Nous appelons humus la substance 
organique du sol quand celle-ci a été bien digérée par 
le processus biologique de fermentation, 
décomposition et oxydo-réduction. 

L'oxydo-réduction est faction chimique 
d'un corps oxydant sur un corps réducteur, lequel a la 
propriété de diminuer l'oxygène d'un corps et de le 
désoxyder. 

Exemple : le charbon de bois est un 

réducteur, 
une terre acide est un oxydant. 

L'oxydation provient donc de l'action 
chimique d'un corps oxydant, 

La réduction est l'opération par laquelle on 
enlève l'oxygène d'un corps qui en contient. 

Il y a lieu de distinguer deux sortes 

d'humus : 

1. L'humus cru 

2, l'humus élaboré 
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1. UHUMUS CRU 

Cet humus brut contient encore racines, 
feuilles, déchets divers non transformés par les 
micro-organismes. Il a peu fermenté, n'est pas encore 
suffisamment décomposé pour être utilisable par les 
plantes. 



2 T 'HTIMU S FTN ELABORE 

Cette substance est donc l'humus fin 
élaboré, bien décomposé, prêt à l'emploi, 
directement assimilable par les plantes. 



COMMENT FABRIQUER L'HUMUS 



La meilleure façon de fabriquer l'humus 
végétal est le compostage des déchets de plantes. 

L Les matériaux de départ font la qualité de 
F humus. Les meilleurs à utiliser sont: les feuilles, 
fumier, déchets végétaux divers, détritus de cuisine, 
tontes de gazon, les résidus industriels, laine, cuir, 
fruits, raisin, betterave. 

2. Il est indispensable de bien étaler ces 
déchets par couches de 20 cm d'épaisseur 
entrecoupées par 20 cm de terre arable. Pour 
accélérer le processus de décomposition, il est bon de 
rajouter un activateur biologique et monter ainsi un 
tas de 1 m 2 sur un mètre de hauteur, 

3. Couvrir le tout avec un plastique pour 
provoquer pendant quelques jours une montée de 
température à 65°, façon efficace de tuer graines et 
herbes adventices, voire les insectes indésirables: La 
fermentation étant au maximum en pleine lune, 
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prévoir cette opération pendant les 7 jours qui 
précèdent et les 7 jours qui suivent. Enlever le 
plastique après le coup de feu pour favoriser la 
décomposition, une certaine aération étant nécessaire 
pour un composte de qualité, 

4* En fonction de divers éléments tels que la 
chaleur, l'humidité, la saison, le radiesthésiste testera 
le nombre de jours nécessaires et supplémentaires 
pour le coup de feu (7 jours étant un chiffre 
approximatif non absolu). 

Il est nécessaire d'humidifier le tas pour la 
bonne fermentation, aussi testerez vous au pendule le 
nombre de litres d'eau nécessaires. 

Le taux d'humidité du tas doit approcher les 
50% (comme une éponge imbibée). En aucun cas il ne 
doit avoir les pieds dans Peau. 

Excès ou manque d'humidité freine, voire 
bloque, la transformation bactérienne. 

Les apports de plantes aromatiques et 
officinales sont le gage d'un apport intéressant 
(f oligo-éléments. Ainsi l'ortie, la prèle, le pissenlit, la 
camomille seront particulièrement privilégiés. 

Profiter du pendule pour en trouver 

d'autres. 



QUALITE D'UN COMPOST FINI 



Le compost fini est un apport important 
d'humus, de micro-organismes et de vers de terre, 
véritables laboureurs du sous-sol. 

Le PH du compost doit être légèrement 
alcalin, 7-8, une structure acide étant moins 
intéressante. 
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Un compost de qualité supérieure est 
exemnt de germes pathogènes, a une odeur de terre 
fraSmenf labourée. Un mauvais compost a une 
odeur de foin moisi, chaud, acide, piquant le nez. 

La plupart des plantes se complaisent dans 
un PH neutre 7. Le maïs et la tomate préfèrent un sol 
plus acide. 

Le pendule vous informera sur l'état et la 
valeur de votre compost. 

Posez la question : quel est le PH de ce 
compost ? Comptez de 1 à 14. 

Convient-il à cette plantation de 

Kr'teefîaTu^élttribue, une note sur 20, par 

exemple. n 0 

Ce compost ménte-t-il 16 sur jp l 
Quel est son pourcentage d éléments ! 

En sachant que la composition idéale d'un 
compost fini est : 

7 o Calcium \% 

i" t " i s Magnésium 1% 

LhL() S 2% Manganèse 1% 

PoSelî^P/o Oligodiverl (traces). 



CONSEILS PRATIQUES 



Mélanger toujours les déchets relativement 
élastiques (tiges, brindilles) à ceux 
se tasser à l'excès (coupe de gazon) ce processus 
favorise^ la fermentation par une meilleure aération. 

Enfouir aux doses de 1/2 m 3 au 100 m 2 . 
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SUBSTANCES ORGANIQUES ET 
MICRO-ORGANIQUES 



Un bon sol de jardin contient environ 5 à 
10% d'humus ou matière organique, soit 50 à 100 gr au 
kilo mètre carré. 

Le poids d'un mètre carré d'une épaisseur 
de 1 cm pèse environ 2 kg. Nous pouvons donc 
espérer trouver au moins 1 0- 1 5 cm de matière 
organique vivante, soit 20 à 30 kg au m 2 . 

Le poids de 1 m 2 de terre travaillée sur 
1 5 cm représente un poids total de 300 kg environ. 

Poids approximatif de micro-organismes 
au m 2 : 30 kg, 

Champignons (actinomycètes)70 gr 
Champignons divers et algues 50 gr 
Bactéries 55 gr 

Protozoaires 285 gr 

Poids de vers de terre 80 gr 

Les micro-organismes sont donc les corps 
vivants présents dans le soi, qui se développent par 
l'aération de la terre et qui travaillent sans relâche la 
décomposition de la matière organique. 

Ainsi il est indispensable pour favoriser le 
1 1 avail des micro-organismes d'alléger et aérer 
ouvent la terre, notamment après tassement par les 
pluies. 

Attention, si votre sol contient moins de 5% 
d'humus, sa fertilité est fortement perturbée, voire 
i ompromise. 

Faîtes un test pendulaire ! . . . 
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LES VERS DE TERRE 



La présence de vers de terre en quantité 
suffisante est un indice de la bonne fertilité d'un sol. 

Son rôle est mécanique, c'est un laboureur 
infatigable. Véritable artisan aérateur du sol, il 
transforme gratuitement la structure du sol et permet 
une importante économie d'eau. 

Un seul lombric travaille à lui seul environ 
300 kg de terre par an. 

Cette terre, absorbée par le ver de terre est 
rejetée par celui-ci, transformée et enrichie en 
éléments N P K, magnésium et rendue parfaitement 
assimilable par la plante. Voilà un formidable 
exemple d'entraide entre deux règnes. 

Le lombric produit journellement son 
propre poids en humus, d'où son utilité précieuse. 

Attirez les vers de terre dans votre jardin en 
favorisant les cultures d'oignons, chicorée, valériane, 
en plantant chêne, acacia, aulne, bouleau, sureau, 
dans votre jardin. 

Gros rouge de compost ou bleuté des 
champs, ces deux variétés de iombric sont fort utiles, 
mais attention, facilement détruits par les détergents. 
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IUMIERS ET PURIN 



Les divers fumiers sont des apports très 
importants d'humus et d'énergie. Riches en 
micro-organismes, ils sont indispensables à la vie du 
ol. 

Comme matière vivante, ils doivent être 
utilises à bon escient, et enterrés dans les 15 cm de la 
touche fertile pour qu'ils puissent continuer leur 
iransformation en humus. 

Ne jamais les laisser en surface, les enfouir 
.ni plus tôt car ils perdent rapidement l'azote qui est 
ij'cs volatil. Leur valeur énergétique chute de 20% en 
» jours s ils sont laissés à l'air libre 



I KS FUMIERS CHAUDS 



Les fumiers de chevaux, volailles et 
moutons sont des fumiers à fort pouvoir calorifique 
U« sont particulièrement utilisés pour confectionner 
îles couches chaudes auxquelles il faut rajouter orties 
inugeres et pailles. Ces fumiers sont bons pour les 
Hi'urs en petites quantités. 



I KS FUMIERS FROIDS 



Les bovins et les porcs sont les pourvoyeurs 
OC ce type de fumier. 

Une fumure de 4 à 5 kg au m 2 est suffisante 
rcUention, une fumure mal faite ou trop récente peut 
JOmier du goût à vos légumes. Ainsi préférez l'apport 
! <i<- 1 umier bien décomposé en début d'automne. 
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LE PURIN 



Le purin est d'un emploi délicat. Bien 
utilisé, coupé d'eau dans une proportion étudiée au 
pendule, son apport présente quelque intérêt. 

Mal utilisé, en période trop chaude par 
exemple, hors l'odeur désagréable, il deviendra 
néfaste. 

Mal réparti, mal équilibré, il apportera au 
sol : acidité excessive, développement de herbes 
adventices caractéristiques, et déséquilibre végétal 
par disparition de certaines espèces. 

Très riche en potasse, s'il est mal utilisé, il 
entraîne par le biais de la chaîne alimentaire des 
déséquilibres de santé chez l'être vivant. 

Coupé à l'eau, c'est un adjuvant très 
intéressant en arrosage sur compost. 
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LES JARDINOTESTS 

ET TABLES DE RECHERCHES 



La mise au point de jardinotests et tables de 
recherches, par une approche radiesthésique 
permettra à tout un chacun de les utiliser comme 
lemoins et aide-mémoire dans les divers travaux que 
vous mettrez en place dans votre jardin. 

Ainsi équipé de ces jardinotests et tables de 
recherches, vous pourrez utilisez au mieux votre 
pendule et vos capacités radiesthésiques. 
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^IDENTIFICATION 
DE VOTRE SOL 



Il est primordial de savoir, avant d'engager 
la mise en culture, quel sol est le vôtre. 

Il est vrai qu'il existe une multitude de 
terrain en fonction de divers critères, cependant, il se 
dégage quatre éléments principaux qui permettent de 
classer un sol dans telle ou telle catégorie de base que 
sont : 

. les terres dites franches 
. les terres dites argileuses 
. les terres dites calcaires 
. les terres dites sableuses 
, les terres dites humifères 

avec les différents complexes classiques qui en 
découlent et qui sont traditionnellement classés ainsi : 



les argileux 

afgilo-sableux 
argilo-calcaire 
argilo-humifère 


les sableux 

sablo-argileux 
sablo-calcaire 
sablo-humifère 


les calcaires 

calco-argileux 
calco-sableux 
calco-humifère 


les humifères 

humifère-argileux 
humifère-sableux 
humifère-calcaire 



la terre franche 
ou 

terre idéale 



IES TERRES ARGILEUSES 



aux chaus S ?rese7aL S out!k Urd ? 61 ColIent dément 
est froid et humide K notamment quand le sol 

surface ef prtLdémlif tfèS dess échées en 

dures. La S d cef ïSîf «t m ?} tQU ^ et 
craquelée. sois est re tractée et 

l'élément àS^£9SS^^ argUeUSe dont 
d'environ un tiers S 6 dans des Proportions 

une fois ^ït^t^r^l*™ qUi ' 
l.ant entre eux les autres éléments U ° mastic 

à travaille ^en'tome^ltuaSn^^r 6 ^ 1 ^ et dim ^ 
sol froid est ion? à r!SfW ? ff* ° U humide - Ce 
matières organiques du i l dec ? m P°^ mal les 
rétention en eau S& f ° rte com Pacité et 

naturellement!^ lÏTek^Tw sont 
e ( Hês emmagasinent aussi un "S 
pluie ou d'arrosaee nu' Ju ^ antlte d eau de 
progressivement au'pfofit TesflZj^ 



I ERRE ARGILEUSE :1a reconnaître 



^ laissez r ?a1 0 U m n b e er d f e vot?e e ffièuf? ^ 
ecrase ^ns s'effriter, c'est de l'argile ' 51 C " e 

iccipientd'ea^isseMalhp! 6 ' ^P 1 * dans 
c'est une terre argileuse ' 51 ^ reSte intacte < 
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Pour tirer le meilleur part, de ees «Très, i 

faut bêcher tôt .» f ™ % f^es, laissez les 
suffisamment ramollie par les P ^ effr ter0 „, 
mottes mtaetes le sel et le ^ b fu m U re 
^fRracement. Enlouir par LUia \ j p fumier ou de 
oSque : 500 kg de f a Xu{ de pSurs années 

^ fertUe ' 

Tare (suivant les données 
décoagulation de l argile. 

Ainsi P-Pareava^, pourra 

attendre les prémices du P^P^ st suffisamment 
culture dès ressuyage et Mors <p ^ ller peu 



LES TERRES SABLEUSES 



Sa couleur ne ^^^^ " 
structure est plus parlante. Elle ^ ^ ^ et 
inconsistante, vous ne pouv c 

elle se désagrège '^{f^'Sle facilement en toute 
Légère, elle se tw* rap idement après la 
saison. Ce sol devient praticable rap 
muie. aot à dominante siliceuse, i 

• C nÔur taV* " silice, 0 de ealibre plus ou 
composée pour les j/ 
moins important. 

Etes se réchauffent «*. vi« ; » 
l'eau et l'air passent facilement- Ce so rétention 
Schement par son f^XosTess^ntieUement es 
iiLT^J^^ - de plus rettent mal 
les apports. 
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L'amélioration de ces terres passe par 
l'apport d'argiles en période hivernale, argiles 
concassés de préférence pour leur donner du corps. 



TERRE HUMIFERE 

Sombre, voire noire, cette terre est 
composée de très nombreux débris végétaux (feuilles, 
brindilles, mousses). C'est la terre des sous-bois, le 
terreau, elle est grumeleuse et friable. 

Elle résulte de la décomposition des 
matières végétales et de leur transformation en 
humus. 

Elle est facile à travailler par temps sec car 
légère, plus en poids lorsque elle est mouillée. 

Souvent acide et de ce fait difficilement 
assimilable par les plantes, ce type de sol a besoin de 
chaux ou calco-magnésie pour neutraliser son PH 
acide. 

Ce sol reste potentiellement riche en 
éléments nutritifs. Il retient bien Peau tout en étant 
perméable. Il se réchauffe facilement, est aussi le 
terrain prédestiné des végétaux dit de terre de 
bruyère, 

Correction par apport d'argile, sable et 

calcaire. 



TERRE CALCAIRE 

D'aspect crayeux, elle peut être blanchâtre 
ou sombre. Elle est sèche, poudreuse. Collante après 
ta pluie, elle croûte facilement en séchant, perturbant 
les racines par difficultés d'extension. 

La gelée la soulève fortement. Ce sol retient 
mal les engrais, par contre les fumiers et compost s'y 
décomposent vite. C'est une terre perméable qui se 
réchauffe vite au printemps. Les plantes ont la 
fâcheuse habitude de chloroser facilement en ces sols. 
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Pour tirer le meilleur VfâSfgStâ 
terre, un apport massif «comp . 
terre de bruyère est nécessaire. 



LATERRE FRANCHE OU IDEALE 



Cette terre aux Pff—ffSt 
équilibrées entre les >*«S 1 *f£ éléments 

des plantes. m» à travailler perméable tout en 

Elle est facile a travailler, p pource ntage 

gardant un ™™ m ™JXZTb£n les fertilisants 
d'humus est bon et elle reue 

apportés. 

Sa composition : 

coble 65 - 70% 
Argile 13 -m calcaire 5-7»/. 

Humus 5-lU/o 

rvtte terre franche contient en outre sous 
form edet?ac?deTombreuxoli g o-élements. 

SonPHest.équilibréà6,5-7. 
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LES OLIGO-ELEMENTS 



Apporter des oligo-éléments à votre sol est 
primordial pour le bon équilibre et la santé de vos 
plantes. Ainsi, par des composts de ces 
végétaux, enrichirez-vous le sol de : 

calcium avec: ortie, blé, avoine, chou, épinard 
cobalt 
cuivre 
fer 



: lentille 

: aubépine, navet, oignon, poireau 
: légumineuses, épinard, chou, lentille, 

blé, avoine, seigle, persil, carotte 
: pissenlit, orge, tomate, raisin, radis 
: algues, ail, oignon, épinard, tomate, 

chou, cresson, raisin 
: betterave 

: blé, avoine, maïs, orge, betterave, 

épinard, pomme de terre 
: levure de bière 
: ail 

: prèle, ail, échalote, ciboi 
: raids, raifort, radis noir 
: cresson, blé, orge, tomate, êt.. 
: artichaut, chou, pissenlit, céleri, 

pomme de terre, lithothamne 
: laitue, carotte, haricot, chou, oignon, 

tomate, épinard, cresson 
: chou, épinard, navet, carotte, 

pomme de terre 
: ail, carotte, melon, poireau, radis, 
céleri, tomate, oignon, pomme, raisin 
phosphore : ail, céleri, carotte, oignon, poireau, 

pois, tomate, raisin 
potassium : blé, pomme de terre, chou, haricot, 
poireau 

lodium : céréales, ail, pomme de terre, oignon, 
cresson 

i e blé et les fruits sont des fournisseurs privilégiés de 
nombreux oligo-éléments, ainsi que le pollen des 
llcurs. 



fluor 
iode 

lithium 
magnésium 

or 

sélénium 
silice 
soufre 
/inc 

manganèse 
nickel 
iirsenic 
Inome 
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t a FONCTION 

DES elementWhEî!^ 



, i7 OTE L'azote est ^™^S»TÂ 

N-AZQIfi , ant e 5 , cet . ™ eur de la 

te*»*, c'est ^'«r^^e'nfessentie, tenant 
^reSnS't^nVptote.es. _ 

U manque molles et 

pat une. végétatif s0^--^ ir (pis seux). La 

'^fnnri est languissante et rabougne. 
végétation est Lang de 

L'excès d'azote se tradu-t pat des p 

« faut savoir - les b% ^ 

to T e wfet&u r d'azoîr.e.s les bouleau, 
producteurs et 

aulne, acacta, etc.. j 
Un apport normal 0 »e vo yert sombre e t 
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P - PHOSPHORE L'acide phosphorique exerce une 

action favorable en stimulant la 
formation des racines et en favorisant la floraison, 
fructification et maturation des grains, consolide les 
tissus. 

Une carence en phosphore se voit par des 
feuilles vert foncé, bronzées ou tachées de rouge, des 
rameaux grêles ou mal formés, peu de fleurs, 
uvortement de celles-ci et maturation tardive des 
fruits restants. 



K - POTASSIUM Cet élément stimule la végétation 

générale de la plante, la 
floraison, commande la fabrication et le processus de 
reserves des substances nutritives. Elle régit le 
phénomène de résistance aux maladies et parasites. 

Une carence en potasse provoque des 
nécroses brunes sur la pointe des feuilles, sur les 
bords et entre les nervures. Les plantes sont très 
Illisibles aux maladies et parasites, les fruits ne sont 
ni sucrés, ni savoureux, La conservation des légumes 
r;.uïnes est fortement compromise, 

M AGNESIUM Constituant de base de la 

chlorophylle, participe à la 
hwmation des sucres et protéines de la plante et active 
I assimilation du phosphore. 



S AL CIUM L'élément de l'amélioration 

physique du sol (floculation des 
-utiles). II est l'élément nutritif des membranes et 
pjrois cellulaires. 



1 fvR Formation chlorophyllienne. 
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photosynthèse, maturation. 



fondamental dans l'équilibre en eau de la plante et de 
sa croissance. 



BORE Rôle dans le J^SJS! 
^on»^»c.ie si «DU» en 
excès. 



Les oligo-éléments en général .sont appels 
météoriques en apportent également. 
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LA NOTION DE PH 



Dans touts les types de sol, l'importance de 
l'acidité et de l'alcalinité se mesure par un indice que 
ron nomme PH, qui veut dire Pourcentage 
Hydrogène. 

Le PH du sol est donc sa mesure 
d'acido-alcalinité sur un indice déterminé de 1 à 14. 

Le PH neutre d'un sol est le même que Peau 

oure : 7. 

Au-dessus de 7, il est d'autant plus alcalin 
que le chiffre s'éloigne vers le haut de l'échelle 14. 

Au-dessous de 6, il est d'autant plus acide 
que le chiffre s'éloigne vers 1 . 

Donc un sol qui se situe au-dessus de 8 et 
au-dessous de 6 est déséquilibré et franchit les limites 
normales dans lesquelles peuvent évoluer les cultures 
classiques. 

Il est bon de savoir qu'un sol qui ne reçoit 
nucune alimentation voit son PH diminuer 
progressivement vers l'acidité, ce qui entraîne une 
baisse d'activité des micro-organismes et de ce fait la 
stérilité progressive du sol. 

Chaque plante cultivée se plaît à un niveau 
île PH lui permettant d'assimiler les éléments que Ton 
apporte, 

(Par exemple : la carotte PH 6-7). 

Si ce PH est trop haut ou trop bas, les 
aliments sont bloqués. Les apports d'engrais ne 
serviront à rien car les éléments nutritifs ne sont pas 
assimilables par la plante de ce fait. 

Par contre si Ton modifie le PH, l'amenant 
vtM-s la neutralité 7, les éléments se débloqueront 
devenant ainsi assimilables par la plupart des plantes. 
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LE PH EN FONCTION DES SAISONS 

Nous savons qu'il y a des modifications 1 
légères en fonction de la saison . en automrJ e 

maximapar grands froids 

c . minimaenjuin 
Us sols acides . ma xima en mars. 

Les sols neutres : minima en ma i et octobre 
maxima en février et août 



PH, MATIERES CORRECTES] 



Pour diminuer le PH de 1 point, 
par exemple de » a /, 
les apports, au 100 m 2 seront: 
100 kg de compost, 
100 litres de tourbe, 
ou 50 kg de fumier, 

Ponf augmenter lePtt de ï point, 
par exemple de 6 a /, 
les apports correctifs seront i 

chaux: 30 kg, 
cendres de bois. 30 kg 
coquilles d'huîtres . 30 kg 
, magnésien . 2U Kg 



n , aglt bien sûr d'apporter un seul élément, au choix 
suivant l'opportunité. 



35 



Le dosage aussi peut être variable en 
fonction de chaque cas » travailler au pendule à 
chaque fois, suivant I e PH. 

Pour information, les PH moyens par type 
de sol sont : 



Terrains 




Argileux 


PH 7 


Argilo-calc a i re 


PH 8 


Argilo-acic! e 


PH 5,5 à6 


Calcaire 


PH 8 


Sablo~calc;i ir e 


PH 8 


Sablo-acid 5 


PH 5 à 6 


Humifère 


PH 6 
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ph rs p k 

La recherche au colonmetre 



Si vous ne possédez pas le 
iardinomètre-color de l'auteur, confectionnez un 
disque identique au jardinodisc PH, vous pouvez 
trouver le pourcentage des manques NrK par les 
couleurs 

' En effet, il existe des papiers réactifs pour 
trouver le PH et des tables colorimétnques pour 
trouver les valeurs N P K joints au coffret analyse du 
sol du commerce. • , . , . 

Il est donc simple au radiesthésiste de les 

utiliser. 

Les couleurs test correspondant à un manque de : 



AZQTE N 

2% bordeaux 

■ 3% orange foncé 

■ 4% orange clair 
• 5% jaune foncé 

6% jaune clair 

- 7% vert jaune 

- 8% vert clair 



PHOSPHORE K 

- 2% bleu violet 

- 4% gris bleu 

- 6% vert bleu 

8% vert gris foncé 

- 10% vert gris clair 

- 12% vert clair 

- 16% vert jaune 



POTASSE K 

- 2% vert jaune 

- 3% jaune clair 

- 4% jaune foncé 

- 6% jaune orangé 
8% orange 

- 12% orange rouge 

- 16% rouge 

Les pourcentages (%) indiqués sont lai 
fourchette normale de manque que l'on trouvf 
couramment dans les sols classiques. 
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LA BIO-JARDINOLOGIE 



La bio-jardinologie commence d'abord par 
l'équilibre des lois de la nature, insectes, oiseaux, 
plantes diverses, dites sauvages, plantes cultivées. 

La bio-jardinologie est une méthode de 
collaboration étroite des divers éléments avec 
l'homme, la communion de ses forces vives, de ses 
énergies, de ses vibrations avec celles de l'être 
humain. 

Nous devons partir du principe que la 
plante ne diffuse pas que des ondes positives de 
bonheur, lui permettre de vivre et favoriser sa 
croissance naturelle c'est recevoir au centuple ses 
bienfaits et non ses nuisances. 

Choisir les plantes qui collent à nos 
vibrations, c'est avoir des plantes qui pousseront avec 
enthousiasme et développeront forces et énergie 
alentour, 

La vitalité des êtres, notamment des 
végétaux dépend étroitement de leur alimentation et 
des radiations énergétiques, facteurs cosmiques que 
sont la chaleur solaire, la lumière du jour, les astres 
lunaires-, stellaires, etc.. Facteurs telluriques donnés 
par l'eau, les énergies magnétiques de la terre, 
radiations des minéraux. 
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Une bonne santé du sol donnera des 
végétaux sains, énergétiques, pleins de saveurs, de 
couleurs, de vitamines et oligo-éléments. Ils seront 
plus résistants aux parasites et maladies, plus 
parfumées. 

Un sol biologique en bonne santé montre 
une surface poreuse et fendillée en multiples crevasse! 
fort petites. Ils sont souvent souples, élastiques. Ils 
absorbent l'eau comme une éponge mais ne doivent 
pas non plus être saturés. Un bâton doit s'enfoncer 
sans forcer au moins une cinquantaine de 
centimètres. 

La vitalité d'un sol est donc son pouvoir de 
production et sa fertilité naturelle en fonction de : 

1 . la nature du support, 

2. les apports qualité, quantité, 

3. les façons culturales, 

4. les assolements, 

5. la climatologie, 

6. les herbes spontanées, 

7. la sélection des graines (variété), 

8. le choix des végétaux, 

9. la faune indigène, 

10. autres conditions personnelles, besoins! 

Donc, soyons sages, pensons que le sol a ui 
degré de travail que nous devons respecter. 
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<i ^S^----^S B " ollgo - élément ^^r^f^i . 

rcVi 




AZOTE CALCAIRE 



fc. Ml 





(5* -^^j^^ 





phosphore 



■ f OOO" ^ 

Pleine Lune 




CHALEUR ! POTASSE HUMiDÎTÉ J 




PRINCIPAUX FACTEURS DE 
REUSSITE AU JARDIN 



1) la terre 

2) l'eau 

3) le feu 

4) F air 

5) les semences 

6) l'espace temps 



les quatres éléments indispensables 



1) LA TERRE 



Elle ne doit pas rester nue, elle devient 
inapte aux petits animaux, se dessèche, faisons donc 
un paillage et un semi d'engrais vert ou édredon de 
mousse, 

La terre doit être aérée, riche en vers de 
terre et bactéries, gage d'un libre développement des 
racines et d'une meilleure assimilation des apports 
nutritifs. 

Il est conseillé de déranger le moins 
possible les couches du sol sauf en terrain lourd et 
argileux. 

Les fumures naturelles apportées au bon 
moment seront une garantie de l'harmonie, de 
l'équilibre des récoltes et du sain développement des 
hommes et des animaux qui les assimileront ; ces 
apports seront élément force, vie, fécondité, énergie 
et santé globale de la terre et des récoltes. 
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PREVOIR OU SUBIR 



le sol a des réserves énergétiques 
importantes mais pour un travail détermine. 

i '^t la culture est de découvrir, ajuster 

5S8S5ieteJ« semences et les plants. 

r> n'est cas une formule mathématique 
mais ^ 

intelligente entre le ^ humain, 

diverses énergies et leur P^ c rho mme peut avoir 
je dit bien l'homme h H^ r n es car c i m p 0rte ments que 
d'autres instincts, d autres co y ims 

voire son inintelligence l'amenant progressivement 
sa destruction propre. 

La terre possède ses limites de production. 

travail très ^^^^^TtfëS^ik puis de 
de temps propre a son > e P^U^ ^ ^ 

Sff rnéra^S 6 le ftÇ^ 
bien des ^«,°5j&ffiSSSrti.^i« énergie, 
^ffia^c&rt^Kqiii leur convient, il en 
serTdtmême ils deviendront inutiles, morts. 
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2) L'EAU 



La plante ne peut vivre sans eau, car celle-ci 
permet la turgescence de la cellule végétale, sans eau 
celle-ci devient molle. 

Pour fabriquer 1 kg de matière sèche, il faut : 
340 litres d'eau pour le maïs 
570 litres d'eau pour la tomate 
700 litres d'eau pour la courgette 
800 litres d'eau pour le poivron 

N'oublions pas que les légumes qui ont 
traîné quatre jours ne seront plus qu'une 
consommation de fraîcheur illusoire, les vitamines, 
sels minéraux et vibrations sont devenues matières 
mortes, inertes, l'eau sera en partie évaporée, le 
légume déshydraté. 

L'ail contient en effet 61% d'eau 

l'oignon contient 90% d'eau 

le poireau contient 92% d'eau 

répinard contient 93% d'eau 

l'endive contient 94% d'eau 

Il est donc important pour la bonne marche 
des cultures d'arroser avec une eau bonne et vivante 
non polluée si possible. 

Ainsi l'eau est un facteur primordial pour le 
sol. Un sol a un pouvoir d'absorption différent en 
lonction de sa nature. 

sol minéral infertile pouvoir d'absorption 3% 



sol à gros sable 8% 

sol à tout venant io% 

sol à sable fin \\% 

terre cultivée à moyenne fertilité 13% 

alluvions fertiles 1 3% 

sol fertile humifère 18% 

sol argileux 3qo/ 0 



42 



1 kg de sable emmagasine 

250 gr d'eau, 1/4 de son poids 
1 kg d'humus 2 kg d'eau, 2 fois son poids 

1 kg d'argile 1 kg d'eau, 1 fois son poids 

Rétenteur d'eau naturel : 

1 . le manteau végéta! 

2. l'humus, véritable éponge 

3. le sol et le sous-sol. 

Le régulateur hydrique est la forêt. Les forêts attirent 
les nuages comme le fer est attiré par l'aimant. Les 
forêts retiennent l'eau et forment un réservoir naturel. 
Une région pauvre en forêt est une région pauvre en 
eau. 

La bonne eau d'arrosage est l'eau de pluie, 

une eau peu calcaire, 
non polluée, 
pas trop froide, bien aérée. 
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VOTRE TERRE ET L'EAU 



L'eau, source de bienfaits pour l'homme, 
pour les végétaux est indispensable à leur vie de tous 
lesjours. 

Parfois elle est aussi source de nuisances 
quand elle est trop abondante. Ainsi, bien des plantes 
ne peuvent s'épanouir pleinement, voire même 
meurent par asphyxie des racines. 

* - j> L Aussi ' est bon de say oir exactement le 
degré d humidité de votre terrain, sa perméabilité 
I eau qui y circule sous forme de filons, celle qui v 
séjourne sous forme de nappe. 

11 est également très intéressant de situer les 
divers points d'EAU : puits, sources, ruisseaux 
puisards d eaux usées, drains, mares, étangs, robinets 
et conduites enterrées, etc. .. 

Tous ces points sont importants car ils 
créent des éléments, des zones bonnes ou mauvaises 
des micro-climats qui influent beaucoup sur le 
comportement des végétaux de toutes sortes. 

Une des conditions essentielles pour réussir 
un jardin est que le sol jouisse d'un drainage suffisant 
aim de prévenir une humidité excessive qui 
prolongée, entraînerait inévitablement de grave 
dommage pour les plantes, sur le plan physiologique 



LE CLASSEMENT DES EAUX D'ARROSAGE 



1) L|eau de pluie : la meilleure. 

^ L v? u du ruisseau : bonne si non polluée, contient 
de 1 humus en suspension. 
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3) L'eau de source si tiédie par le soleil dans un bassin, 

4) L'eau du puits ; peu oxygénée, trop froide, a besoin 
de passer dans des bassin de réchauffement, 

5) L'eau du robinet : souvent impropre, trop chlorée, 
rend les plantes dures, laisser reposer cette eau 
24 heures pour éliminer l'excès de chlore. 

Attention aux pluies acides chargées 
d'acides nitrique et sulfurique. Les eaux croupies de 
mares et étangs pollués, mal aérés et susceptibles de 
contenir des microbes nocifs à la santé. 

Moment favorable pour arroser 

1. Printemps: le matin pour éviter les gelées 
nocturnes. 

2- Eté: le soir pour éviter les évaporations 

et le coup de froid. 
3, Automne : la journée sera idéale. 

Quantité d'eau 

Au feeling, au pendule. Réduire ou cesser 
[arrosage avant la récolte, l'excès d'eau entrave la 
conservation et atténue la saveur. 



Pour l'arrosage il est inutile de savoir 
qu'une boîte de conserve de l Kg, vide, disposée, 
enterrée dans le sol non recouvert ayant reçu 1 cm 
d'eau indique un apport de 10 litres au m 2 . 



Besoin par jour au m 2 



Légume : 4 à 6 litres 

Fleur : 4 à 5 litres 

Fruit : 5 à 6 litres 

Pelouse : 4 à 8 litres 

Arbre : 4 à 5 litres 

Arbuste : 4 à 5 litres 



pour les terres sableuses 
multiplier par 2 ces chiffres 

pour les terres argileuses 
diviser par 2 ces chiffres 
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' 'influence de v arrosage 

bUR LE DEVELOPPEMENT RACINAIRE 



Phase ï 



Phase II 



Phase III 




Enracinement 
idéal 




Déséquilibré 

Enracinement idéal Phase! 
le bon arrosage, fréquent, copieux 

Enracinement déséquilibré phase II 

arrosage intermittent, trop espacé, troD 
copieux, déséquilibré 

I nracinement insuffisant Phase III 

arrosage superficiel, insuffisant 



l, LE FEU 



longtemps^^ 011, ^ ^ Stéri ' ise la terre P our 

, l!rtir , , Le soIeiI la terre par la chaleur, la 

lumière, les rayonnements divers (ondes électro- 
magnétiques, rayons ultraviolets etc ) 
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C'est par la lumière que se fait l'assimilation 
chlorophyllienne, une plante privée de lumière solaire 
sera fade, blanche. 

La croissance de la plante se fera bonne ou 
mauvaise en fonction de la quantité de luminosité 
reçue. 

Les plantes pousseront d'autant pjus 
aisément que la température tendra vers 20°C. 
Maximum 30° pour la plupart des plantes. 

Parmi les légumes, 2 catégories existent, les 
exigeants en haute et basse température. 

Les exigeants en basse température : 4° - 1 5° 

laitue, épinard, pois, fève, navet, mâche, radis, 

scarole, chicorée, poireau, carotte. 

Les exigeants en haute température : + 20° 

haricot, aubergine, poivron, tomate, courgette, 
cornichon, concombre, melon, maïs, basilic, 
chou-fleur. 



LE BINAGE : L'EAU ECONOMISEE 



Le binage est une façon culturale des plus 
biojardinologique. 

Consistant à ameublir légèrement la croûte 
du sol, après la levée des plantes, il apporte de 
nombreux avantages, 

[ . Résistance accentuée des plantes à la sécheresse 
(en brisant les canaux capillaires, Févaporation 
d'eau) est entravée, Feau reste en profondeur au 
niveau des racines. 
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2. Aération du sol permettant réchauffement et 
nitrification (biner c'est arroser sans eau et fumer 
sans fumier). 

3. Destruction des herbes adventices qui absorbent 
eau et engrais. 

4. Un sol meuble absorbe mieux pluie et rosée. 

Deux binages valent un arrosage dit le 
dicton populaire. 

Biner souvent au moins une fois par 
semaine par beau temps après la pluie, sur terre 
ressuyée ou après arrosage. 

N'oublier pas le paillage et le buttage 
importants pour conserver Fhumidité et un meilleur 
enracinement* 

Le drainage est aussi des plus important sur 
terre fréquemment inondée. 



4) L'AIR 



L'air ambiant joue aussi un grand rôle sur la 
vie de la plante. Sec ou humide, il sera le vecteur de la 
bonne santé des plantes, ainsi, si Fair est chaud et 
humide, les oïdiums se développeront davantage. 
L'apparition de lichens et de mousses sur arbres, 
gazons, sont signe d'humidité ambiante excessive, 

La chute du baromètre basse pression 
diminue la quantité d'oxygène* 

Les gaz divers circulent plus ou moins en 
fonction de Fétat de Fair. 
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L'électricité de l'atmosphère existe par 
l'ionisation positive et négative, circulation de ces 
ions, sous l'influence du champ électrique global. 

Ce champ a sans doute une influence sur 
tous les organismes : les bruyères, buis, thuyas 
coloniseraient bien mieux en champ positif; petit 
houx, asperge, fougère, genêt en champ nul; enfin 
certaines variétés de mauves en champ négatif. 

Le champ atmosphérique négatif est 
favorable aux lézards, salamandres, escargots et 
limaces. 

Le champ positif aux chats, chiens, perdrix 

et lièvres. 

Le champ nul aux lapins, souris, mouches 
et fourmis. 



LES SEMENCES 



Tout jardinier le sait, semer n'est pas 
récolter. Faites-vous partie de ceux qui disent : « Je ne 
réussi jamais aucun semis, je n'ai pas les doigts 
verts ». De grâce, ne remettez pas toujours en cause 
vos talents. Réfléchissez un peu, c'est dans le fond 
assez simple, il faut être logique, réunir tous les 
éléments et puis surtout bien choisir la graine, 
principal facteur de l'échec ou de la réussite de vos 
semis. 

D'apparence inerte, la graine que vous 
achetez est un être vivant qui présente sous forme 
condensée et provisoire, le plant sur lequel vous 
fondez tous vos espoirs d'une belle et plantureuse^ 
récolte. 
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Une graine de qualité est donc absolument 
nécessaire. Portez donc votre choix sur des marques 
de qualité garantie. Le coût du sachet est dérisoire par 
rapport à l'ensemble des divers apports et travaux. 

Attention aux prix discount de sachets de 

graines : 

- enveloppe vide, cailloux, terre, débris divers... 
-graine cassée, trop petite, trop vieille, pas assez 
mure, trop mûre, brûlée, graines d'adventices 
graines étrangères... 

Ceci fait donc quelques fois un fort 
pourcentage du grammage dû au travail sommaire de 
nettoyage, triage, calibrage et essai de germination. 

Ne parlons pas des graines dont la pureté 
vanetale est loin d'être sérieuse. 



CRITERE DE QUALITE DES SEMENCES 



1) Le taux de germination (différent suivant les 
espèces 75-100%). 

2) La pureté variétale (tolérance 1%). 

3) La propreté (aucune tolérance acceptée). 

4) Le séchage (normes de dissécation à respecter). 

5) Désinfection et désinsectisation (pas d'insectes ni 
maladies). 

6) Débarbage (élimination des barbes). 
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LES AVANTAGES D'UNE BONNE GRAINE 



LES DIVERS PRODUITS DE 
. BIO-JARDINAGE 



- farine de sang 13% d'azote, 2 à 5 kg are 

- farine de corne 13% d'azote? 2 à 5 kg are 

3» 

" dépose 150 " 5011 1% de P ho ^o«, calcium, 0,3% 

"d^potU" 61 ^^ betterave > 4% d'azote, 1% 

- algues (fucus de surface) 3 à 5 kg are 

-compost (ecorces, sciure, feuilles, gazon, papayer, 

" a,gUes calc aires (maërl, lithothamnes) 
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Les lithothamnes sont des algues calcaires 
pechées entre 20 et 30 m sous la mer. Elles sont riches 
en calcium, magnésie, contiennent nombre d'oligo- 
eléments (manganèse, cuivre, fer, iode, zinc, fluor, 
cobalt, bore...). 

Cette poudre grisâtre blanchâtre, alcanise 
le sol en apport de 5 à 15 k;g à Tare sur sol acide en 
fonction du PH. 

LES MINERAUX 

- chaux dolomite 20% de magnésie 

30% de calcium 

- sulfate de magnésie 46% de magnésium 

-serpentine 41% de silice 

22% de magnésium 
1,5% de calcium 

Cette poudre de basalte Suisse est 
intéressante par l'apport de silice qui confère à la 
plante une meilleure résistance des tissus cellulaires à 
l'attaque des parasites et maladies. Sur gazon la 
végétation en sera plus drue, tenace, verte. Un apport 
de 10 à 15 kg au 100 m 2 est une dose normale. 

- phosphate naturel (ossements d'animaux africains). 

-poussière de lave (aération du sol, c'est un 
régulateur de l'eau dans le sol ; 50 kg pour 100 m 2 ) 
elle contient 25 à 34% de matières organiques et 7% 
de potasse, 

-cendre de tourbe (contient silice, magnésie, plâtre, 
oxyde de fer, alcalis divers, chlore, acide 
phosphorique). 
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AVANTAGE DES POUDRES DE ROCHES 



1. Assurent un feuillage plus foncé. 

2. Garantie de croissance plus robuste, plus drue. 

3. Renfort de floraison, racines plus développées. 

4. Amélioration du métabolisme général de la plante 
par une meilleure résistance aux agressions. 

5. Adaptation plus importante aux sécheresses et aux 
gels, 

6. Meilleure coloration, fermeté, goût. 



LES EXTRAITS D'ALGUES LIQUIDES 



Pulvérisés sur les plantes, ils agissent 
comme insecticides contre les acariens, les pucerons, 
comme fongicides sur le mildious, tavelure, botrytis. 
Excellent engrais foliaire, il est aussi un bon 
complément de fumure, améliorant la résistance 
naturelle au gel. Il y a moins de pucerons sur les 
rosiers, d'araignées rouges sur les pommiers, de 
botrytis sur les fraisiers et de gale sur les poiriers. 

Il permet la correction de- carence, 
chlorose, jaunissement, il freine la décomposition des 
fleurs et des fruits. 



LES ENGRAIS VERTS 



Les engrais verts semés sur les planches 
cultivées sont d'un grand intérêt pour diverses 
raisons. 
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Tout d'abord par l'aspect cultivé qu'ils 
donnent au jardin, empêchent la prolifération des 
adventives herbacés. 

Autres avantages : 

- remise en activité des sols 

- fixation de l'azote 

- protection du sol contre les intempéries 

- favorise l'humidité 

- améliore la structure physique du sol 

- évite l'érosion 

- protège la faune utile (coccinelle) 

- apporte de l'humus 

- régule la température du sol 

Il existe des engrais verts pour chaque 
saison. M 

Ainsi vous pourrez semer : 

De janvier à juin : 

moutarde, trèfle, radis, pois, avoine 

De juin à décembre : 

épinard, seigle, vesce, lupin, haricot 

Enfouissement trois mois après le semis. 
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BIO-JARDINAGE - CONSEILS 



1) Agir si possible sur les perturbations metéo 
gênantes telles que le vent, en plantant des haies brise 
vent, ainsi sera créé un micro-climat mois 
déséquilibrant. Nous le savons une haie fait gagner 2 
degrés de température sur 100 m et protège du vent 
sur 250 m si elle est à plus de 2 m de hauteur. Si le vent 
est fort, peuplier el griottier sont intéressants (notez 
bien la distance àe plantation d'une haie : 50 cm du 
mur du voisin, si elle a moins de 2 m de hauteur, à 2 m 
si elle dépasse,). Au-delà de 30 ans, il y a prescription 
sur les haies plantées. 

Sur sol humide l'aulne par ses racines 
fixatrices d'azote est intéressant, ses racines sont 
drainantes. Le saule, le bouleau, le noisetier et le 
prunellier sont aussi de bons arbustes de haies. 

2) Un sol cultivé et couvert, est une teneur en humus, 
une bonne structure du sol, une réserve en vies 
micro-organiques, un meilleur apport de macro et 
oligo-éléments nutritifs, un moins d'herbes 
adventices, un moins de sécheresse et enfin une 
stabilité des structures. 

3) Protection des animaux et insectes utiles (abeilles, 
oiseaux, bourdons, coccinelles, perce-oreille, 
crapauds, hérissons) qui sont équivalents a des 
protections naturelles, à un équilibre naturel, à une 
bonne pollinisation, a une élimination des nuisibles, a 
une bonne floraison, une bonne fructification et une 
bonne récolte. En un tout le bon choix de l'équilibre. 

4) Utiliser au maximum les insecticides naturels, c'est 
préserver l'activité du jardin naturellement. 
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5) Choisir une culture combinée, c'est opter pour un 
meilleur rendement dans la qualité. (Il est connu que 
les plantations mixtes de divers fruitiers sont moins 
sensibles aux divers insectes et maladies, même vue 
que 1 on fera sur les légumes par rangées de hauteur 
ditîerente. En effet les associations de légumes grands 
et _ petits s'apporteront mutuellement une aide 
précieuse par l'échange d'oligo-éléments, apports 
d humus, ombrage par grand soleil et protection du 
vent. 

Ex : haricot, pois grimpant, apport d'azote, 
ombre abri ; légume rapide en alternance avec légume 
lent (radis). 

Courgette 1/2 rapide avec laitue. 
Poireau légume long avec rapide. 

_ Bien vérifier associations végétales et 
associations de cultures. 

Les légumes enrichissants du sol 
(legumineuse). 

Les légumes épuisants du sol 
(crucifère, choux fleurs, poireau, céleri). 

Les légumes peu épuisants du sol 
(carotte, radis, scorsonère, laitue, oignons, 
betterave). 

/ L r, Les légumes exigeants en fumure 
(choux fleurs, pomme de terre, tomate, rave). 

Cultiver des assortiments de légumes 
Heurs, plantes médicinales, aromatiques seront là 
garantie d'une alimentation équilibrée, polyvalente 
la participation secrète à une vie naturelle et saine 
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LA ROTATION DE CULTURE 



Ses avantages 

1) Prévention des maladies et parasites, par exemple : 
hernie et vers du chou. 

2) Meilleure et plus complète alimentation de la 
plante. 

3) Amélioration de la structure du sol. 

4) Economie de compost et d'engrais, fertilité accrue. 



L'ALTERNANCE DES PARCELLES 



La création de 4 parcelles sur 5 ans de 
rotation est souhaitable. 

1ère année : semis de plantes enrichissantes 

(luzerne, trèfle, seigle, vesces, pois, haricot), 

2ème année : semis des exigeantes 

(betteraves, céleri-rave, chou, poireau, pomme 
de terre), 

3ème année : semis des pivotantes 

(carottes, salsifis, scorsonère, radis, panais). 

4ème année : semis de feuilles et bulbes 

(arroche, laitue, chicorée, épinard, poirée, ail, 
oignon). 

Sème année : semis des plantes fruits 

(tomates, melon, aubergine, courge, 
cornichons, piment). 
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Cultiver son jardin, entretenir ses plantes, 
tailler ses arbres au rythme de la LUNE «l de ses 
influences est une démarche des plus passionnantes, 
riche d'enseignements et de nouvelles découvertes. 

Apporter un plus à la qualité cl à la bonne fin de 
ses semis grâce à PIIORLOGE LUNAIRE, voila qui 
peut changer vos habitudes et donner un nouvel clan a 
votre passion du jardinage. 

Enfin travailler en osmose avec les cycles 
lunaires, mois par mois, exécuter tous vos travaux de a 
terre en bonne relation avec cet astre de la nuit, voila le 
but de cet ouvrage. 

L'HORLOGE LUNAIRE, le plus du jardinier. 



Pleine lune 

Premier Dernier 
quartier quartier 

Nouvelle lune 




m 
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LES PHASES LUNAIRE 

59 




La lune et le calendrier 



MARS 

O 6h34 à17h33_ 



j Premier 
1 quartier 

|7 jours 1/3 



a; 



, H _z: 
V- S — 1 



ce 
3 



29= L 
301M 



o 



5 .<» 



gj Premier 
nj quartier 
3 1 | M B7 jours 1/3 ® 



LUNE [lyn] n. f. (lat. lu »«)■ Corp» 
céleste tournant autour de la lene et 
recevant la lumière du Soleil, au il ^ 
flète sur lu Terre. • Olax r tfj lu**, 
clarté que la Lune envole & la Terre, il 

|| Lune rousse», lunai- 
son qui commence après Pfiquos. entre 
le V avril et le G mal. (La lune rousse 
est souvent accompagnée de gelées ou de 
vents froids, qui font roussir les jeunes 
pousses.) Il Nouvelle lune, phase de 1| 
Lune dans laquelle ce le-cl se trouve 
placée entre le Soleil et la Terre, et nous 
"offre sa faco obscure. I! Pleine une 
phase de la Lune dans laquelle a Terre 
se trouve placée entre le Soleil et la 
Lune, et où celle-ci nous montre sa face 
éclairée tout entière. Il 



— La Lune décrit autour de la Terre 
une orbite elliptique assez excentrique 
en 20 J 12 h 44 mn. C'est ce que 1 on 
entend par mois lunaire, et on appelle 
année lunaire la durée des douze mois 
lunaire» (354 jours). D'autre par , la 
Lune est animée d'un mouvement de 
rotation sur elle-même »"t° u * d ™X 
incliné à 8 3° 3 0' sur le plan de 1 orbite. 
Comme la durée de sa rotation est exac- 
tement égale à la durée de sa révolu- 
on autour de la Terre la Lune . pré- 
sente toujours la même face à la lerre. 
Son volume est 50 fois plus petit QU 
celui de la Terre, dont elle se trouve à 
une distance moyenne de 3 5 3 bisu kih. , 

Nouveau Petit Larousse 

Luite : définition du dictionnaire 
Petit larousse 1968 



La lune la pluie 

ET LE 

BEAU TEMPS 



Cornes pointues 
• KO Terre fendue [gelée], 

^v\G Cornes relevées 

^ Terre mouillée. 

La lune pâle annonce la pluie. 

La lune rougeâtre annonce le vent. 

La lune blanche annonce le beau temps. 

lune entourée d'un halo 
« lun^^dans l'eau » 

cercle faible : temps variable, 
cercle unique et net : pluie, 
cercle mal formé : vent, 
double halo : orages, 
triple hatoj le troisième étant 
sombre et déchiqueté : tempête. 
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LES INFLUENCES LUNAIRES 



La Lune a une influence certaine sur notre 
c „ nt i not re éauilibre. Depuis des millénaires, c est 
rlsifè calendS II est d'usage chez les Ind.ens de 
compter le temps en lunes, 

La Lune naît, grandit^ s'épanouit puis 
décroît lentement jusqu'à disparaître Elle renaît a 
nouveau inlassablement et recommence son cycle de 
27 jours 7 heures 43 minutes. 

K'queTon ne voit pas, aussi appelée Lune 
montante. 

Oueïaueslours plus tard se dessine un léger croissant 
Surné vers le couchant. Une semaine passe ce 
croissant est devenu un demi-cercle, c'est le quartie. . 

Det e semaines après la ^"^fàSW&l 
Lune bien ronde, entière c'est la V}*™^™:?™}™ 
Lune des sabbats sorciers, des folies de toutes sortes 
Cette Lune perturbe notre équilibre. Sa .lu mie e 
décolore les rideaux, ternit les peintures. Mms elle 
sait aussi être bénéfique si Ion sait s >exposei 
prudemment 1 h au plus à son rayonnement. Les 
lapins dansent à la Pleine Lune. 

Ta Lune. Le demi cercle est wurné 
vers le levant jusqu'à disparaître en léger croissant. 

Quand la lune est visible le jour, nous sommes en 
lune descendante. 
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La Lune Rousse 

C'est la pleine lune de fin avril, début mai, la première 
après Pâques. Les jardiniers la redoutent parce 
qu'avec elle correspondent les gelées de printemps qui 
roussissent semis et plantations. 
Pendant cette période, il faut éviter de sortir les 
plantes fragiles (tomate, géranium, plantes 
d'appartement, etc...)- Il faut éviter de s'exposer à sa 
lumière, 

La récolte n'est assurée que Lune Rousse passée. 
Quand la Lune est là 

L'heure idéale lunaire se situe entre 22 h et 24 h. C'est 
le moment de son influence maximum. D'après la 
médecine chinoise: "Entre 3 heures du matin et 
3 heures de Paprès-midi, [es forces cosmiques 
s'équilibrent avec les forces de l'homme. C'est vers 4 h 
que cède Pinsomnie que la récupération se fait, De 3 h 
de P après-midi à 3 h du matin les forces sont négatives 
et nous sommes en état d'infériorité" . 



A CHAQUE MOIS SA LUNE 



1 - La Nouvelle Lune de printemps est intéressante 
pour débuter nos projets, un traitement, semis et 
plantations. Elle se situe en Mars. La 1ère Nouvelle 
et Pleine Lune de printemps réveille le sol nourricier 
et accélère le processus de la montée de sève dans 
les plantes. 

2 - La 2ème Lune de printemps couvre de fleurs les 
fruitiers, c'est la lune déterminante d'une, bonne ou 
mauvaise récolte, c'est la Lune Rousse d'avril 

3 - La 3ème Lune Nouvelle est bénéfique pour tailler 
les arbustes jusqu'à la Pleine Lune, C'est celle du 
mois de mai, 
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4 - La 4ème Lune, celle du Solciste de juin (en 1989 le 
3) a le pouvoir de gorger de sèye les diverses 
plantes, faisant grandir et forcir tige et feuilles. Le 
Solstice d'été correspondant à la Pleine Lune. Cette 
Lune de juin est bénéfique pour la cueillette des 
officinales, aromatiques. 

5 - La 5ème Lune celle de juillet est la Lune des 
moissons, mais il faut attendre la Pleine Lune pour 
récolter. Fruits, graines et légumes se gorgeront de 
ses bienfaits et se conserveront mieux, 

6 - La 6ème Lune d'août est la Lune du repos du 
jardin. Laissons les plantes s'irradier des forces 
lunaires. 

7 - La 7ème Lune de septembre amène l'automne, 
arbres et fleurs s'éteignent dans un feu de mille 
couleurs. Cette lune agit avec force sur les liquides 
(marée d'Equinoxe). 

8 - La 8ème Lune d'octobre permet la récolte des 
noix, noisettes, pommes de terre. Après la Pleine 
Lune ramassage des pommes de terre et moisson du 
maïs. 

9 - La 9ème Lune de novembre fête la Ste Catherine, 
le mois ou sous-bois, prend racine. Transplantez en 
Lune descendante- " 

10 - Janvier tout sommeille le llème Lune veille sur la 
nature endormie jusqu'au 17 janvier fête de la St 
Antoine. Mais dès sa naissance cette Lune taquine 
cette terre qui sommeille, la priant de cligner un 
oeil, on sème en effet batavia, radis, carotte sous 
châssis. La terre revit dans cette période. 

12 -Enfin la 12ème Lune fait frémir les plantes, la 
terre se réchauffe, craquelle sous la poussée de la 
vie des plantes, 
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Périodes à référer pour effectuer certains travaux 



LUNE MONTANTE PLEINE LUNE 

(Yang) 



Plantez les arbres fruitiers» 
les arbustes, les résineux, les 
conifères et les caducs, les 
rosiers et petits fruits. 

Repiquez les plantes 
annuelles supportant mal la 
transplantation. 

Bouturer toutes les variétés 
de plantes, vertes ou 
fleuries, herbacées ou 
ligneuses etc., 

Multiplier les vivaces par 
éclats de touffes. 

Plantez les bulbes en début 
de cycle. 

Rempotez les plantes molles 

Pincez les chrysanthèmes, 

Greffez en lune jeune. 

Apporter les fumures, les 
engrais. 

Couper les foins. 

Mettre les oeufs à couver- 
(Attention, sous couveuse 
électrique les coqs seront 
plus agressifs). 

Cueillez les champignons à 
partir du 5ème jour de la 
Nouvelle Lune, jusqu'à la 
Pleine Lune (après ils se 
dessèchent et sont véreux, la 
sève est plus douce pour les 
parasites). 



LUNE DESCENDANTE 

(Yin) 

Coupez le bois de charpente 
en vieille lune : la sève brute 
ne circulant pratiquement 
pas dans l'arbre ne sera pas 
une nourriture pour les vers 
et autres insectes qui ne 
pourront survivre par 
manque d'éléments 
nutritifs. 

Prélevez boutures et 
greffons en cette phase 
lunaire. 

Taillez les arbres fruitiers, la 
vigne, les rosiers. C'est le 
bon moment pour tailler les 
haies. 

Arrachez les bulbes à fleurs. 

Semez, plantez tous légumes 
qui ne doivent pas monter ; 
laitues, poireaux, pommes 
de terre, choux, choux- 
fleurs 

Mettez le vin en bouteille, 
les autres boissons 
également. 

Faites vos confitures et 
conserves. 

Labourez pour éviter que les 
mauvaises herbes ne 
poussent. 

Désherbez, moissonnez. 

Coupez le bois de 
menuiserie entre dernier 
quartier et lune nouvelle en 
solstice d'hiver. 
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Résumé des grands principes des influences de la lune 
sur les cultures 

La SEVE, substance végétale 

La sève est un liquide véhiculé dans les tissus des plantes afin 
d'alimenter leurs différents organes. Elle est constituée par Peau 
et les différentes substances nutritives captées par les racines. Le 
liquide obtenu ainsi monte dans la partie aérienne de la plante ; 
on l'appelle SEVE ASCENDANTE ou SEVE BRUTE. Dans les 
tissus, ce liquide est amélioré, principalement sous l'action de la 
fonction chlorophyllienne, et devient assimilable ; il s'agit alors 
de SEVE DESCENDANTE ou SEVE ELABOREE. 

1/La circulation de la SEVE BRUTE se fait essentiellement 
en LUNE MONTANTE, c'est-à-dire de la NOUVELLE LUNE 
à la PLEINE LUNE (vieille lune) . C'est à ce 

moment que la plante absorbe le mieux les éléments nutritifs ou 
produits de soins; les engrais foliaires, les traitements 
systémiques... etc.. 

2/ La circulation de la SEVE BRUTE est moindre 
(pratiquement nulle) de la PLEINE LUNE (vieille lune) à 
la NOUVELLE LUNE c'est-à-dire LUNE 

DESCENDANTE. Cette phase de la lune ne permet 
pratiquement pas l'absorption des éléments distribués sous 
forme d'engrais, traitements ou autres. 

3/ La circulation de la SEVE ne se fait plus lorsque la 
température extérieure est inférieure à un certain degré (période 
hivernale). Elle reprend lorsque la température remonte 
(printemps). 

La circulation de la SEVE BRUTE venant du 
sol (non encore transformée) se fait par des canaux 
de gros diamètre, ceci en LUNE MONTANTE 
principalement. 

La circulation de la SEVE ELABOREE 
favorise davantage les organes RACINES et 
TUBERCULES puisque la SEVE BRUTE, ne 
circulant pratiquement pas, reste au niveau des 
racines. 

Exemples pratiques effectués par un laboratoire de recherche : 

Un gros chêne auquel on a fait une perfusion a absorbé 20 litres 

f T e ^ T P^ r J our en LUNE MONTANTE et seulement 0,5 litre en 
LUNE DESCENDANTE. 

Une vigne écimée en LUNE MONTANTE a fait des poussées de 
40 cm de long et peu de fruits. L'autre moitié, écimée en LUNE 
DESCENDANTE a produit peu de feuillage, beaucoup plus de 
raisins et 1% de plus en teneur d'alcool. 



Les changements de champs magnétiques terrestres sont 
parfois dus aux phénomènes d'attraction lunaire plus 
importants. 

En pleine lune notamment, il y a une hausse du 
géomagnétisme terrestre et les êtres vivants sont sensibles à cette 
variation (symptômes de la pleine lune). Cette modification du 
géomagnétisme peut favoriser ou contrecarrer l'effet sourcier 
(recherche d'eau), faite en fonction du cycle lunaire. 

La pleine lune peut-être favorisante, la nouvelle lune pourrait 
être moins intéressante. 

En lune vieille descendante, les plaies de taille coulent moins 
puisque moins d'attraction, donc taillez en cette phase lunaire. 

De la nouvelle à la pleine lune, les végétaux se déshydratent 
nettement plus (lune montante). 

De la pleine lune à la nouvelle lune (descendante) il y a moins 
de déshydratation puisque moins d'effet d'attraction. 

C'est peut-être là que l'on attribue la montée à graine d'une 
plante. 

En effet, si l'on y veille, une forte déshydratation (manque 
d arrosage) provoque une souffrance de la plante, d'où montée à 
graine pour préserver l'espèce. 



La montée à graine. 

Dans plusieurs espèces de plantes, LA MONTEE A GRAINE 
n est pas un phénomène de LUNE, mais de chaleur du sol 

Exemple : les chicorées et céleri doivent lever en 3 jours sur un 
soi a U sinon, la montée à graines sera inévitable 
Les choux doivent être semés si trop tôt ni trop tard 
Le cerfeuil semis sur sol frais et ombragé 
Les choux-fleurs montent si pas assez arrosés, les 
epinards aussi. 

Le salsifis monte s'il attrape les gelées de printemps 
Les navets montent s'il fait trop chaud. ' 

,nnffin^° NTE K E A GRAINE se ^ra sur des plantes qui 
5 m : gui subissent un arrêt de végétation annonçant leur fin 
proche, il faut donc perpétuer l'espèce au plus tôt. 



67 



D 



Semer ce qui doit pousser 

hors terre 

en lune montante 

et en pleine lune ou lune descendante 
ce qui doit pousser en terre. 

Les repiquages se font 
en général entre le dernier 
quartier et la nouvelle 
LUNE . 
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NOUVELLE LUNE elle ne se voit pas . 

PREMIER QUARTIER , rajouter un jambage au 

croissant vous aurez P comme 
PLEINE LUNE Premier quartier 

Très grosse dans 

Rajouter un jambage au crois- 
,_ 0 , TTrin miAI ™r™ sant vous aurez d comme 
dERNIER QUARTIER i dernier 

Les moments de sensibilité maximum des semis se situe 
2-3 jours avant la Pl eine lu ne et 2 jours après -1er Q 




LÉGENDE DES TA&LEA UX:P = Planter — R = Repiquer — S- Semer —T~ Toute la saison 
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lune et la montée en graine 



LA LUNE r 

ET VOTRE v 

JARDIN 

Nous sommes fréquemment 
h awwtionnés à propos de l'in- 
*cufce de la lune sur les diffé- 
■rentes cultures du jar.iLn. ' 

Qui peut le plus peut le moins : 
le phén o mène qui propulse la mer 
à là vitesse d'un cheval au galop à 
travers la baie du Mont St-MÏchel 
doit bien être capable d'agir d'une . 
façon ou de l'autre sur la végéta- 
tion de la carotte ou de la laitue 1 

Les hommes y croient sembie-t- 
fl depuis la. nuit des. temps et les 
hiarogrfphea. de l'Egypte antique 
montrent que le* cultivateurs du 
temps des. Pharaons faisaient déjà 
grand cas du cours de la lune pour 
semer ou planter: ; \o ■ . 

Il r ne faut^lone^pa*'s'étoin» 
que des traditions aussi profondes 
se soient perpétuées jusqu'à nos 
jours». • .> - 

Beaucoup de gens continuent 
par conséquent à . croire dur 
comme fer qu'il est'injd^pensable 
de semer ou repiquer en lune 
croissante toutes les plantes qui 
grimpent ou . qui. s'élèvent au- 
dessus du sol, du pois au-baricot et 
a la tomate, ». ; '. 

Au contraire, les légumes, dont 
la racine s'enfonce dans la terre 
comme la carotte, le navet ou la 
scorsonère se sèment impérative- 
ment en lune décroissante. Quant 
aux chicorées, laitues et autres sa- 



lades, elles monteront inmanqua- 
blement à graine, si elles ne sont 
pas semées juste au début du dé- 
cours». 

Pourrait-on nier, à priori, la 
possibilité de cette influence alors 
que le c ol ossal phénomène des 
marées est indiscutablement pro- 
voqué par l'attraction lunaire... 

Les jardiniers épris de ration- 
nel par contre aimeraient bien 
que cette influence <mu\iprésente 
de la lunû aoit scientifiquement 

■ prouvée de façon indubitable et il 
mot bien reconnaître que cela 
n'est encore jainate k amvô~ ' 

Les expériences n'ont pourtant 
pas manqué a co sujet et, entre au- 
tres, l'astronome Camille Flam- 
marion, a passé une grande partie 
de sa vie* a tenter vainement de 
vérifier coacroyauces,' ■; 

Alors, que fuut-iT conclure ? 

Peut-étrai'la vérité était-elle 
déjà, au 17* siècle, dans la bouche 

■ de. la Ûuintinie,-; ■ superintendant 
des Jardins du- Roy Louis XIV à 
Versailles qui disait :. 

< Somez ou planmi toutes sortes 
de graines et de plantes én quel- 
que quartier de lune que ce soit ; 
je vous réponds d'un égal succès 
pourvu que votre terre soit bonne, 
bien préparée ; que vos graines ou 
vos plants ne soient pas défec- 



tueux et que la saison ne s'y op- 
pose pas. Le premier jour de la 
lune comme le dernier seront 
alors aussi favorables». » ■ 



Toutefois, si vous c croyez à la 
lune », rien ne nous permet de 
vous prouver que vous avez 
tort!™ 

LA MONTEE 
A GRAINES 

Bans plusieurs espèces de 
plantes, la montée à graines n'est 
pas un phénomène de lune mais 
bien de température du soi 

Chicorée ; l'important dans la 
culture des scaroles et frisées, 
c'est le semis. En effet, la germi- 
nation doit être très rapide 3 jours 
mpTim^ m sinon les plantes mon- 
teront rapidement* jj* céleri égale- 
ment. 

Choux de printemps : Le secret 
de leur réussite consiste À les se- 
mer ni trop tùtr ni trop tard pour 
qu'ils ne montent pas a fleur 

Une plante qui souffre trop 
froid, trop chaud, trop d'eau ou 
pas assez suivant les espèces mon- 
tent pratiquement A graine* 

Semez le cerfeuil en terrain 
frais et ombragé sinon au soleil il 
monte. Le choux-fleur monte a 
. graine s'il manque d'eau. Les lai- 
tues si elles sont trop buttées, les 
épinards s'ils manquent d'arro- 
sage. 

Le trop de chaleur fait monter 
les navets. 

Les gelées printanières provo- 
quent La montée à graine des sal- 
sifis semés trop tôt. 

CCÀSTÀNKT 



fou*" Ytïq ^>ftrV" U lu^fi 1 



m o » 



^'vj c^o'*<p et y pvèk. aHe-ttYo 



Alors si' vous croyss à rinfltianca de la lune.» SI vôui avez la main verts... 
N'oublies pas d'effectuer vos ternis salon les différentes phases de ta lune. C'est on procédé qui vous obligera à 
observer le ciel et les étoiles, c'est le charme des plaisirs retrouvés. 

l'COOOjf 



LA NOUYK7.LK LUNX LE PREMIER QUARTIER LA FLXOtS LUX£ 

Voum Tém*r*m cmtv Poct ma lot pltatm frnit» ; % ammmt îm pîmntm- 

jJrfod* «ux trttmnt kuwfm. «ti«Tp£û**„ « Itt ttoÈk* MJ*d*n ipintrd*, 

,i . minium fVnn : itjçh*uG, *t cbtmr.. mlmplAnu+iMttm: 

ht ttpiott dioonxtvwt i vitaont, tûr dixjuî», Vûup 

Ùmn*. m liçoisarÊâkÊgraSom: 

nciom^ bolbm tt mbwcBJ* 



LA LUNE 
DESCENDAltTS 

trîrm%. oIUuJm 
htlau im rotimft «c it 



LE DERNIER QUARTIER 
Voué étant Jtt fJ*iitm*ncinm* : 
cmsvttet, arvra, Mvmiw Vom 
jhgu en ttm itt tubtmiitt . 
jwxmj^iM d* un., tt nd imitât ft)$ 
tpparu é *cjj»it 
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G. CASTANET 




LES CLÉS DÉ LA RÉUSSITE 
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JARDINONS ENSEMBLE 



Débutants ou vétérants, amis 
du jardin, quel que soit votre âge, 
votre profession, votre état d'âme! 
cette rubrique hebdomadaire est 
rédigée pour vivre ensemble notre 
plaisir commun, le jardinage. 

Un rêve pour certains, un be- 
soin pour d'autres, un loisir pour 
beaucoup.,. 

Jardinons ensemble... pour le 
plaisir de créer, de semer, de diri- 
ger, de faire pousser, enfin de sa- 
vourer les légumes et les fruits 
frais, de s'ennivrer du parfum des 
arbres et des fleurs* 

Le jardin, vivifiant pour le 
corps, édifiant pour l'esprit per- 
met de cultiver la patience, de 
prévoir la bonne marche du deve- 
nir* 

Enfin jardiner n'est-ce pas s'en- 
lever du quotidien, s'élever dans 
la découverte de la nature et de 
ses possibilités, s'imprégner d'air 
par, de soleil et de vie végétale, 
découvrir la fraternité car au jar- 
din, les conseils, les échanges, le 



petit coup de rouge et le plant de 
chou passent par dessus les gril- 
lages n'est-ce pas cela aussi l'art 
de vivre mieux. 

Et pourquoi pas après tout ap- 
prendre à vivre vi eux car c'est vi- 
vre au rythme du femps qu'il 
fait.» et des saisons. C'est saisir la 
vie à pleine main**, à pleins pou- 
mons. Quelle expérience. 

Expérience vivante d'un intérêt 
passionnant, c'est un peu de che- 
min dans votre coin de terre que 
nous allons faire mes collabora- 
teurs et moi-même, ensemble : vi- 
vre votre jardinage avec vous», au 
jour le jour. 

Suivre avec vous l'évolution de 
notre jardin témoin, ses pro-y 
blêmes qui ne manqueront pas de 
survenir, trouver les remèdes qui 
s'imposent et cela sur le terrain 
car quand les pucerons, les dory- 
phores et le mildiou seront chez] 
vous, ils seront aussi che* nous 
dans notre jardin. 



IMPRIME PAR NOS SOINS G. CASTANET ST CHAMONU 
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VOUS LES 
VOICI 



I Principes de base 

Entretien de la fertiUté élevée du sol par l'emploi rationnel des en™»» 
-■rganiques et minéraux, de manière que les plantes cuSL oon^ 
falement nourries, atteignent leur développement maximum ' COnVena ' 

«.SS^I^™ïï£^ 6I l { °??'T de la SaiS0D et des conditions 
no culture les plus précoce» sont utilisées pour obtenir des nrimeurs *t 

^S-^* P ^ r 168 réC0ltes de P le * e «aison DSïoTîes cas 
KtieS V * " ré8J8tance naturelle maladies sont des crUères 

lures 0 X t i 0 B ? rt l P , timUm *? terrain P ar une "tâtioa intensive des cul- 
jurés. Elle est obtenue de deux manières complémentaires • 

...JL^T 1* P 1 "* 11 ? 118 de cultures successives, occupant le terrain 1W 
, mtVH aUtr6 - aU de la 8aison ( P ar e Wle = poSauî d'hier sucS 
JÊm à des pois semés au printemps, et arrachés e/juillet après fë^lte) 
Nous n avons rien inventé... I 

Ces méthodes de culture étaient délies que pratiquaient les maraîrh*.™ 
î «utant pour tirer le meilleur profit de surfaces très imitées T^n«é«^ 
que où travail manuel et savoir faire primaient encore s^ îrnécësské 1 ^ 
- mécaniser » pour remplacer une main-d'œuvre introuvable DéCeS81te de 

.raora?nïres. qU ' à V0U8 de retr ° UVer le8 8ecrets de leurs rendements ex- 
En voici les clefs... ! I 
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JARDINONS ENSEMBLE 



Les bons sols font les beaux jardins 



PREPARATION 



Toutes les terres ne sont pas 
naturellement propices au jardi- 
nage, mais il n'en est guère qui 
ne puisse être rendues férules 
grâce à l'usage d'artifices appro- 
priés à leur nature. Voici corn 
ment 

PREMIERS LABOURS 

'En bêchant enlevez les ra- 
cines de chiendent, les cailloux 
[que vous mettrez de coié) et les 
objets non dégradables. 




LES TERRES ARGILEUSES 

Votre sol est très lourd et colle 
fortement à la bêche quand vous 
)e travaillez alors qu'il est 
mouillé. En été, au contraire, il 
se dessèche profondément, de- 
vient dur comme du béton et sa 
surface se rétracte en se craque- 
lant. 

Css signes révèlent une terre 
argileuse, c'est-à-dire don' l'élé- 
ment dominant est l'argile qui 
sert à faire des briques et des po- 
teries après cuisson. Elle en 
contient environ un tiers de'sun 
poids- 

Cette matière très avide d'eau 
devient plastique comme du 
mastic lorsqu'elle en est imbibée 
et lie fortement entre eux les au 



très éléments du sol à la manière 
d'un ciment. 

Les inconvénients mnjeu rs 
d'un tel sol sont sa grande imper- 
méabilité et l'impossibilité de le 
travailler lorsqu'il est desséché 
ou trempé 

Il est froid, long à réchauffer 
au printemps -et la décomposi- 
tion des matières organiques s'y 
fait mal du fzit de son humidité 
et de sa compacité 

En corn pensa tio.:. les terres 
argileuses sont naturellement 
fertiles et retiennent bien les en- 
grais. Elles emmagasinent aussi 
une importante suantité d'eau de 
pluie ou d'arrosage qu'elles libè- 
rent ens-iite progressivement au 
profit plantes. 

Pour en tirer le meilleur 
parti ; 

- En automne, bêches tôt, dès 
que la -.erre est assez ramollie 
par les pluies mais avant qu'elle 
ne devienne collante. Laissez le 
labour intact, sans brisez les 
mottes, le gel de l'hiver s'en 
chargera. 

- Profitez de ce travail pour 
enfouir tous l^s 3 ans une fumure 
organique aussi copieuse que 
possible qui allégera le sol ; 3 à 
400 kg de compost ou de fumier 
chaud [de cheval ou de mouton) ; 
ou de 3 à 4 balles de tourbe par 
100 m J , ou mieux de l'Ecofenil, 
qui casse la structure bétonneuse 
du sol, nettement moins cher, 
plus efficace... assurant un meil- 
leur drainage et une bonne aéra- 
tion des racines. 5/ sacs pour 
100 m\ 100 F seulement. 

Chaulez à raison dé 15*à 20 kg 
de chaux agricole.par 100 m 1 ou 
deux fois plus de Maël, Trez, 
etc.). La chaux * décoagule l'ar- 
gile et la rend perméable!. 



-Au printemps, attendez qu- 
ia terre n'adhère plus aux outn 
ni aux semelles pour lu travailla 
superficiellement, 

- Four faire v;;& semis en pépi 
nière ou obtenir des primeurs 
sur une petite surface, terreautez 
cette dernière ; la couleur noire 
du terreau accélère le réchauffe 
ment du sol. 

- En été, dormez des arrosage 
copieux mais espacés Binez ch^ 
que fois que la terre « croûte » ef 
surface afin de rompre l'évapo- 
ration par capillarité et conser- 
ver celte eau dans la zone des ra- 
cines, 

L'apport régulier d'engrais ap 
propriés est indispensable pour 
entretenir la fertilité du sol de 
votre potager en lui restituant ce 
que chaque récolte de légumes 
lui a emprunté pour se nourrir 

DES PROVISIONS 
POUR LE FUTUR 

La fumure * de fonds > 
consiste à incorporer au sol Jon> 
du séchage ou du labour au moto 
çulteuf, une réserve d cléments 
nutritifs dans laquelle les racines 
puisent ensuite au fur et à ffiù< 
sure des besoins des plantes. 

Ces engrais, à décomposition 
lente et progressive, gagnent rt 
être enfouis le plus tôt possible 
en automne, car ils subïssuil 
dans la terre une « prédigestjou 
qui facilite leur assimilation uM 
lérieuré par les végétaux 

C'est donc le moment, enfoui* 
sez vos fumiers, .et engrais. Ail» 
gez vos sais avant Vhivcr. I* 
gros gels vous aideront dans vir 
tré tâche. 

G. CASTANl!| 



Vous reconnaîtrez aussi une terre argileuse par ces plantes : plantain, chicorée 
d'or mauve digitale, frêne, bouleau-, aconit, balsamine, qui poussent en végétation spontanée 
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Les bons sols font les beaux jardins 

CONNAISSEZ VOTRE TERRE 
POUR MIEUX LA CULTIVER 



L 'analyse phyiiqn* «t chimique, 
•iTectuée par un laboratoire spé- 
cialité, «ft seule capable dé four- 
nir un diagnostic précia à propo* 
d un tel damné. Toutefois, un cer- 
tain nombre d'observation» iim- 
pl« pouvant déjà vous renseigner 
utilement dan* bien des cas. 

TERRES HUMIFERJES 

Votre sol est facile à travailler en 
tout temps, très léger lorsqu'il est 
*ec, sensiblement plus lourd lors- 
qu'il est humide, U s'agit générale- 
ment de terrains conquis sur des es- 
paces boisés ou marécageux. 

La terre de couleur noire ou 
brune est grumeleuse, friable et on y 
distingue de nombreux débris végé- 
ttuLT en voie de décomposition. 

Cette terre est humifère, c'est-à- 
dire qu'elle résulte effectivement de 
lu transformation de matières végé- 
tales mortes en Humus ou c terreau » 
iwrles microorganismes du sol. 
Contrairement à l'Argile, la Silice 

! ut le Calcaire qui sont des éléments 
purement minéraux. l'Humus est 
donc une matière vivante en cons- 
uuufi évolution, dont le rtfle est capi- 

I ul dans la fertilité du sol. n repré- 
Kinte au moins un cinquième d'une 
tarre humifère. 

Un tel terrain est potentiellement 
trta riche en éléments fertilisants 
mais là plupart de ceux-ci sont 
hoLas, Loasaimilablas par les plantes 
du fait de la trop grande acidité de 
ixj type de sol. 

Hors ce défaut, une terre humi- 
Idre est riche de qualités : retenant 
Mae grande quantité d'eau tout en 
jcstant perméable, elle est facile à 
U'availler en tous temps et s* ré- 

hauffe vite au printemps. Elle est 
j-ropice aux < plantes de terre de 
Uuyère j qui aiment lucidité. 
Pour en tirer le meilleur parti : 

Faites déterminer son degré d'aci- 
<1lté (pH) afin de définir la quantité 
|i" chaux nécessaire pour débloquer 



les éléments fertilisants qu'elle ren- 
ferme et les rendre utilisâmes. 
•N'apportez durant les premières 
années de mise en culture aucune 
fumure organique (fumier, compost, 
tourbe, etcL 

- Donnez par contre, une copieuse 
fumure de fond minérale riche en 
acide phospharique et potasse pour 
équilibrer l'azote qu'elle renferme. 

- Drainez tu besoin est. 

- Eventuellement, des apports de 
terre à dominante d'argile et de cal- 
caire peuvent faire d'un tel sol une 
terre de fertilité exceptionnelle. 

- En été, les arrosages peuvent être 
espacés mais copieux. 

TËP.PlES siliceuses 

Votre sel est léger et il se travaille 
très facilement en toute saison. II re- 
dçvi.riLt praticable très peu de temps 
après la plsjie. 

Cette terre est à dominante sili- 
ceuse, c'est-à-dire qu'elle est compo- 
sée pour au moins trois quarts de si- 
lice dont les grains brillants, plus ou 
moins gros, ne présentent aucune 
cohésion entre eux. ce qui assure 
une grande perméabilité à l'eau et à 
1 air. 

Un tel sol présente les défauts de 
ses qualités : son incapacité à rete- 
nir l'eau l'expose au dessèchement 
rapide en été. La silice est très pau- 
vre par elle-même en éléments ferti- 
lisants et elle retient mal des en- 
grais. 

Par contre, outre qu'elles sont fa- 
cile à travailler, les terres siliceuses 
se réchauffent vite et au printemps 
produisent des primeurs. Elles sont 
aisément améliorées. 

Pour en tirer le meilleur parti : 
- Ën hiver, lors du labour * donnât 
leur du corps » en les enrichissant 
fortement en matière organique 
mais en utilisant de préférence des 
ramiers c froids* de vache ou dfl 
porc. 



. Ajoutez un engrais de fond oita 
nique type HuméUte. 
; Au printemps et en été, arrosez r* 
lativement peu à la foi mais fxé 
quemment, au fur et à mesure des 
besoins des plantes, 

- Fractionnez les distributions d'en- 
grais minéraux, surtout en ce qui 
concerne l'azote (par exemple 
25 g/m J de Greenélite toutes les 3 se- 
maines pendant la végétation ac- 
tive). 

- Faites détenniner l'acidité du sol 
IpH) pour savoir si celui-ci nécessite 
un chaînage* 

TERRE FRANCHE 

Tout ce qui précède a trait à des 
terres de caractère bien défini mate 
la plupart des sols intermédiaires :| 
entre ces quatre catégories : argile I 
siliceuî ou silico argileux Mon que 
c est l'argUe ou la siïice qui domine], 
brgdo calcaires, silico humifères 
etc. 

Les combinaisons varient à l'in- 
fini selon les proportions relatives 
dw éléments enjeu et les caracteris 
crues de ces terres sont évidemment 
intermédiaires entre celles de leurs 
composants. 

liais peut-être un heureux hasard i 
vous a-t-il doté dè la terre idéal*, J 
mélange où les qualités et les déjjits 
de chaque type de ni se combinent 
harmonieusement. 

Ce f cocktail » parfait, qui 
convient â la grande majorité des 
plantes, c'est la Terre franche, dite 
aussi c terre à blé » qui contieni en 
moyenne 15 à 20% d'argile, 60 à 
70% de sable, 5 à 7% de calcaire et 5 
à 10% d'humus. 

Si vous possédez un tel terrain, 
vous êtes très favorisé et il ne vous 
reste qu'à entretenir solgoeusemeni : 
sa fertilité et sa structure par des ap- 
ports réguliers d 'engrais organiques 
et minéraux ainsi que d'un peu de 
chaux pour empêcher son acMifica- 
tion. 

A Ja semaine prochaine 
G. GASTANET 
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ENGRAIS ET AMENDEMENTS 
N P K 



FERTILISATION MINERALE 

Les engrais organiques sont indispensables pour 
améliorer le sol en tant que support, mais Us ne 
fournissent aux plantes qu'une faible proportion 
des éléments nutritifs dont elles ont besoin. 

Us doivent donc être complétés par les engrais 
minéraux qui, au contraire, apportent sous une 
forme concentrée» l'azote, l'acide phosphorique et 
la potasse qui sont les principaux i aliments » tirés 
du sol par les végétaux. Chacun d'eux joue un rôle 
particulier dans F alimentation de ces derniers : 
L'azoté pour la feuille, -accélérateur de la végéta- 
tion, c'est raliment.de croissance principal dc3 
jeunes plantes, puis il stimule le développement du 
teuillage, des nouvelles pousses, etc. 

Végétation languissante, feuillage vert clair ou 
jaunâtre (chlorose). Plantes de taille peu dévelop- 
pée. 

L'acide phosphorique pour la fleur et le fruit, 
-régulateur de la floraison, de la fécondation et de 
la fructification, il consolide aussi les tissus éla- 
borés à partir de V azote. 

Feuillage vert foncé, bronzé ou tâché de rouge. 
Rameaux grêles ou mal formés. Floraison peu 
abondante, Avorte nient des fleurs. Maturation tar- 
dive des fruits, 

La potasse pour la racine. - commande la • fa- 
brication » et ^accumulation des substances de ré- 
serve (sucres, fécule, amidon) dans les racines 
charnues, bulbes, tubercules, etc. Elle -améliore 
aussi la résistance des plantes aux maladies. 

Nécroses brunes à lé pointe, sur les bords et en- 
tre les nervures des feuilles. Plantes sensibles aux 
maladies. Fruits peu sucrés ni savoureux. Mau- 
vaise conservation des « légumes racines ». 
UN € MENU A LA CARTE » 
POUR CHAQUE CULTURE... 

Ces trois éléments chimiques sont donc complé- 
mentaires et ils doivent exister simultanément 



dans le sol en quantité suffisante car toute carence 
de l'un entrave l'assimilation des autres, Mais 
quelle que soit la richesse initiale de la terre en 
azote, potasse et acide phosphorique, il est évident 
que ses réserves ne sont pas inépuisables. Il faut les 
entretenir pour compenser au fur et à mesure les 
prélèvements effectués par les plantes au cours de 
chaque saison de végétation et qui sont exportés 
par les récoltes. H faut aussi remédier aux pertes 
que provoque l'entraînement des éléments utiles en 
profondeur par les eaux d'infiltration et qui affec- 
tent surtout l'azote nitrique. 

Les engrais élite ont été composés pour pallier 
ces différentes causes d'appauvrissement du sol et 
pour maintenir votre terre en étant de fertilité op- 
timal* 

Leurs différentes formulations correspondent 
aux besoins des diverses sortes de cultures ; par 
exemple : 'dominante d'azote pour les «légumes 
feuilles i et le gazon ; dominante d'acide phospho- 
rique et de potasse pour les plantes ligneuses, les 
espèces fruitières ou tubéreuses, etc. 

Ces équilibres vous sont indiqués par les 3 chif- 
fres qui suivent le nom de chaque engrais et qui dé- 
signent respectivement les pourcentages d azote, 
acide phosphorique et potasse qu'il renferme. 
Ainsi Greenélite 16-8-8 veut dire que cette formule 
renferme 16 % de N, 8 % de P et 8 % de soit une 
nette dominante d'azote. Au contraire. EUtéine 4- 
12-20 est à dominante d'acide phosphorique et sur- 
tout de potasse. 

H existe un engra is élite pour chacune de vos 
cultures et avec lui, vous êtes certain de récolter 
beaucoup plus sans faire autre chose que de Vspplî- 
quer au bon moment. 

Consultez votre spécialiste... 

G, CASTANET 





L'AZOTE FAVORISE 
LA POUSSE DES FEU?LLES 
ET TK5ES ! SALADES PLUS 
GROSSES, TOMATES 
PlUS N0M&REU5E5, 



L'AC/DE PHOSPHOMQUE DOW NE 

DES CHARPENTES SOLIDES. ET FAVORISE 
FlOfcFHSON/FÉCOWDATlOrt ET FRUCTinCR - 
TIOM &OW POUH LES TOMRTES,Au&ERGINE& 
MELONS... 



LA POTASSE FAVORISE LA 
CR01S5AHCE DES RACINES V 
L'ACCUMULATION DE LEURS 
RESERVES, SURTOUT r ^QUR 

CAROTTES ( OtGWOWS. . . 
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LA GRAINE 



PRIX ET QUALITÉ 



.Tout jandinier le sait, semer 
n est pas r*colter. 

Petite graine deviendra plants 
pourvu que Dieu lui prête vie et 
Que (e jardinier l'entoure de tous 
ses soins.„ 

Faites-vous partte de ceux qui 
dise je ne réussis jame's un se- 
mts, je n'ai pas las doigts verts. 
De g.-ôc*. ne remette* pas tou- 
jours en cause vos talents de jar- 
din er, 

RéHèchèssez un peu, ce n'est 
pas difficile, a conditions de ré- 
unir tes éléments nécessaires le 
bon moment, te bon terreau et 
surtout de bonnes graines. En ef* 
tet quoiqu'on en pense, la graine 
est bien le pr'ncipal facteur de 
votre échec ou de votre réussite. 

D'eppanaoce inerte, la graine 
que vous acheté* est un être v- 
vant qui présente sous forme con- 
densée et provisoire, le plant sur 
lequel vous 'ondeî l'espoir d'uhe 
□elle et plantureuse récolte. 

Aujourd'hui la grsiie, traitée 
par fren des créneaux de distri- 
bution en d appel ne cesse 
0 alimenter promotion et offre 
spéciale ; appâts très efficace par 
*on fa.bie encombrement et le 
prix »pectecula?re.nent dérisoire 
dont on I affuble volontiers. Je sa- 
chet de graine, permet a beau- 
coup de dire et de penser qu'il 
n y a pas de quoi faire un drame 
pour un semis raté, En effet, la 
dépense est si faible qu'elle ne 
paerait pa $ i e p et i t noir du ma(jri 
bien moins j apértff de midi, tout 



juste deux cigarettes si vite par- 
ties er, fumée, pi même le jounaî 
que vous lisez qui lui. nourriture 
de l'esprit me permet de parier 
de cette graine qui demain nourri- 
ra voVre corps, 

Bien des jardiniers néophytes 
ne comprennent plus f ,. Ici un 
prix extraordinai-e, incroyable et 
fabuleux pour, semble t-i faire 
des économies, et cher X,. juste 
en face un prix démesuré maïs. 
oui (orm dablement démesuré! 
Ûuël'e différence du simple au 
daubfe, que dis-je mais de 5 à 
2Qïois plus, est-ce bien réef, sé- 
rieux seulement 

Comment choisir ses grahes 
dans ce fantastique ciaos de prix 
tout azimut. Qui croire ? H .. maïs le 
bon sens tout simplement, Cha- 
cun doit se faire une opinion et 
choisir suivant ses convictions. En 
achetant vos graines, ne vous 
'aissez oas séduire pa.' l'image, 
pense* déjà a la récolte future! 
comparez rapport qualité-prix de 
la graine poids du sachet et rap- 
port qual té priï du légume, de la 
fleur ou dit fru 1 obte iu. N'oubliez 
surtout pas îe^aût, entère impor- 
tant, car autânl manger bon. 
ga' ... parfume 

Choisir se$ grain v s r ses vî ntes 
est un acte très imposant car \e 
suçcAs de votre 'ecofre en de 
pend. Rappelez vous que le p-ji 
de le semence est ïéglgeabfé 
par -appert au coût de l'ensemble 
des travaux eng-ais, produits de 



so ns, outillage, . temps passe. 
Penseî-y en faisan* votre choix, 
les plants "ssus de bonnes graines 
ne demande pas plus de soins 
que les autres, voir bien moins si 
vous utilisez fes dernières nées de 
la reche-çhe plus résistantes aux 
maladies, aux mauvaises condi- 
tions atmosphériques. 

Al os pour un maximum d'erfi- 
cactté et de résu'tats, ne lésinçz 
pas sur les prix ; la qualité recher- 
chée par les amateurs avertis et 
les professionnels est un gage dé 
réussite. Réfléchissons un paqje 
a 5 ou 10fra-.es est vïte amort; 
c est seulement le prix d'une ou 
deux saîades. Un paquet de harj- 
cots a 20 F, c'est a peine la va'eur 
d un kilo de haricots verts sur n e 
marché ; Vous en récolterez i U s- 
qua }5a 20 fois plus avec 200 g 
de bonne semence, en variété 
nouvelle. 

Aujourd'hui nous aKons à Pars 
en 2 h de Lyon avec le TGV Quel- 
le évolution sur le temps gagné 
par contré nous cultivons encore 
des variétés nées à l'époque de 
nos grands parents ? Ou est donc 
I evoution L. A 1 heure où Con- 
corde fait le trajet Pans/New- i 
York en 3 o 30. Saisssz de côte les 
vieux coucous [vieilles vanetes} 
récoltez plus, meilieur. pf JS tjeau 
tournez vous résolument vert 'a' 
venir: utilise* les va n'êtes moder- 
nes --eponda.it aux besoins ac 
tueis .Nous arrivons en l'an 2000 

P. CASTANET I 
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UNE RUBRIQUE JARDINAGE 
AVEC M. CASTANET, 
NOTRE PETIT QUESTIONNAIRE : 



M. CASTE NET - « Nous 
atteignons des extrêmes de 2 
à 20 fois voir plus d'écart de 
prix pour un sachet de grai- 
nes, pourquoi C** grand 
écart ?» 

« Vous savez la société 
moderne est en pleine muta- 
tion, les produits en pleine 
évolution technique et la 
graine comme l'aviation fait 
des progrès énormes. La gé- 
nétique animale ou végétale, 
n'a pas fini de faire parler 
d'elle, il y a des bébés 
eprouvette, ïî y a aussi des 
plantes éprouvette F t et là 
nous obtenons des résultats 
pius rapides encore parce 
que Je cycle végétatif est 
plus court et que le végétal 
n'a pas les freins d'ordre hu- 
manitaire qu'a la médecine 
ou la recherche sur ranimai. 

« C'est donc en tenant 
compte de ces nouvelles 
techniques et des obtentions 
vériétales qui en découle que 
nous voyons des extrêmes 



dans le prix de la graine. I! 
est bien entendu qu un hari- 
cot reste un haricot mais les 
fils tant récriés par les ména- 
gères tendent à disparaître 
des nouvelles variétés en 
conservant goût et finesse 
propres aux anciennes varié- 
tés. Le congélateur, nouvelle 
formule de conservation des 
aliments a ouvert de grandes 
possibilités mais le jardinier 
doit s'adapter à cette mer- 
veilleuse invention tous les 
légumes ne sont pas aptes à 
être conaBtés. Pour inventer 
cette variété qui sera idéale 
à congeler il faut beaucoup 
de recherches d'où un coût 
de main-d'œuvre élevé qu'il 
faut amortr Les hybrides 
demandent une manutent on 
délicate et spécialisée donc 
un coût très élevé pour quel- 
ques graines, voilà les extrê- 
mes, tes hydrides.. » 
LM, = « Je suis d'accord 
pour les hybrides, le'îoùt 
provient de leur haute t'ecïv 
nicite mais les variétés bana- 
lisées ne sont pas dans ce 
cas là ? » 

M. CASTANET - « Non, les 
variétés banalisées ne sont 
pas dans ce cas là, mais il y 
a toujours eu des produits de 
qualité ; une bêche en acier 
et une bêche en ferraille à 
ferrer les ânes comme disait 
mon grand-père ne peut être 
au même prix. Ce que l'on 
oublie souvent, c'est le rap- 
port qualité/prix. La graine 
n'échappe pas à ce critère. » 
A jeudi prochain. .. 
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L.M. : Donc pour vous Èa 
graine «produit vivant» est 
différente d'une marque à 
l'autre pour une même varié- 
té. 

M. CASTANET: Bien sûr il 
y a des hommes grands, 
petits, bien portants ou ma- 
lades, c'est ainsi que 1a 
nature est faite, ii n'y a que 
Vhomme pour rêver d'égali- 
té, la nature crée chaque jour 
Vin-égalité. Dans une même 
famille de graines : les hari- 
cots triomphe de Farcy par 
exemple, ii y aura diverses 
qualités de graines, des gros 
ses, des petites, des rondes, 
des ovales, des lourdes et 
des légères, des droites ou 
des tordues. Donc l'idéal est 
de sélectionner celtes qui 
sont les meilleures et de 
déterminer celles qui juste- 
ment à l'inverse de la nature 
seront les pius ré gulîères 
pour donner un produit fini 
parfait représenté par le type 
idéal de la variété, 



D'une marque à l'autre en 
fonction des divers traite- 
ments qu'aura subi fa graine, 
la qualité finale sera totale- 
ment différente. 

L.M, : Est-ce exact que l'on 
peut trouver des graines de 
mauvaises herbes dans un 
sachet ? 

M. CASTANET: Malheu- 
reusement oui, car juste- 
ment si le nettoyage n'est 
pas fait soigneusement il 
n r est pas rare de trouver un 
pourcentage élevé de mau- 
vaises herbes. Une marque 
sérieuse s'attache particuliè- 
rement à en être totalement 
exempte car c 'est là un 
critère de qualité. Le jardinier 
qui sème des graines mal 
nettoyées se verra bientôt 
envahir par des tas de mau- 
vaises herbes qu'il ne con- 



L.M. : Quelle qualité doit avoir 
encore une semence ? 

M. CASTANET; La pureté 
variétaie, c'est très important, 
une graine de haricot doit 
donner une plante adulte 
réunissant les mêmes critères 
de rendement, de beauté du 
produit de résistance ou au- 
tres qualités que le pied mère 
dont est issue la graine. C'est 
un critère de haute sélection. 
Nous trouvons dans bien des 
sachets des graînes qui, au 
Ifeu d'être bien marbrées se- 
ront unies ou presque, noires 
ou plus blanches, ce ne sont 
pas des graines rigoureuse- 
ment sélectionnées mais dé- 
générées, elles ne donnent 
pas forcément les caractéris- 
tiques demandées. 



naissait pas auparavant. 
Donc bien souvent par le 
choix de semences médio- 
cres, nous les importons 
dans notre jardin. Un net- 
toyage poussé est égaie* 
ment un garant du poids réel 
car, si on élimine les déchets 
trouvés dans certains pa- 
quets ; le grammage tombe 
sérieusement. On peut arri- 
ver à des taux importants ; 
j'appelle déchets des enve- 
loppes vides, des graines 
creusvs, vertes, trop mûres, 
cassées, des mauvaises her- 
bes, des cailloux, de fa terre , 
de ia poussière, des débris 
végétaux de toutes sortes. Et 
tout cela germination au taux 
minimum légal peut ramener 
à 30% voir plus le taux de 
ces déchets, donc on peut 
imputer jusqu'à - 30% au 
prix de cette semence caries 
services officiels ont mis en 
place un minimum légal. 

9 A jeudi prochain... 
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L.M. t Qu'appelle-t-on 
variété banalisée ? 



une 



M. CASTANET: Une variété 
banalisée est une variété an- 
cienne tombée dans te domai= 
ne public, diffusée par tous 
les canaux de distribution, 
offerte par toutes les maisons 
de production grainière, ce 
qui ne veut pas dire que la 
qualité soit identique. 



M. CASTANET : 

Il y a donc, nous le voyons, 
des écarts de prix impor- 
tants. Essayons d'y voir plus 
clair 



CRITÈRES OFFRANT 
DES GRAINES 
DE QUALITÉ 
INFÉRIEURE : 



— Désinfection minimum 
du parasite -, voir absence 
totale de cette opération 

— Séchage peu poussé 

— Germination mimimum 
autorisée 



— Poids inférieur en gram- 
mage 

— Emballage papier simple 
contenant : 

calibrage inexistant tout ve- 
nant, petit moyen, gros 

— Nettoyage minimum 

— Présence de matière 
inerte de terre, poussière, 
de mauvaises herbes, de 
graines trop mûres ou tou- 
tes vertes 



CRITÈRES OFFRANT 
DES GRAINES 
DE QUALITÉ 
SUPÉRIEURE, CAUSE 

de prix plus élevés (critère 
visible) 

— Poids supérieur du 
grammage 

— Emballage étanche ga- 
rant d'une meilleure conser- 
vation 

— Calibrage donnant une 
belle qualité 

— Nettoyage maximum 

— Elimination mauvaises 
herbes, terre, cailloux, grai- 
nes étrangères, graines cas- 
sées, graines trop lourdes 
fpas mûres), trop légères 
(creuses) 

— Séchage pour une meil- 
leure conservation dans le 
temps 

— Oésinsectisation et dés- 
infection des semences 

— Débardage ou élimina- 
tion des barbes de graines, 
écorces 

— Germination largement 
au dessus des taux légaux 
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LM. : M. Castanet, bien des 
différences existent entre tes 
graines d'une même variété sui- 
vant la marque, les traitements le 
circuit qu'a suivi la graine cela 
doit donc ïnffuer sur le plant issu 
de cette graine. 

M. Castanet : Bien entendu 
tout est lié ; le plant issu de bon- 
nes graines sera sorti vite, trapu, 
fort et plus résistant aux diverses 
agressions de îa nature et le ré- 
sultat sera bien différent Tenez, 
prenez un plant de tomate, fl y a 
tomate et tomate, il y a un choix 
à faire dans la variété suivant le 
résultat que vous désirez obtenir, 
car si beaucoup font leurs plants 
eux-mêmes bien d'autres les 
achètent tout prêts. 

N'achetez plus du plant de 
n'importe quelle tomate ! Bannis- 
sez une fois pour toutes les to- 
mates côtelées, pleines d'eau et 
de pépins. 



Vous désirez des tomates nai- 
nes et très précoces ? Choisis- 
sez HYB.FI. 



Pas de traitement chimique 1 
Toutes ces variétés sont vigou» 
reuses et résistantes aux princi- 
pales maladies. C'est pourquoi 
vous obtiendrez des récoltes ex- 
ceptionnelles au minimum deux 
fois plus qu'une Marmanda 

Pour éviter des fruits souillés 
et conserver l'humidité du soi, 
n'omettez pas de pailler avec un 
film de polyéthylène noir, 

Arrosages copieux et fumure 
appropriée seront le gage de vo- 
tre réussite. Au labour, enfouis- 
sez, au m J , 150 g de Fumîcj* * 
100 g Fûukfi\%; puis après for- 
mation aes premiers fruits, arro- 
sez, tous les 10 jours, avec ('en- 
grais soluble Tomate 

Votre avantage pour le résuitat 
c'est la qualité 
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JARDINAGE - 



L.M. : Pensez-vous qui! y à 
également comme dans les 
graines de fleurs ou de iégu- 
mes f des gazons de qualité 
différentes ? 

M. CASTANET : Bien sûr I 
II Y a gazon et gazons 1 

Vous rêvez d'un beau tapis 
vert agrémentant les abords 
de votre maison et mettant en 
valeurs vos massifs. 



Dans une gamme de formu- 
les adaptées à toutes les 
exigences, 2 types très dis- 
I tincts vous sont offerts. 

- des gazons « rustiques » . 
contenant du Ray-grass, 
poussant rapidement, dont 
2 formules spécialement étu- 
I diées pour un piétinement 
intensif. Peu exigeants, ils 
1 nécessitent cependant des 
I tontes régulières- 
I - des gazons très « ornemen- 
taux » composés d'herbes fi- 
nes aux couleurs chatoyantes, 
I telles que Fétuques et Agros- 
tis. De croissance plus lente, 
ils sont plus délicats, deman- 
dent des soins attentifs et des 



arrosages fréquents en cas de 
sécheresse. Des engrais spé- 
cifiques sont indispensables à 
la bonne santé de votre 

pelouse, des traitements ap- 
propriés détruiront les mau- 
vaises herbes. 

Choisir et entretenir un gazon 
est un art. 

De beaux tapis verts sur 
mesure ! 

Comment choisir votre ga- 
zon ? Cela dépend de l'usage 
que vous voulez en faire. Il 
existe de très beaux gazons 
fins ayant un aspect moelleux, 
Nous les appellerons « gazons 
d'ornement ». 

De 

croissance lente, ils sont as* 
sez fragiles; demandent des, 
arrosages fréquents et un 
entretien suivi. Si vous sou- 
haitez une pelouse plus soli- 
de, choisissez alors des « ga- 
zons d'agrément » 

. Ils 

renferment des graminées à 
feuilles un peu plus larges, 
telles que le Ray-grass, qui est 
très rustique et d'installation 
rapide. Pour les aires de 
récréation ou les terrains de 
sports, préférez des «t gazons 
spéciaux», très résistants au 
oiétinement. 
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Faites connaissances 
avec le Pé-Tsaï ! 

A l'automne dernier, nous avons été maintes fois 
questionnés à propos de légumes, commercialisés par 
certains supermarchés, qui ressemblaient à une laitue 
romaine et qui possédaient des côtes comme une poirée 
mais qui n'était ni l'une ni l'autre.-. 

Nous avons donc décidé cette année, de répondre par 
avance à votre curiosité... 



Vous avez sans doute déjà reconnu 
sur notre photo, présenté par une 
charmante nippone, ce légume qui 
vous a intrigué : c'est tout simple- 
ment le Chou de Chine ou Pé-Tsaï qui 
joue en Extrême Orient un rôle 
alimentaire comparable à celui de 
notre chou pommé. 

CONSOMMABLE 
« A TOUTES LES SAUCES » 

Ce Chou de Chine produit des 
feuilles amples, vert blond , pourvues 
d'une côte centrale large et charnue. 
Les premières feuilles dë base 
s'étalent sur le sol mais les suivantes 
se recouvrent successivement, à la 
manière de celles d'une Romaine, 
pour former une pomme avoïde 
allongée qui peut peser 2 kg et plus 
selon les conditions de culture 
L'intérieur de cette pomme est com- 
posé de feuilles étiolées, très serrées, 
comme celle dë notre Chou. 

Aussi riche que ce dernier en 
vitamines, notamment en vitamine C, 
antiscorbutique, le Pé-Tsaï renferma* 



par contre beaucoup moins de com- 
posés soufrés qui rendent souvent ce 
légume peu disgest Même cuit à une 
seule eau, il ne risque donc pas 
d'incommoder les estomacs délicats. 

Le Chou de Chine peut se consom- 
mer crû, en salade, notamment le 
« cœur » très dense de sa pomme, 
soit cuit et accommodé à fa façon du 
chou pommé ou de la chicorée; a 
Tétuvée, braisé, au beurre, etc. 

CULTURE FACILE 

En effet, le semis du Chou de Chine 
n'est possible que de la fin de juillet à 
celle du mois d'août : semée plus tôt, 
la plante monte à graines et, plus 
tard, efle ne pomme plus, 

Ce semis peut âtre effectué direc- 
tement en place, en rayons espacés 
de 30 cm, avec éclaircissage ultérieur 
à 30 cm de distance. Vous pouvez 
aussi, au début d'août, semer en 
pép nière puis repiquer à 30 x 30 cm, 
Avec cette densité de plantation, 
chaque Pé-Tsaï pèse de 1 à 1,5 ktf.au 
bout de 75 jours environ, 

A jeudi prochain.» 
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IL EST TEMPS DE PLANTER LES 

FRAISIERS 



' — 



Le Fraisier est une des plantés les plus intéressantes à cultiver povr un jardinier amateur. 
En effet, la fraise est, sur le pian économique un produit qui atteint une valeur élevée et qui 
se prête volontiers à différents procédés de conservation. 

Par Ailleurs - et c'est sans doute le plus important - il s 'agit d 'un fruit fragile dont la qualité 
n 'est jamais aussi bonne que lorsqu V est cueilli mûr à point et aussitôt consommé sur place. 
C'est donc une raison majeure pour planter des fraisiers dans votre jardin, 
L 'automne est la saison la plus fa vorable à leur mise en place. 



PLANTEZ TOT 

Le Fraisier .peut être 
planté jusqu'en novembre 
mais plus vous le ferez tôt et 
meilleure sera votre récolte 
de l'année suivante* Mettez 
donc vos plants en place dès 
que vous pourrez vous les 
procurer, généralement à 
partir de la mi-septembre. 

La plantation printanière 
est également possible mais 
le rendement de première 
année est alors très faible, 
surtout avec les variétés 
non remontantes et il est 
préférable à tous points de 
vue d'opérer en automne^ 

ESPACEZ LARGEMENT 

Distancez suffisamment 
les plants pour qu'ils ne se 
gênent pas mutuellement et 
que l'air puisse circuler fa- 
cilement entre les touffes; 
ce sera ultérieurement la 
meilleure défense contre la 
«r Pourriture Grise» ou Bo- 
trytis, une moisissure qui 
attaque les fruits. 

Faites des * planches » de 
trois rangs seulement, dis- 
tants, entre eux de 50 cm. 

Sur ces rangs, espacez les 
Fraisiers des variétés à gros 
fruits de 40 cm au moins et 
celles des € quatre saisons » 
de 30 cm. , 

ETALEZ BIEN 
LES RACINES 

Mettez les plants en place 
dès réception après les 
avoir fait au besoin trem- 
per dans l'eau durant une 
heure ou deux s'ils sont un 
peu fanés. 



Epointez légèrement l'ex- 
trémité des racines avec 
une lame bien aiguisée pour 
provoquer la naissance de 
nouvelles radicelles. Sup- 
primez les feuilles abîmées 
ou meurtries, mais celles-là 
seulement 

Il est indispensable que 
les racines de chaque Frai- 
sier soient étalées en posi- 
tion naturelle dans le trou 
de plantation. Pour ouvrir 
ce dernier n 'employez donc 
pas un plantoir continue 
mais utilisez une houlette 
(transplântoir) ou mieux 
encore, un plantoir à bulbes 
qui permet d'obtenir une 
cavité suffisament spa- 
cieuse. 

Enterrez le plant de telle 
sorte que les racines soient 
complètement couvertes 
mais que Je bourgeon cen- 
tral (tcceur* du Fraisier), 
reste bien dégagé, au dessus 
du sol 

A SAVOIR 

Une plantation de Frai- 
siers ne doit jamais revenir 
au même endroit avant 6 
ans. Elle peut rapporter 
pendant 4 ans si elle est 
bien entretenue, toutefois 
pour avoir une production 
soutenue, il est préférable 
de renouveler plus fré- 
quemment les plantations. 
Achetez de préférence des 
plants sans virus avec vi- 
gnette S.O.C. (Service offi- 
ciel de contrôle). 
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LEPAIIJtAGE 

La plantation sur film 
plastique est une technique 
reoommandable à plusieurs 
points de vue. Elle consiste 
à recouvrir complètement 
le sol de la planche, préala- 
blement à la mise en place 
avec un film de matière 
plastique noire opaque 
(P.V.C.). Ce Ghn déroulé à 
plat sur le terrain bien ni- 
velé est maintenu en jpîace 
par un bourrelet de terre 
amassé sur cliacun de ses 
bords latéraux* Une inci- 
sion en croix découpée à 
l'emplacement de chaque 
fraisier au moyen d'une 
lame de rasar permet de 
mettre en terre les racines 
de ce dernier dont la végé- 
tation s'étale ensuite sur la 
surface ainsi tapissée. 

Far son opacité, le paîllis 
plastique interdît la crois- 
sance des mauvaises herbes 
entre les Frtûsiers, élimi- 
nant ainsi tout problème du 
désherbage ultérieur. II 
isole en même temps les 
fruits du sol et permet do 
récolter des fiaises parfa-* * 
ment propres. 

Ù.CASTâ 




LE DEPERISSEMENT DES HAIES DE 



CONIFERES 



Cyprès et Thaya* M nt 
de plut en plu* utilisé* 
pour rétablissement de 
haies et de clôture*. Mal- 
heureusement, es* es- 
pèce* sont actuellement 
trèa souvent attaqué» 
par dci maladie* camée* 
par de* champignon* mi- 
croscopique*. Faisons le 
point *ur ce problème... 

s'agit en fait de deux 
maladies distinctes selon 
l'espèce en causa, mais 
I leurs symptômes et leur 
1 évolution sont pratique- 
1 ment presque identiques. 

CORYNEUM 
ET BHUNISSURE 

Le Cyprès de Provence 
(Cupressus sempervirens) 
ai. it; Cyprts de Limibert 
(Cupressus Lambertianaï 
JSûnt attaqués par le Cory- 
ïiéuïn cardinale qui, a 
l'occasion, parasite aussi 
le Thuya géant (Thuya pli- 
catal dont la variété 
*atrovirens» est k plus 
cultivée en haie. 

A son stade final, elle se 
manif este par le dessèche* 
ment de certaines bran- 
cbes ou de l'arbre tout en- 
tier, dont le feuillage 
prend un aspect roussi, 

A l'origine, elle est 
beaucoup moins spectacu- 
laire, mais elle peut se dé- 
iceler par la présence sur 
les rameau* de petites 
pustules noirâtres, asso- 



ciées à des écoulements de 
résine et qui évoluent en 
zones chancre uses. 

La Erunissure du 
Thuya affecte surtout la 
Thuya géant déjà cité ci- 
dessus et le Thuya du Ca- 
nada |T. occidentalisï. 

Son attaque commence 
souvent pas les branches 
de la base qui se dessè- 
chent et brunissent 
comme avec le Coryneum, 
L'affection s'étend ensuite 
progressivement. Comme 
précédemment, les ra- 
meaux parasités portent 
de petites pustules mon- 
trant en leur centre une 
cavité noire. 

L'aire de dispersion de 
la Brunissure n'est pas li- 
mitée géographiquement. 
LUTTE PREVENTIVE 

Ces deux maladies 
étant très contagieuses, 
n'hésitez pas à arracher et 
brûleries sujets fortement 
atteints pour éviter une 
extension de proche en 
proche. 

En début d'attaque, 
vous pouvez vous conten- 
ter de supprimer les pre- 
miers rameaux atteints et 
appliquer de suite le trai- 
tement Indiqué ci-aprèa 
mais soyez vigilants car 
les retours offensifs sont 
fréquents. 



Toute blessure favorise 
la contamination, surtout 
pour le Coryneum du Cy- 
près. 1 

Méfieï-vous donc des 
tailles, des chocs, des pi- 
qûres d'insectes et autres 
qui sont autant de portes 
d'entrées pour ces mala- 
dies. Combattez en parti- 
culier les pucerons et 
-araignées rouges à l'aide 
d insecticides appropriés. 

Des traitements anti- 
cryptogamiques préven- 
tifs peuvent éviter l'ins- 
tallation de ces affections. 
Us consistent an l'applica- 
tion par pulvérisation, 
après les pluies d'automne 
et de printemps, d'un pro- 
duit a base de Thirame ■ 



Traitez également aussitôt 
après chaque taille. 

Un apport d'engrais ri- 
che an potasse et adde 
phosphorique 
a raison de 100 g/ m* par 
exemple) peut utilement 
stimuler la résistance na- 
turelle des arbres en aug- 
mentant leur vigueur. 

Enfin, lorsque vous 
constatez le dessèchement 
des rameaux de vos coni- 
fères, sachez que ce phé- 
nomène peut aussi être la 
conséquence d'une humi- 
dité excessive du sol 
Dans ce cas, il n'y a pas 



de pustules sur les ra- 
deaux et il suffît généra- 
lement d'améliorer le 
drainage pour arranger 
choses-.. C'est la grâce 
que nous vous souhai- 
tons l 

PHYTOPHTBORA 

Le champignon est éga- 
lement responsable de dé- 
passement des conifères. 
Les premiers symptômes 
sont décelables au niveau 
des racines et du collet. 
Une pourriture brune en- 
vahit progressivement le 
système racirmire. ulté- 
rieurement, la partie aé- 
rienne de la plante en rai- 
son d'un manque de 
substance nutritive et 
d eau se dessèche. Un des- 
sicauon complète et la 
mort des sujets atteints 
peuvent intervenir en 
quelques mois. 

Des résultats curatifs I 
sont obtenus en traite- 
ments intercalaires avec 
les produits Tavelure et 
Insectas ■ en pulvéri* | 
rations sur le feuillage, on 
même temps avec ïOiette 
p arrosage et enfin dans i 
les intervalles de traite- 
ment avec un stimulant 
fongicide 3 
^alternent* à 10 Jours , 
d intervalles donnent de 
très bons résultats et sau- 
veront votre haie. 

G.CASTANET 
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JARDINONS ENSEMBLE 

& si Von plantait une pointe d'ail 



Culture. - Planter depuis octo- 
bre-novembre, jusqu'en février- 
mars, dans les terres légères, très 
perméables et saines, en enfon- 
çant les gousses, la pointe en 
haut, à 3 cm de profondeur, et 
12 cm de distance, en lignes es- 
pacées dé 20 cm. Biner deux fois 
dans le courant de la végétation. 
Nouer les feuilles en juin pour 
faire développer les bulbes, Ré- 
colte en juillet : arracher les aulx 
par temps sec lorsque les feuilles 
sont jaunies, les laisser deux ou 
trois jours sur le terrain où ils fi- 
nissent de mûrir; les rentrer en- 
suite au grenier ou autre lieu sec 
et aéré où ils se conserveront. La 
plantation ne devra pas être ef- 
fectuée a van (février-mars, sur 
ados, si le sol est humide et peu 
perméable. Attendre au moins 
deux ans avant de cultiver l'ail 
sur le même sol. 

N'hésitez pas à planter de l'ail 
dans votre potager, même peu 
consomm leur, cultivez un rang 
en bordure d'une planche, ce 
sera suffisant, Si votre terrain 
est argileux ou humide, cultivez 
l'ail sur un petit monticule pré- 
paré avec un peu de sable qui 
drainera 1 excès d'eau, car l'ail a 
horreur de l'humidité* Ne culti- 




vez pas l'ail juste à côté d'une lé- 
gumineuse (pois, haricot) il au- 
rait une action défavorable 
sùrcëtta culture. Ne plantez ja- 
mais de rail en terrain trop hu~ 
mifère ni sur fumier frais. Leder- 
nier enfouissage du fumier doit 
dater d'au moins un an. Far 
contre, incorporer 50 g aum 2 
d 'engrais phospho-potassique 
Votre ail 

sera prêt à arracher 4 mois après 
(courant juin) sur 1 m 3 de culture 
vous récoïerez environ une cin- 
quantaine de têtes d'ail. L'écha- 
lote a les mêmes exigences... 
G. CASTANET 
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CAROTTES EN BANDES LARGES 



lûtm. 3Q cm 




ài vous semez eu 
printemps (en avril-mai} 
les variétés d'hiver, votre 
réco/te ne sera pas aussi 
abondante ni aussi savou- 
reuse. 



Gênéra'ement, on sème les 
carottes dans un Vayon étroit 
creusé avec [a pointe de la ser- 
fouette, Mais l'expérience ac- 
quise eei culture maraîchère 
montre qu'il est préférable d'uti- 
liser la panne {partie îarge de 
l'auto ) pour exécuter ce trava I. 

Vous obtenez ainsi u'j sillon à 
fond p'aî arge de 5 à 10 cm et 
profond de 2 à 3 cm Espacez 
ces siflons de 25 cm de bord à 
bord. 

Semez ensu te dans ce rayon 
en répartissent les graines su r 
toute sa largeur, puis recouvrez 
ces semences à la g-ïffe « tas- 
sez le sol avec le dos du râteau. 
Apres la levée, * écla>cissez * 
ensrrachant ?es olantules trop 
serrées de manière que celles 
qu restent soent distantes de 4 
à 5 cm en tous sens (2 doigts). 

Vous obtiendrez ains une vé- 
ritable t bande » de carottes 
beaucoup pus productive qu'un 
serrrs en I gne. 

La tere où est exécuté le 
semis doit toujours être b<en hu- 
mide, naturel ement ou grâce à 
un arrosage exécuté la veille. 



LA DEFENSE 

CONTRE LA « MOUCHÉ » 

La mouche de la carotte est 
responsable de la présence des 
c astcots » qui m nent les ra- 
cines en <es dépréciant et cau- 
sent leur pourriture durant la 
conservation. Elfe pond dans Je 
soi au pied des jeuies pla-its et 
ses 2 à 3 génératons annuelles 
se succèdent à partir d'avril. 
Préférez gne spécialité présen- 
tée sous forme de micro-gra- 
nulés. Epandez ce produit juste 
après le semis, selon les pres- 
criptions du fabricant : •< se trou- 
vera mélangé à la terre suc 2 a 
3 cm de profondeur lors du re- 
couvrement dés graines à la 
griffe. I est non toxique au dose 
d'emploi et son efficacité dure 5 
mo s dais le soL 

Attention ; il ne doit pas être 
enfoui plus p r ofondément sous 
pe>>ie d'être nactif, ce qui ex- 
clut l'emploi de la bhette pour 
les déshe^bages 

DESHERBAGE CHIMIQUE 

Ce problème est résolu par 
rapphcation d'un désherbant 



spécial à base de Unuron qui dé- 
truit les mauvaises herbes sans 
nuire aux carottes 

Ce produit est aussi pratique- 
ment sans toxicité. Appliquez-le 
par pulvérisation, aussitôt ap'ès 
le semis, en respectant les 
dosés présentes, Tra'tez pa' 
beau temps et évitez d'arrosé- 
durant les 4 jours qui suivent. La 
durée d'efficacité du produit est 
de 4 ma s. 

EPOQUE DU SEMIS 

Le résultat de votre culture 
dépend beaucoup de fécoque 
des semis, Ên principe r il faut 
senier aussi tôt que possible, de 
mi-mars jusqu'en avr>f, pou" les 
cuJturës d'été (r£t, >lte de mi-juil- 
let à septembre» et aussi tard 
que possïc du début de juin à 
celui de juillet, seïon les varrétés 
pour les cultures d'hiver (arra- 
chage en octobre) 

Ne semez pas en mai, pé- 
riode du val prncipal de Sa 
< mouche » bien que le risque 
soit minimisé par l'utilisation de 
l'insecticide préconisé ci-dessus, 

G. CASTANET 



I L'ASPERGE 



PREPAREZ VOTRE 
ASPERGERAI 

Cette piante affectionne ies ter- 
rains légers et particulièrement ies 
sables légèrement argileux, dits 
« sables gras >. qui conservent en 
été assez de fraîcheur en profon- 
deur. ENe s'accommode toutefois 
de tous les sois, à l'exception seu= 
lement des terres très codantes ou 
trop humides. 

L'emplacement chots ; doit être 
parfaitement exempt dé mauvaises 
herbes vivaces telles que chiendent 
et surtout liseron. Le cas échéant 
détruisez-les avec un herbicide total 
à base d'aminotnazoie 

Ameublissez le sol, sans briser 
ies mottes, en le défonçant sur 40 
à 50 cm de orofondeur et en ao- 
portant les engrais. 

Cette fumure doit ère copieuse 
pou:- assurer un bon départ à cette 
cutturê de longue durée, particuliè- 
rement exigeante en acde pho- 
sphorique et en potasse 

Enfouissez donc au fond de la 
jauge, par mètre carré, 4 à 5 kg de 
fumier bien décomposé oj de com- 
post ou, à défaut : 200 gr d'amen- 
dement humique déshydraté 



A SAVOIR 

Si vous ne d-sposez pas de 
beaucoup de place, ne o'rntez oas 
plus ser r é que 50 cm vous n ob- 
tiendrez pas de bons ^ésu'tats car 
es pieds se gêneraient mutuelle- 
ment (i 'asperge est vorace et des 
pieds trop serrés se concurrence- 
raient pour trouver leur nourriture 
dans le sol). Mieux vaut planter 
moins de pieds, mais à bonne dis- 
tance. 

Si vous plantiez des asperges 
dans un terrain lourd (pus de 
10% d'argile) et humide, vous 
obtiendriez de faibles récoltes et 
vos turions seraient amers. 

Ne plantez pas d'asperges 
après des carottes, ou dés bette- 
raves qui sont également sensibles 
au rhizoctonê violet. 

L'année de la plantation et l'an- 
née suivante, c'est-à-dire la 
deuxième année, laissez vos as- 
perges poussez librement, sans 
rien récolter ; si vous ne respectez 
pas cette ohase d'installation de 
vos asperges, les récoltes futures 
seront faible, 

G. CASTANET 
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La fabrication 
du compost 



»F L'ENGRAIS 
AVEC DES DECHETS*., 

l^e fumier est rare pour beau- 
coup de jardiniers mais, à défaut, 
il est facile d'obtenir un excellent 
produit de remplacement en fa- 
briquant du composé 

Le compost est le produit de la 
iiTmentation en tas de matières 
végétales de toutes sortes et no- 
tamment de tous les déchets du 
Jardin et de la cuisine : fanes, 
iges et racines de légumes et de 
fleurs après arrachage, tontes de 
Kuzon, feuillés mortes, épluchures, 
marc de café, etc. On obtient ainsi 
un engrais précieux en é liminant 
des détritus encombrants I La fa- 
çon la plus courante de fabriquer 
le compost consiste à amasser ces 
matières organiques par couches 
Huccessives de vingt centimètres 
d'épaisseur environ, de manière à 
obtenir finalement un tas d'au 
moins tua mètre de côté et de qua- 
tre-vingt centimètres à un mètre 
de hauteur. 




Mélangez toiuours les déchets 
relativement élastiques (tiges, 
brindilles) à ceux qui ont ten- 
dance à se tasser à l'excès (coupes 
de gazon) car une aération suffi- 
sante de la masse est indispensa- 
ble à une bonne fermentation. 

Cette dernière peut être amélio- 
rée et accélérée par l'utilisation 
d'un produit activateur spécial 
que vous procurera votre mar- 
chand grainetier. Si vous em- 
ployez un produit de ce genre, le 
compost est bon à utiliser au bout 
de deux mois environ en saison 
chaude et trois à quatre moins en 
hiver. 

Deux à trois semaines aupara- 
vant, démolissez le tas et brassez 
ies matériaux à la fourche en les 
humidifiant s'ils paraissent trop 
secs : Leur décomposition sera 
ainsi notablement stimulée. 

Enfouissez le compost aux 
mêmes doses et dans les mêmes 
conditions que le fumier, soit à 
raison d'un demi-mètre cube par 
are environ, également tous les 
trois ans. 

G. CASTANET 
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conservez bien vos oignons è fleurs d'éi 



CONSERVEZ BIEN VOS 
OIGNONS A FUTURS D'ETE 

les bulbes rhizomes et tuber- 
cules de glaïeuls, bégonias tubé- 
reux, cannas et dahlias seront 
réutilisables Tan prochain si 
voiss les conservez correctement 
durant cet hiver. 

Glaïeuls au sec. 

Attendez que le feuillage soit 
jaune avant d'arracher vos 
glaïeuls, mais faites-le avant 
qu ils ne risquent de geler. 

Aidez-vous d'une fourche bê- 
che pour soulever la terre en pre- 
nant garde de ne pas blesser les 
oignons. Entreposez ensuite ces 
derniers pendant dix è quinze 
jours dans un endroit sec, à l'abri 
du froid, après avoir sectionné 
les tiges à deux centimètres du 
bulbe. 

lorsque la îciTér uiui&emç est 
desséchée, débarrassez-en les oi- 
gnons et détachez le vieux bulh* 
ratatiné qui se trouve à leur base. 

Traitez-les ensuite contre les 
parasites qui peuvent nuire à 
leur conservation en les pou- 
drant avec un mélange d'insecti- 
cide à base de Parathion 

. " utilisé 

pur) et de fongicide à base de 
Quintoïiène 

Vous détruirez ainsi les 
thrips, qui hivernent d'habitude 
a l abri des écailles et vous élimi- 
nerez les risques de pourritures 



Arrachez ces souches aussitôt 
que la première gelée blanche a 
détruit le feuillage et prenez les 
mêmes précautions pour ne pas 
causer de blessures. 

Coupez les tiges des dahlias et 
cannas à une quinzaine dê centi- 
mètres de longueur, celles des bé- 
gonias à quatre ou cinq centimè- 
tres, faites tomber le plus 
possible de terre et déposez rhi- 
zomes et tubercules à l'envers 
pendant deux semaines dans un 
local abrité du froid. 

Au bout de cela, nettoyez les 
souches du reste de terre. Suppri- 
mez toutes les parties meurtries 
ou blessées en les tranchant net- 
tement avec une lame bien ajgui- 
see. 

Cautérisez les plaies en les en- 
duisant de fleur de soufre. Pou- 
drez ensuite abondamment les 
souches avec le mélange antipa- 
risitaire pour les glaïeuls. 

Enfouissez-les enfin dans de la 
tourbe maintenue très légère 



ment humide à laquelle vous | 
rez également mélangé du foi; 
cide à base de quintozèi 
Conservez à l'abri du gel à t 
température n'excédant pas 1C 

... En attendant leur replan 
uon automnale, entreposez ' 
bulbes dans un lieu frais, sec 
obscur, après les avoir poudr, 
comme en automne. K'oubUi 
Pas d'étiqueter les variétés! 
prenez garde aux dégâts des roj 
geurs... 

En suivant ce programml 
vous pouvez espérer réutilisé 
vos bulbes plusieurs années à 
suite, mais il faut vous résigner 
les voir dégénérer progressiv* 
ment Par contre, les narcisses 
t petits bulbes» peuvent r 
trois ou quatre ans en place 
arrachage et, lorsque le terra 
leur plaît, il arrive môme qu'w 
se naturalisent et s'étendent m\ 
à peu. 



Bn hiver, surveillez de temps à 
autre les oignons pour éliminer 
ceux qui présenteraient, malgré 
tout, un signe d'altération quel- 
conçue avant qu'ils ne contami- 
nent les autres. 

Bégonias, cannas et dahlias 
enfouis. 




JAEBINONO ENSEMBLE 
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Pour un printemps resplendissant 

Plantez maintenant 

vos oignons à fleurs d'automne 




Quand et comment faut-il 
planter? 

la plantation des oignons à 
fleurs peut être effectuée de sep- 
tembre à décembre mai? un B 
mise en place précoce est tou- 
jours préférable. Effectuez-la dès 
-es plaies bandes sont libé- 
rées des fleurs d'été, après bô^ 
chage de celles-ci. 

Les oignons doivent être en- 
terrés proportionnellement à 
leur taille à une profondeur égale 
2 à 3 fois la hauteur du bulbe soit 
environ 10 à 12 cm pour les tu- 
lipes, jacinthes, narcisses et 5 cm 
pour crocus, perce-neige, éran- 
this, etc. 

Cette opération peut être effec- 
tuée au moyen d un transplan- 
toir mais il est plus pratique et 
moins fatigant de vous servir 
d'un plantoir à bulbe spécial. 

Muni d'une poignée conforta- 
ble, cet outil agit comme un em- 
porte-pièce pour extraire une 
« carotte i de terre laissant un 
trou cylindrique dans lequel est 
dépose l'oignon, pointe en haut. 
Rebouchez-le ensuite en tassant 
avec le talon de manière â assu- 



rer un bon «m*** mm 801 * 
bulbe, 

L*i ti!«« ™ w bulbes don- 

Oui et ™1a *> 8t non &al Puis- 

mentent la végé^*™ * £ 
raison Maia la S ros *sur 
moyenne tetifc™» ^ ^ 
Ion les variâtes, t£ , 

Pour une -nx&SJP^Jf* 
plus gros bulbes s 0 ^,. normale- 
ment Slf^ ? Siï *t 
néiaUSnent e^ e une durée dfi 
culture plus langu Jr _ . 

Cette grosse^ T^fS* F* 
le * Calibre » q£j ^ plus 
grande drconfûre 1 ^ mesuree en 
cm. 

Si 1» oignons à-^S^" 
Usés seulaTpïiuitB?-?? ' 
niere <** ffi&ï s ^ n e 
complètement le ls , < ? a . en 

darwin et toutes ™£t^ v !î 
ainsi que pour li s ■ facuitIles 61 
narcisses 

Evitez 'de mflffg"». 168 cou ~ 
leurs et faites des? tec ^* * com ~ 
prenanttoujoin?^™^^ 
à iû oignons de m™ variété - 81 
possible davantage ' 

Par contre™^™^ 68 
tulipes à des pen™^ autres 
fleuVT printanW- d^minez- 



les régulièrement dans In massif 
à espacement variable suivant 
1 effet recherché. 

Quelle est la succession 
cnronologtqne des floraisons ? 

La floraison des plantes bul- 
beuses commence plus ou moins 
tôt selon le climat local et le ! 
temps de l'année, mais elle se dé- 
roule ensuite dans un ordre pra- i 
tiquement immuable en ce qui 
concerne la succession des diffé- 
rentes espèces de variétés. Elle 
s échelonne ainsi pratiquement 
sur trois mois environs : 

Floraisons très précoces (début ' 
mars en climat moyen) ; perce- 
neige, éranthis, iris nains r 
crocus, chionodoxa, scille de Si- , 
bérie. 

Floraisons précoces {fin mars I 
à mi avril en climat moyen) : m* 
lipes botaniques {Kaurmanniana 
Fostêrianal, MuscarL tulipes | 
simples et doubles hâtives, nar- 
cisse trompette, jacinthe. 

Floraisons de demi-saison (mi 
avril début mai aêbré de brun), 
tulipe Triomphe, narcisse In- 
comparable, Postez et a bou- 
quets, tulipe Super, Darwin, Fri- 
tilaire imperdable. 

Floraisons tardives (jusqu'à la 
fin de mai en climat moyen) : tu- 
upe Perroquet, tulipe double tar- 
dive, tulipe à fleur de Lis, tulipe 
Darwin, tulipe Cottage, iris de 
Hollande (fin mai-juin] 



r 0 ^ 
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pour Im Ofgnou à IWun. 
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Imctothm 



L'assurance santé de vos arbres et arbustes 



Ces triutemants d'arrière sai- 
sont d nue importance capi- 
tale pour la préservation de* £_ 
colte« contre ] es maladies de 
conservation et pour la *ûnté ul- 
térieure des arbres. 

v if Php* des maladies qui pro 
vomient la pourriture des ^rakS 
et des poires eu cours de conserva- 
tfûu au fruitier résulta de 
minutions qui se sont produites au 
■ verger avant la récolte 

Plusieurs des champignons m> 
jrawpiques responsables de ces 
accidents sont en effet présents mi 
permanence sur l'épidémie des 
îruits. Hsi>énetrent à VintériëVdl 
œux^i par des voies diverses, soit 
Par les blessures (rue nrovoo^ï 
les picnnes ou morsures d'insectes : 
soit par les lenticeUes, sortes de 

mut chez la pomme surtout) soit 

(pnnapal5ment chez la poire]. 

fr,^.^ 18131 ^ 1 «Couvrant les 
fr™? ^ e Pécule de produit an- 
^cryptogamique efficace empêche 
le développement de ces parûtes 
dont ies principaux sont .ÎTlioni- 
Sf^w ^urriture grise, la Pourri- 
ture bleue et les Gioeosporiums 
, Effectuez cette application 15 
cueillette en utilisant 
un produit à base d'Iprodione 

Les arbres fruitiers et la vigne ne 
peuvent être traités efficacement 
que par pulvérisation. H 
ter par traitement environ 1 A 2 li- 
tres pour traiter un poirier en tw>- 
M U taillée ; 3 nW^S 



Pêcher ; 5 à 10 litres pour un prend 
Pommier de plein vent grsDd 

F™ ^ter convenablement 
opérez lorsqu'il ne gèle pas, par un^ 
jour sans vent, m temps phivieui - 
{? doit sécher avant <W 

nu: une pluie. 

A LA CHUTE DES FEUILLES 

, . /l? 00 ^ traitement est plus tar- 
oYpmsqu'iî mtervient au moment 
S* r ^ ^ fCT ^ qui est un 

En oe détachant du rameau sur 
^quel il était fixé, lé pétiole de chï 

nuscnJe blessure qui est une porte 

«piques de toute nature : Tavelure 
d ^«pèces à pépi^ 
Mondia, corynéum et Cloque des 
arbres à noyau. 

^Sft* 001 ^' ™ traitement pré- 
l^** 5 ^P«e dès que 3a moitié 

S2ÏÏÏÏL l 65 feniUea 651 to^e- 
tfaite^ïe avec un mélange fonjd- 



rri? ^f^.^e détruit les puce- 
rons, cochemlles, etc. et sa nature 
huileuse assure en même temps une 
meilleure Srauou du fongicide. 

*k^f t ? vétiffltiûn dûit très 
rïïîfe? 8 JP°^ lessiver littérale- 
ment branches et tronc. 

îmîÏÏ ^ item ^ d'hiver aux 
Huiles jaunes, type le Toxhiver 
peuvent également être utilisé eu 



mélange avec une bouillie borde- 
W qui offrira une protection 
complète fongicides Donc le ïSÏÏ 
SSte*** 0011115161 Fon ei c ide Insec- 

At™^- 1 ? peuvent 
to i ajité sans nsquel Par cVnrre il 
est fortement déconseillé d'utiliser 
les huiles jaunes sur les haies ar- 
bustes peraîstanL Faites attention 
aux pelouses sous les arbres, le dto- 
duit peut les brûler. P 

h^S™ é P a f 5e « Assurée qui se 
détache par plaques sur ] e tronc 
des arbres né^igès n'est pas seule: 
ment un signe du manque de soin 
de leur propriétaire. Elle présente 
aussi un danger I ■ 

ASILE DTSTVER 

n suffit de soulever truelouss 
lambeau* de cette couche^èg^uS 
pour constater ^ elle abrite^uaÏÏ 
tité de cocons et dé chrysalide 
mais il v a là aussi tout ceqSÏS 
pas fv^ile à 1^1 nu : œuf^mmuî 
eûtes d araignées rouges, spores mi- 
croscopiques de maladies, 
garni ques, etc. 

t P™^ 3 dans ce refuge, 

tous ces parasites n'attendent que 

^X, 88 ^^J^ Pour se ré- 
veoller et recommencer leurs dé- 
gâts. Si vous n'intervenez pas ils se- 
ront le point de départ deî 
premières attaques printanières. 
TJ faut donc agir sans retard, 

en ies détruisant par un traitement 
approprié, pendant qu'ils sont ainsi 
rassemblés. 

C. CASTANTT 
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JARDINONS ENSEMBLE 



POUR REUSSIR VOS PLANTATIONS 

Avant la plantation trempa tes moues de terre une bonna demie-lieure dan* un baquet d'eeu. 

1. ïi^T?!?^ 3 à r ^ na , nT1 ? * habûleî les racines » en «opprimant tes partie* meurtriea : Uiawx radicelles in taogg Taillez 
ia parue aérienne en fonenon de* racines restan tes « w^u» mm o q, maniez 

Si lac ration mnt impormntEfi tailler main*, d elles wmt prj fournia mïtw plu» coort. 



ESPECES 


TAILLES LORS DE LA PLANTATION 


CHENE, HETRE 
1 LÏQTJIDAMBAB. 
MAKE.ONÎÎIEE, 
'TOUPIEE 


KE PAS TAILLER... 


POIRIER, 
POMMIER 


TAILLE LEGERE POUR 
EQUILIBRER LEUR TETE 


PECHER, PRUNIER 
ABRICOTIER, BO uXEAU 


TAILLE COURTE 


ARBUSTES 
; DECORATIFS - 


TAILLE TRES COURTE 

(2/3 de la longueur des rameaux] 



lia profond qm la mottt Uélanga vocre terre à & 
- oo on terreau mnrirtit Ls repri» en sera f ortamam 



Pradquaz k < pralin^ge 1 en trempant ki racinw dam una boae ^^ttA. ^ m K jJjjfiÈI 
oe tûïre. : f*7\ 

Ouvrai îm troa plos krg 
1 toûfârtiiuu un ujrreaa de 
facilitée. 

Metsre 100 s da carne broyée âo pied des racines, 
4 Tnflffllfi voira plame, rubonebex. 
Formez une ctrTOCte an med de 70a planta dona afin qu'elles atmfatnt l f «ti *\kt™*r* 
Armez flhon/lflnimea t. 

Il e« abaoranient icdapeiaahk de tittrarer m jeune* arbre» dorant le* première 
années. Tuternw en biais vos conifères ià Toponé det vent dominanaj, a l/ygmxala 
poor tob ariire* a feuillas caduques. 

î>3 arbm en container na sublaeent aucun prtjodica i être plantée en d'autres pé- 
riodes de celle classicroe de noTembre à mars. * ^ 

Eviter de planter une même eneace d'arbrea au même endroit catbe maladie. 

Chèque arbre replanté devrait recevoir pratiquement 30 Uffea d'eau car sut 10Û ar- 
bres fatigués 90 peuvent reprendre xi vous le* praiûieï et monûlez alon ™ 90 peuvent 
pénraivoiunelafcitespai * ^ 

îTuGlisez pas de funuer frais, la fermentation provocpieiait on ^ 11* ^^™^ h^- 
cmes et la mon de l'arbre. 

H emsta des hormones de boutnragB qm favorisant la reprise de vos plantations déli- 
es tes. 



Respecter les distances 
enttç vos plantes et la li* 
mite de propriété de votre 
voisinage. 

Les plantée dépassant 
2 m de haut doivent être 
plantées à 2 m de votre mur 
et celles do moinn de 2 m à 
0,50 m minimum. Les ar- 
bres plantés à 3 m ne vous 
inquiéteront pas. 



CA5TAKTT 



TAILLE DES ARBRES 
A LA PLANTATION 
AVANT PRALINAGE 
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Mon beau sapin 



Bientôt Noël et sa farandole dp 
sapms. Mêler l'utile àl&î 
voila une bonne idée 

tradition de décorer des éoir&J 
ou sapuis des bois.,. MaTaffiS 
lidee, laissons un peu la tradition 
et trouvons des arbres orSaux 

S'Si^ 8 S3SS 

■noei, puis être ensuite reDlamé* 
au jardin. Bien sûr! iPS$ 
a acheter un en ' „ p a «" 

r intérieur pour que sa vie ne 
boS 6 1535 m ^em 

achefà^^fg^eSf 

- Le cèdre du Liban aux cou 
leurs vert tendre ; ou " 

^Le pin Laricio aux longues ai- 
Pâs chamaec yparis, pourquoi 
Tous ces arbustes font de mer- 

SSTàfflte* peuvent 
vivre a x intérieur le teints h« 

fêtes, puis être remis auSn. 
Bien sûr, il est indispensablp rfo 

^unplasti^eetbiene^oÏÏI 
d « terre. Transportez-!*. a ™J - 

vous avez un grand™ a; ^ Sl 

temeau et arrosez tous W î™™ 
f^utsilapièce^S^ 



Si vous ne voulez pas le plan- 
flra pour quelques jours Vérifié 

S??ë?^5«e autour e £ 
sez 1 intérieur de la motte. Ne le 
gardez pas plus de dix fours en an 
partemem. Tout est J ffilènfe 
d humidité, il faut surtout que 
larbre ne se déshydrate pas L^s 
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ENSEMBLE 



Ne soyez pas à court d'idées 



pour 



fin d'année 



n Nous allons dès le mois "jircr- r 
ch'ain, commencer nés travaux" 
pratiques au jardin, avez-vous 
pensé à vous munir du matériel 
indispensable. Pensez outil de 
qualité, évitez les gadgets. Faites- 
vous offrir ou offrez l'outil com- 
plémentaire rêvé depuis long- 
temps». C'est le bon moment, le 
jardin commencé vous n'aurez 
guère le temps de courir les maga- 
sins pour les choisir.,, la bêche, le 
tablier, le châssis, le sécateur, que 
vous manque-t'il ? 

Grand ou petit, fertile ou aride, 
votre jardin a pour mission d'ali- 
menter, si possible en perma- 
nence la maison en légumes frais 
ôû secs et variés. Facile à dire.., 
plus difficile de mener à bien 
cette grande mission. Chaque jour 
le jardinier va se heurter à de 
nouvelles difficultés et chaque 
jour il faudra les résoudre car 
bien vite elles prendront le pas 
sur son moraL Mais courage, nous 
avons tous de la graine de jardi- 
nier prête à germer pour donner 
de belles et bonnes idées qui nous 
permettront de surmonter tous 
ces problèmes. 

_ IL FAUT 



u "Dé toutes les formes du jardin, 
''lépotager est 'sans "douté celle qui 
a le plus besoin d'être revue, re- 
pensé, corrigé car l'évolution est 
importante en ce domaine. A par- 
tir de cette semaine jusqu'à fin 
juillet c'est de potager que nous al- 
lons parler. 

Un potager nouvelle formule 
qui puisse devenir, nous le souhai- 
tons le potager loisir, plaisir, dé- 
tente r rapport. Four cela, il est 
temps de se mettre au travail qui 
paie, celui de l'organisation, per- 
mettant d'obtenir, avant et après 
l'arrivée en massesSw * i wché, 
des légumes raffinés en quantité 
juste nécessaire à ses besoins et.» 
sans se fatiguer trop. Nous devons 
doser nos efforts en dessinant des 
planches pas trop grande 3-4 m de 
long sur 1,20m de large sont 
idéales. Quant il faut désherber, 
bêcher, arroser une petite surface 
porte moins peine qu'une grande 
et te travail effectué se voit et en- 
courage. Evitons lès divers traite- 
ments plusieurs fois, par exem- 
ple en plaidant à côté des cultures 
sujettes aux mêmes maladies donc 
iustifidabl^s des mêmns wîns. 



Faites voisiner les carottes, les cé- 
leris, les poireaux repiqués, le 
persil et les oignons, tous peuvent 
subir le même produit de desher- 
bage. Ne faites pas un potager im- 
mense... Il ne sera pas plus renta- 
ble, car vous ne pourrez le suivre 
de près. 150 m 2 est une bonne sur- 
face, 200 m* si vous êtes coura- 
geux, le terrain qui reste servira à 
un coin de gazon, un massif de 
Heurs, des petits fruits, cassis, 
framboises, groseilles, un carré de 
fraises. Cette surface bien em- 
ployée vous permettra de nourrir 
"une famille de cinq personnes 
toute une année, un congélateur 
sera un précieux auxilhaire pour 
les surplus. Congelez tous légumes 
dans l'heure qui suit la récolte, ils 
seront- comme frais et la saison 
morte venue, en les dégustant, 
vous pourrez vous rappeler les 
bons souvenir du jardin* Je les ai 
ramassé avec un tel, tu te souviens 
ce plant de tomate L. il avait plus 
de deux mètres J etc. 

Alors faites maintenant l'inven- 
taire de ce qui vous manque... Dé- 
but janvier, nous installerons déjà 
notre châssis. Côté rentabilité il 
estinHi*rv»nsable. 



LES A VOIR 



LES COMPLEMENTAIRES.. ~ 




.et beaucoup d'autres vous faciliterons le vie... 
Donc, joyeux Noël et à l'année prochaine. 



G. CAS TENET 



95 



Les graines : 

Faut-il adopter les variétés modernes 1 



aères et pour constater que les 
améliorations obtenues en cette 
matière n'ont rien à envier à 
n importe quelle autre techni- 
que* 

S'appuvant sur les travaux 
scientifiques les plus avancés, en 
particulier dans le domaine de la 
génétique, la profession grai- 
mère a en effet créé des variétés 
dotées de caractéristiques telle- 
ment inédites que, dans certains 
cas, il s'agit pratiquement de lé- 
gumes nouveaux f 

Pour la plupart, ces variétés 
ont d abord été mises au point à 
1 usage des maraîchers profes- 
sionnels mais, de même que la 
recherche spatiale a des « retom- 
bées * dans maints domaines de 
te vie de tous lès jours, certaines 
d entre elles se sont révélées 
idéales pour le jardinage d'ama- 
teur. 

Déchirer le coin d'un sachet 
de graines est un geste familier à 
tous les jardiniers... Mais en l'ac- 
complissant avez-vous déjà songé 
à tout ce qu'il a fallu faire pour 
produire ces semences que vous 
allez confier à la terre et qui sont 
déjà en elles mêmes la promesse 
de votre récolta 7 

Créer une nouvelle variété 
consiste à réunir dans une seule 
plante des qualités qui existent 
séparément chez deux autres 
plantes de même espèce. 



pouvant concerner des choses 
aussi diverses que la couleur des 
fleurs, la saveur des légumes la 
précocité des récoltes, la résis- 
tance des plantes aux maladies 
etc. ' 

Ceci fait, il faut trouver' les 
plantes dotées des qualités re- 
cherchées afin de les « marier » 
pour espérer associer dans leur 
descendance les caractères inri> 
VEduels qu'elles peuvent apporter 
réciproquement et de façon conv 
plémentaire. 

Par exemple, on a obtenu des 
tomates résistantes aux maladies 
a virus en unissant une variété à 
gros fruit avec une espèce de to- 
mate sauvage dont ïes petites 
baies sont immangeables mais 
<îui est réfractaire à ces affec 
Uons. 

Bans la pratique, la façon d* 
réaliser ces «croisements» ou 
«hybridations» peut cependant 
différer sensiblement car toutes 
les plantes n'ont pas, loin de là. 
le même mode de floraison. 

Quelle que soit la méthode ap- 
pliquée pour y parvenir, il faut 
en effet couramment 8 à 10 géné- 
rations pour parvenir au résultat I 
fmal, soit une bonne dizaine 
d années lorsqu'il s'agit d'es- 
pèces annuelles (laitue, radis» et 
le doublé pour les plantes comme 
la carotte on le poireau qui fleu- 
rissent seulement l'année sur 
vant celle de leur semis. 



Elles sont à la hase de toutes 
vos récoltes à venir. C'est dire 
combien il est important de bien 
savoir les choisir et les conser- 
ver. 

Car la graine a son secret et 
ses mystères... 

Le début de Tannée est tradi- 
. ùonneUement la période où pa- 
raissent les catalogues des pro- 
ducteurs de graines et de plantes. 
Ces quelques réflexions vous ai- 
deront peut-être à tirer le meil- 
leur parti possible de leur 
contenu». 

U ne manque pas de jardiniers 
amateurs qui, envers et contre 
tout, restent fidèles aux variétés 
de légumes que semait déjà leur 
arrière-grand-père... 

Ainsi se sont transmis de géné- 
ration en génération le poireau 
monstrueux de Carentan, l'oi- 
gnon jaune paille des Vertus, la 
laitue du Trocadéro et bien d'au- 
tres qui sont aujourd'hui plus 
que centenaires I 

VARIETES 
MODERNES 

Faut-il en conclure que rien 
n a été fait de mieux depuis, 
alors que dans tous les domaines 
les progrès d* toutes sortes ont 
été considérables ? 

Ce serait aller contre lâ logi- 
que des choses et, en examinant 
les catalogues que vous allez re- 
cevoir, vous constaterez qu'ils 
sont au contraire pleins de va- 
riétés récentes. 

H ne tient qu'à vous de les es- 
sayer pour comparer leurs qua- 
lités avec celles de leurs devan- 



Avant toute chose, il faut donc 
savoir ce que l'on cherche à obte- 
nir et poser en quelque sorte 
1 équation du problème à résou- 
dre, les facteurs à transmettre 



Vous y penserez sans douté 
maintenant lorsque vous verrez 
une « nouveauté » inscrite au ca- 
talogue dé votre marchand mi- 
nier... 6 



96 



Choisissez bien vos variétés potagères et florales 



_ SACHEZ BIEN 
ACHETER VOS GRAINES 

Vous n'allez sans doute pas 
tarder à commander vos graines 
de légumes et de fleurs. 

C'est un acte important car le 
■uccès de votre saison de jardi- 
nage dépend en grande partie de 
I» qualité des semences que vous 
utilisez- les plantes issues de 
] Km nés graines ne demandent 
pas plus de soins que les autres 
tuais donnent de bien meilleurs 
résultats I 

La première précaution à 
prendre est da vous adresser à un 
fournisseur spécialisé : seul votre 
«rainetier peut vous offrir toutes 
Kuiiinties pour ce genre de four- 
nitures, en vous faisant au be- 
soin profiter de ses conseils 
* d'homme de métiers ». 

Ne lésinez pas sur les prix ; 
minmé qh toute, chose, la qualité 
*a paie et le coût des semences 
m peu de chose comparé à la va- 
tour de la récolte. 

Par contre^ sachez profiter des 
meilleurs tarifs : vous remarque- 
mz que les prix dés graines dé- 
croit rapidement au fur et à mo- 
ntre qu'augmentent les quantités 
Commandées. 

Chaque fois que vos besoins le 
Justifient, il est donc beaucoup 
plus avantageux d'acheter une 
« pesée * suffisante pour en cou- 
vrir la totalité plutôt que d'ac- 
quérir successivement plusieurs 
■ paquets » au cours de l'année. 

Gela est particulièrement vrai 
pour tous les légumes qui se sè- 



ment directement en place : bet- 
terave, carotte, radis etc., ainsi 
que pour les fleurs qui se multi- 
plient de la même façon : alysse, 
belle de nuit, capucine, lavatère, 
souci, etc. 

■ COMBIEN DE TEMPS 
VIVENT LES GRAINES 

Nous sommes fréquemment 
consultés à propos de la durée 
genninative des graines, c'est-à- 
dire du temps pendant lequel 
elles conservent la faculté de ger- 
mer. 

C'est un problème complexe 
car cette longévité est variable 
selon tes espèces. 

Cette durée peut être très 
courte comme chez l'oignon, le 
pissenlit, le poireau, lès salsifis 
et scorsonères où elle n'excède 
pas 2 ans en moyenne. Elle est de 
3 ans pour le pois, le haricot, te 
persil et de 4 ans environ pour 
de nombreuses espèces, carotte, 
laitue, navet, radis, tetragone, to- 
mate. 

. Quelques espèces enfin on une 
vitalité très prolongée: 7 ans 
pour le chou pommé, 8 ans pour 
te céleri, 10 ans pour la chicorée. 

Mais il ne s'agit là que de 
moyennes et la durée gennina- 
tive est aussi fortement influen- 
cée par les conditions de récolte 
et de conservation, l'humidité 
excessive et une température 
trop élevée pouvant la réduire 
fortement. 

Comme pour tous les êtfës vi- 
vants chaque lot de graines pré- 



sente donc un cas particulier 
dont il est impossible de présager 
mathématiquement la destinée 
et les dates de péremption par- 
fois indiquées sont généralement 
illusoires. 

Seuls les essais de germination 
en laboratoire auxquels se li- 
vrent régulièrement les fournis- 
seurs sérieux peuvent permettre 
de savoir à quel moment telle 
graine ne doit plus être utilisée. 

■ DURER DE CONSERVATION 
DES GRAINES ET LEGUMES 

Pour chaque légume, nous 
vous indiquons le nombre d'an- 
nées pendant lesquelles vous 
pourrez stocker vos graines sans 
qu'elles perdent leur faculté ger- 
minative. Au-delà, ces graines se- 
ront peut-être encore aptes à ger- 
mer, mais il est impossible de te 
garantir. 

Aubergine, 6 ans ; betterave, 6 
ans; carotte, 4 ans; céleri, 8 
ans ; chicorée scarole, S ans ; 
chicorée Witloof (endive), 5 ans ; 
choux (de Bruxelles, pommé et 
chou-fleur h 5 ans ; concombre, 
cornichon, 8 ans ; courge, cour- 
gette, potiron, 5 ans ; épinard, 5 
ans ; fenouil, 4 ans ; fève, S ans ; 
haricot, 3 ans ; laitue (pommée et 
romaine), 4 ans ; lentille, 4 ans ; 
mâche, 5 ans ; melon, 3 ans ; na- 
vet, 4 ans ; oignon, 2 ans ; persil, 
2 ans ; pissenlit, 2 ans ; poireau, 
2 ans ; pois, '3 ans ; poivron, pi- 
ment, 4 ans ; radis, 4 ans ; sal- 
sifis, scorsonère, 2 ans; tetra- 
gone, 5 ans ; tomate, 4 ans. 
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SENSE 




PREMIERS SEMIS SOUS CHASSIS 



PREMIERES CULTURES SOUS VERRE 
Si vous possédez un coffre à châssis 
chauffé à 15/18° çar une couche de 
fumier ou par un cable électrique sou- 
terrain, vous pouvez dès janvier y 
pratiquer simultanément trois cul- 
tures de primeur : Batavia, radis, ca- 
rotte. 

Emplissez le coffre d'un mélange 
de 2/3 de bonne terre de jardin et 1/3 
de terreau, parfaitement décomposé 
et tamisé. 

Après avoir nivelé, semez c au 
doigt», tous les 15cm environ, une 
graine de radis l , sans l'entôrïùT. 
Semez ensuite à la volée, sur toute la : 
surface et le plus régulièrement possi- 
ble, 1 gramme par m 2 degraines de ca- 
rotte rouge courte améliorée à forcer 

Au moyen d'un crible, recouvrez 
ces semences d'un « petit » centimètre 
du mélange terre /terreau tamisé et 
tassez uniformément à l'aide d'une 
planchette. 

Enfin, plantez quelques laitues 
Gotte jaune d'or issues d'un s emis 
d'automne (6 à 8) pour un châssis de 
(130 X 130 cm). 

Arrosez, fermez hermétiquement le 
châssis et couvrez d'un ou deux pail- 
lassons jusqu'au début de la levée des 
radis. 

A partir de ce moment, enlevez les 
paillassons dans la journée et aérez de 
plus en plus lorsque le temps le per- 
met 

Les radis sont bons à récolter au 
bout de 3 ou 4 semaines et les laitues 
15 à 20 jours plus tard, au besoin 
avant complète pommaison. 

Dès crue possible, éclair cissez les ca- 
rottes de manière à laisser un inter- 
valle de « deux doigts » (4 à 5 cm) en- 
tre celles qui restent. 

Après l'opération, tamisez à nou- 
veau du mélange terre/terreau afin 
ue rechausser le collet des racines 
pour empêcher qu'il ne verdisse. Ar- 
rosez et tenez le châssis fermé jusqu'à 
ce que le feuillage soit redressé. 

Ensuite, continuez; à aérer le plus 
possible pour finir par enlever com- 
plètement le châssis dès que le temps 
le permet: vous récolterez de déli- 
cieuses carottes nouvelles à partir de 
3 mcic cnrèc îeirr semi* 



Chaque mètre carré peut ainsi en 
donner successivement une vingtaine 
de bottes. ^ 

D'une manière générale, si vous ne 
semez pas chaque variété de carotte à 
la période qui fui convient, vous n'au- 
rez pas de bons résultats. 
IMPORTANT ! 

INFLUENCE DE LA PROFONDEUR DU SEMIS 
La profondeur du semis influe for- 
tement sur la forme, la couleur et la 
précocité des radis. Observez les don - 
nées a-après pour obtenir les meil- 
leures résultats : 

Variétés demi-longues : enterrez les 
graines entre 1,5 et~3 cm de profon- 
deur, en les recouvrant de terre fine 
ou terreau. 

Variétés rondes : laissez-les le plus 
en surface possible et tassez la terre 
avec une planchette après ratissage. 

Dans chacjue cas veillez à la régula- 
rité de l'enfouissement pour obtenir 
une récolte homogène. 

Semez en rangs larges, toujours très 
clairs. Une planche large (vieille 
porte, plaque, tôle, etc.) posé sur votre 
semis protégera celui-ci des moineaux 
le temps de la germination (3-5 jours) 
des pluies trop importantes, du froid 
et main tiendra le sol tassé en parfait 
contact avec la graine d'où un meil- 
leur rendement 

N'oubliez pas les arrosages, par 
manque d'eau vos radis creuseront et 
deviendrons piquants, 1 gramme de 
radis donne 1 botte (50 radis envi- 
ron), semez donc peu à la fois, mai s 
tous les 4-5 jours. L'eau distribuée ré- 
gulièrement sur les semis éloignera 
les alUse (mouche des radis) grandes 
dévoreuses de feuilles. 



graine 



98 




SEMEZ 

VOS TOMATES A CHAISi 



Il est très facile d'obtenir vous-même 
'es plants de tomates qui vous sont né- 
cessaires : c'est souvent le seul moyen 
Je disposer à coup sûr de telle ou telle 
variété, notamment des hybrides qui ne 
sont pas toujours vendus sous forme de 
plants, opérez dans la maison, sur un ap- 
pui de fenêtre ou autre endroit bien 
éclairé. 

Semez en terrine ou caissette dans un 
mélange par tiers de terreau, dS é§blS^Je 
rivière et de tourbe. Répartissez les 
graines régulièrement, le plus clair possi- 
ble, ou. mieux, pour une petite quantité, 
placez-les une à une à 15 mm de dis- 
tance en vous aidant d'une pince à épiler 
par exemple. 

Enterrez les semances sous 2 à 3 mm 
de sable de rivière tamisé. Recouvrez en- 



fin terrine ou caissette d'un carreau de 
verre ou d'un film de matière plastique, 
après avoir arrosé légèrement. 

Entretenez sans excès l'humidité par 
des bassinages légers et, dès la levée, 
supprimez la vitre ou le film de plastique 
pour éviter l'étiolement. 

Repiquez les plarrtules à 3 cm de dis- 
tance, dans le môme mélange, dès 
qu'elles ont développé une vr. 
en plus des. cotylédons et en enterrant la 
tige jusqu'au niveau de ces derniers. 

Lorsque ces plants se toucheront à 
nouveau, repiquez-les une dernière fois à 
8-10 cm de distance .en pleine terre 
sous châssis ou tunnel ou, mieux, empo- 
tez-les en godets de 8 cm afin de pou- 
voir les transplanter en motte. Employez 



f 



Serre et 
godet à 
semis 

Fafriquation avec 

des bouteilles 
plastiques d'eau 
minérale 

BOUTEILLE — 
PLASTIQUE 
COUPEE 

Si 

2ème bouteille 




BOUCHON 



alors un mélange par moitiés de terre et 
terreau. 

Le secret de l'obtention de beaux 
plants est de les aérer le plus possible 
dés que le temps le permet, et de les 
faire bénéficier d'un maximum de lu- 
mière pour maintenir leur végétation 
ferme et trapue. 

La plantation ne doit pas être faite en 
piein air tant que la température noc- 
turne n'atteint pas 8 à 10°, soit en géné- 
ral durant la dernière semaine de m3i 
dans la région parisienne. 

Ne semez pas trop tôt si vous voulez 
éviter que les jeunes tomates « durcis- 
TERREAU sent > et souffrent en pépinière : il faut 8 
semaines à compter du semis pour 
qu'elles soient bonnes à mettre en place. 
K EAU G. CASTANET. 



CLOCHE 



<- GRAINES 
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Du laboratoire 
à votre jardin... 
des supers-plants : 
les hybrides F 1 

Qu'il s'agisse do fleur* ou de légume», le* catalogues de 
graine* offrent de ±*lus en plu* de variété», dites « Hybrides 
Fl ». 

En dehors dë toute considération technique, les semences 
de cette sorte se distinguent par un coût nettement supérieur 
à celui des variétés courantes : 4 à 5 fois plus pour les ca- 
rottes et les choux, 15 fois plus pour tomates, 20 foi* plu» et 
parfois davantage pour nombre de fleurs telles que certains 
pétunias I 

Pourtant, horticulteurs et maraîchers ne jurent plus que 
par les Hybride» Fl et les amateurs qui les ont essayés ne 
veulent plus entendre parler d'autre chose.» ! 

Si vous ne les connaisses pas encore, voici ce que *on£ ces 
variété» hybrides et ce qu'elles apportent de plus que les au- 
tre* pour justifier leur prix, 



HOMOGENEITE 

L'avantage le plus générale- 
ment reconnu aux Hybrides Fl 
est la parfaite homogénéité des 
plantes obtenues à partir de ces 
semences. Elles sont en effet ri= 
gaureuseinent identiques entre 
elles à tous points de vue : taille, 
forme, couleur, précocité, pro- 
ductivité, etc.,, 

€ VIGUEUR 
HYBRIDE » 

H est toutefois une caractéris- 
tique supplémentaire* commune 
à toutes ces variétés qui vous in- 
téressé encore plus, c'est la vita- 
lité supérieure que le croisement 



insuffle aux plantes qui en résul- 
tent et que les généticiens appel- 
lent * vigueur hybride ». 

Grâce à cette dernière, ces 
plantes se défendent plus effica- 
cement contre les difficultés de 
croissance qu'elles peuvent ren- 
contrer et elles utilisent mieux 
les ressources dont elles dispo- 
sent. 

RESISTANCE 
AUX MALADIES 

La création de variétés natu- 
rellement résistantes ou tolé- 
rantes à certaines maladies est 
en effet. un autre progrès consi- 
dérable de la production grai- 
nière* 



Fruits de croisements répétés 
et de longues sélections les 
plantes douées de cette aptitude 
sont en effet complètement in- 
sensibles aux attaques des cham- 
pignons microscopiques, bacté- 
ries ou virus qui provoquent les 
affections en cause. 

Elles ne nécessitent donc au- 
cun traitement antiparasitaire, 
ce qui est économique en temps 
comme en argent et parfaite- 
ment écologique ! Dans le cas des 
maladies à virus, cette méthode 
constitue d'ailleurs la seule 
forme de lutte possible, aucun 
produit n'étant efficace contre 
elles. 

De nombreuses variétés ont 
déjà été dotées d'une telle immu- 
nité. Les principales appartien- 
nent aux espèces suivantes : 

Aubergine, contre mosaïque 
du tabac et Virus 1 du concom- 
bre ; piment contre mosaïque ; 
tomate contre vertirillnm, mo- 
saïque, mildiou ; cornichon 
contre Virus 1 et nuile, etc. 

Toutes ces variétés résistantes 
sont beaucoup plus productives 
que les autres du fait que leur vé- 
gétation n'est pas freinée et que 
la fécondation des fleurs n'est 
pas empêchée par la maladie. 
Dans le cas des haricots, par 
exemple, une variété * à filets » 
résistante rap- 
porte au moins deux fois plus 
que c Triomphe de Farcy », son 
ancêtre lointain 1 

Vous constaterez donc qu'en 
exigeant souvent moins de soins 
et d'attention r les variétés d'au- 
jourd'hui peuvent vous assurer 
des récoltes plus abondantes, 
plus belles et plus savoureuses 
que t celles de grand-papa ». 

a CASTANET 
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r* DES ENDIVE^ 
fâ'SANS PEINE— 

La production de chicons d'endive à pa(* ïr des ^j™* 
de ta chicorée Witloof entraine des terrasse^. ents ^P"° les 
et salissants lorsqu'elle est pratiquée selon l K méthodes 
traditionnelles. La nouvelle technique tkJ™* 8 ^ 
couverture de terre évite cet inconvénient. ^, . . ce î te 
culture à la portée de tous et permet d obtenir de * 
produits de qualité supérieure 




La culture traditionnelle des 
endives consiste à planter les 
racines dans une fosse puis à les 
recouvrir d'une vingtaine de 
centimètres de terre légère, cou- 
che dans laquelle se forment les 
* chicons ». 

Avec la nouvelle méthode de 
culture sans couverture de 
terre, les racines sont simple- 
ment serrées les unes contre les 
autres dans un contenant étan- 
che et calées avec de la tourbe 
enrichie maintenue humide en 
permanence. 

Le tout est placé dans un lo- 
cal. tempéré et l'on fait en sorte 
de maintenir une obscurité to- 
tale et une très forte humidité 
de l'air autour du bac. Les 
chicons se développent dans ce 
milieu sans autre forme de 
procès et l'engouement que 
cette technique provoque chez 
les producteurs d'endives pro- 
fessionnels prouvé son intérêt. 
Mais elle est aussi, sans diffi- 
culté, à la portée de tout jardi- 
nier amateur. 

Disons toutefois avant toute 
chose que ce procédé inédit ne 
réussit convenablement qu a vec 
des variétés adaptées qui sont 
les variétés € Zoom i, # Demi-ha- 
tive N*59> et t Aline». Seules 
adaptées à la culture sans cou- 
verture de terre. 



r-w j,™ lement si vous 
C est doneseu ou r ^ 

avez semé 1 un W yQUS 

printemps den ^ m} 

f^JT* 7 ^**, conservez 
dès cet tover. S* hfl/fi 

qui suit pour l * 

lel contenant 
N importe . 

étanche mesitrLJ^^r 

taine de rentim?* 6 * de Drofon ~ 
tame ne centime d ^ d ~ 

oeur peut servir^ ZI "iJzl 
r _ .ie en matière 
ture f une bassu r 



plastiqué par exe 
Tout local pl 



mple. 

résentant une 
température dou™ 

nu ffivner, la Vtufe^lel 

dance à pousser ù 
j 5* sont suffisant 

^ croissance des 

La vitesse de „ ,,, TjC 

. . e avec 1 éleva- 

ùondeja ternp^ J fe 

^tfA^^^nc préférable 
fermeté. H est d /j™,^. 

de mener la cult^*^**™,, 

4ta.fr des mfegïiïS. 
rêes> quitte à 

çolte dequelqu^ j ^ fa 
semaines. 



Durant ce te: 
se limite à cùn\ 
deux jours J'hu 



F, l'entretien 
lier tous les 
midité de la 



toiibe pour arroser si nécessaire 
et à retourner le film de plasti- 
que pour mire s'évaporer l'eau 
qui s'est condensée à sa surface. 

Veillez toujours à bien remet- 
tre le film en place, le moindre 
jour provoquant le verdisse- 
ment des CrVtlXiUH 

Vous serez surpris de la qua- 
lité des endives ainsi obtenues. 
De plus, celles-ci sont parfaite- 
ment propres puisqu'elles n'ont 
pas été en contact avec la terre. 
Au besoin, elles se conserveront 
facilement dans le bac à lé- 
gumes de votre réfrigérateur si 
vous les enfermez dans une po- 
chette de plastique. 

En attendant la semaine pro- 
chaine pour la méthode de mise 
en bac, nous allons pouvoir ar- 
racher nos endives et les laisser 
à l'ombre afin de provoquer 
l 'arrêt de végéta don. 

Ce traitement d'arrachage est 
inutile lorsque les endives ont 
subi l'action des premiers 
froids. 

Ne jetez pas les racines trop 
grosses, petites ou mal formées, 
elle donneront des endivettes a 
salade et n'oubliez pas* avec 
cette méthode, 2 cultures d'en- 
dives peuvent être réalisé, la 
première fois la vraie endive, 
puis ensuite une 2* repousse 
d'endivëttê seulement utilisable 
en salade. 

G* CASTANBT 
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récoltez des endives 
sans sortir de chez vous 



Triez tes racines après l'arrachage ; 
réservez seulement pour le forçage celle .s 
qir mesurent de 3 à 5 cm de diamètre au 
col tel et qui fie présentent ni « fourches » 
ni trace de 
conque. 



pourriture ou blessure quel 



Supprime? les feuilles en les section- 
nant a 3 cm environ au-dessus de Vur 
point d'jn*ierifon (collet). Ne coupe/ pas 
plus court sous pu me d'endommager le 
bourgeon central qui produira le cii- 
con. 



:DPKS UN BACÉTAN- 
CHE,ON ÉTALE PE LA TOURBE 
ENRICHIE MOUILLÉE JUSQU'A 
SATURATION... 




Raccourcissez les racines de manière 
uniformiser leur longueur à 18/20 cm, 
puis poudrez-les abondamment avec un 
Fongicide qui préviendra les attaques, de 
pourriture. 
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QUAND LE BAC 
EST DÉFINITIVE - 
MENT PLACÉ ,ON V 
MET UN PEU D'EAU 

tous Les 3 OU 5 

JOURS,SRNS NOYER 
LE SUBSTRAT. SE- 
LON LA TEMPERATU- 
RE (15 A* 20*),** 



RAÇiNëS 



^Tlft RÉCOLTE COMMENCÉ A J 
&0UT DE 5* S SEMAINES.. 




Avec la bêche, ouvrir une petite tranchée large de 0,35 m à 0,40 m et profonde 
de Q,15 à 0 20 m. - Re/eter la terre de droite et de gauche, ce qui forme un 
léger ados de chaque côte. - Placer une baguette tous les mètres dans la 
ira ichée„ - A la p.ace de chaque baguette, creuser un second trou de 0,10 m à 
0,15 m de pralondour, — Puis avec de Sa bonne te re de jardin faire un petit 
monticule au fond de ces trous, - foio. la grïtfG t;c^ étalée sur ce monticule, 
— Combler le trou avec de la ter^e et tasser. — Recouvrir ensuite tout le fond de 
In tranchée avec du terreau ou de la terre riche, sur une épaisseur de 5 à 8 cm. 



Schéma de plantation 
d'une planche 
d'Asperges 




Toilette de la griffe, avant la planta- 
tion. Les racines sont coupées unifor- 
mément à 0,15 m, si elles se trouvent- 
être trop longues. , 

Toilette de la gaffe avant la plan- 
tation . les racines sont coupées 
uniformément à 0,15 m, si elles se 
trouvent êm trop longues. 

Habillage et plantation des 
griffes : retirez les griffes du sable 
où vous avez dû les placer dès leur 
réception ou dès leur arrachage, en 
attendant leur plantation. Rognez 
leurs racines trop longues d'un 
coup de serpette comme Vmdïque 
la figure, pour rendre tous les 
plants uniformes et faciles à mettre 
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AH »... LES P'TITS POIS 



Qua vous ••■=? mangiez 
rais ou que vous les gar- 
nie? en conserve, il n'est 
pas de meiileurs pet ts po s 
que ceux de votre jardin 
car fis sont parmi es Jê- 
gumes quf veulent êire 
cueiKis à poim trt p eparés 
aussitôt. Mais toutes les 
va létés n'ont pas les 
mêmes qualités. 

DEUX SORTES DE POIS 

Votre marchand graimer 
vous propose des variétés 
à grah rond et d'autres à 
gran. ridé dont -tes aptï- 
t jdes sont différentes. 

SJr le plan < culture Igs 
premières sont celles qui' 
germent ie mieux en pé- 
riode froide et humide. 
Ce'ies a grain ridé, par 
contre ont ''avantage de 
mieux résister aux chaisurs 
estivales qut stoppent te 
production des précé- 
dentes. 

Vous préférerez donc en 
principe les pois à grain 
rond pour les p-emiars 
semis, exécutés de février 
en avril, donnant une pro- 
duction précoce è parti de 
fn ma . Ceux à grain ridé 
seront ensuite semés de 
nars à juin pour produire 
en été. 

Sur le ptan culinaire, 
c'est parmi les pois ronds 
qu'o/i trouve ; es grans Jes 
pi us fins, à consommer 
t an frais j mais convenant 
aussi Rarticuiièremsnt à la 
conservation en bocaux 
par appertisation. ' s 

Les grahs ridés sont 
plus gros ruais ife sont en 
contrepartie p'us sucrés et 
beaucoup de gourmets leur 
accordent pour cela leur 
p éférence... Ils restent 
également tendres pïus 
ongtemps en cosses at ta- 
èrent mieux les cueiflettes 
espacées Ce sont auss les 
mieuK adaptés à la conser~ 
vation pa T su'gélation. 

Pou T ce genre de 
conse vat-on F nous vous 
recommandons spécrafe- 



1 





ment les variétés a grain 
■ ridé CB r plus précoce . 



Pouf offrir la quafité 
maximum, les pois à surge- 
ler doivent être cue'llis 
jeunes, blanchi et soumis 
au Va et dans les 2 heures 
qui suivent leur récolte. 

Les pais destinés à la 
conservation en boîtes ôu 
bocaux par sté ilisation à la 
chaleur peuvent être au be- 
soin cueillis un peu p us 
tard, 

Ce blanici-ment, qui 
consiste à plonger les 
grains du r ant 2 minutes et 
dem dans l'eau bouillante, 
est très m portant avant 



icute conserva itoi car son 
^ôle est triple : il garantit la 
propreté du produit , il fixe 
se couleur en inactivant les 
enzymes et il détruit les 
bactéries suscept'bles de 
se développer en cours de 
stockage. Ne le (négligez 
surtout pas... 

Petit* conseils... à 
propos de petits pris. 
■ Pour augmenta' ia pré- 
cocité des premières cul- 
tures c pi .çez » les tges 
(coupe* leur extrémité) eu 
dessus des 4* et S' bou- 
quets de fleurs, 
# Si vous cultivez des va- 
riétés à rames, placez les 
supports avant dè semer 
Les fifets p astiques à 
grandes mailles remplacent 



LES POIS MANGETOUT? 

Contrairement à =elle des pais â écosser. la 
cosse de ces variétés n'est pas douoée antérieure- 
ment d'une membrane parcheminée dure et tenace. 
Un quement constituée de tissus tendres et 
charnjs. el é est ainsi entièrement comestible 

Si vous ne le connaissez pas encore, ne manquez 
pas d'inscrire le pois mangetout sur votre prochaine 
commande de graines. 

Ces pais mangetout s'accomodent au beurre ou 
au jus de viande après cusson à l'eau ou entrent 
dans la préparation de jardinières cuites à ï'ètuvée 
avec des petits lardons en C3rmagnie de pois en 
grains, carottes et navets de p' meurs, etc On peut 
aussi les conso n~ner froids en vinaigrette. i!s peu* 
vent être surgelés. Leu' cultu e est identique à celle 
des pois à écosser à rames. 




avantageusement les 
rames classiques. 

• Ne placez ja nais deux 
planches de pois a rames 
côte à cote mais séparez- 
les par au moins une autre 
pknche de légumes bas 
{salades, carottes, etc.) 
afin de ménage, une aéra- 
tion et une insolation cor- 
rectes. 

A SAVOffi 

• Ne cultivez pas de pe- 
tits pois en sol très cal- 
cara - ils serais .t durs 

• Ne cultivez pas d ail. m' 
d'oignon, ni d'échalote 
juste à coté de vos petite 
pas: ï, parait que cela 
gêne leur croissance 

• Cultivez à omp.e de 
vos petits pois à rame des 
êpinards, des navets e\ 
même des radis et des ca- 
lottes : Hs ne s'en porte- 
'ont que mieux et vous ut - 
liserez mieux votre 
potager. 

• Si vous îultivez des va- 
riétés demi-naines sans 
rames, pour qu'e'ies ne 
S'encnevétreit pas trop et, 
accesso'rement, poui 
avancer ïa récolte, écimer 
es, c'est-à-dire pi icej 
l'extrémité de la tige au 
dessus du 6* bouquet pour 
;es v^riè'ôs hat ves et du 6' 
pour les autres , cela forti- 
fiai a las liges qui se t 
dront plus rigides 

G, CASTANET 
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PRENEZ CARDE 

AUX PARASITES SOUTERRAINS 



no. m. — TtFULt 
a, "liait m p**icTx-{T l?I }(+ 

Mtrmuc; B, tm iir+t Ijrit tmtrt$ 
4M im xptrrit mmrtim* 




Beaucoup d'scçidents do culture souvent difficiles à expliquer de prima abord sont dus a des para* 
«rte* qui vivent dans la sol, bénéficiant ainsi d'une parfaite invisibilité i 



LARVES VOHACES 

C'est le cas des vers blancs, 
va's < fi de fer t et t Jaquettes de 
1 cuir 1 Carves de hanneton, taupin et 
'tipjle) qui vivent plusieurs années 
en terra avant de se transformer en 
- Insectes parfaits et dont l'appétit 
croit au fur et â mesure qu'avance 
leur évolution, 

Its sont responsables du section- 
nement des jeunes plants juste 
sous la niveau du sol aussitôt après 
e repiquage ainsi que de <a détério- 
ration des carottes et des pommes 
de terre et autres racines transper- 
cées de galères. 

Si vous constatez leurs dégâts 
ou. plus encore, leur présence au 
moment du bêchage, profitez de ce 
dernier pouf enfouir un insecticide à 
base de Lmdane 

qui vous en débarrassera ra- 
dicalement. 

Surveillez aussi timacès, locKÉs. 
court Itères, etc 

PLANTS « FONDUS i 

Un autre cas fréqueit est celji 
des semis qji lèvent normalement 
puis qui dispara ssent brusquement, 
à Un stade de croissance plus ou 
moins avancé comme s'ils avaient 
1 fondu i. 

La jeune plante se couche sur la 
terre et se flétrit. 

Cette t fonte des semis » est 
provoquée par des champignons 
macroscopiques parasites qui atten- 
dent également dans le se' l'occa- 



sion de s'attaquer è des plantes en 
végétation. 

Si vous regardez de ptas -près les 
plants atteints, vous verrez qu'ils 
portent au niveau du t collet » 
(point de jonction tige/racine, au 
ras du soi) une tracs d'altération 
noire ou brune accusée par un 
étrang ement de !a tige 3 cet en- 
droit. 

Dans cette catégorie figurent 
aussi .es cryptogames qui provo- 
quent la hernie du chou (tumeurs au 
pied des plants et croissance racbi- 
tiqueJ ainsi que les pourritures des 
racines et bu bea potagers (calotte, 
endive, ail. oignon). 

Seu un traitement prévent'f est 
efficace contre ces maladies . 1 
consiste en l'application d'un fongi- 
cide * base de quintozène 

êpandu sur 

le sol par saupoudrage 

Né traitez pas avant le semis 
mars seulement après h levée, le 
quintozène pouvant entraver la ger- 
mination. 

Utilisez aussi ce fongicide pour 
poudrer les c légumes racines * af<n 
d'empêcher leur poumUre en cours 
de conservation. 

CONTRE LES VIRUS 

Les maladies causées pa r des 
virus affecte *t de très nombreuses 
ejnàces et El n'existé jusqu'ici au- 
cun moyen de les combattre. Heu- 
reusement, on s'est aperçu que la 
vitesse à iaquelle *es virus se propa- 
gent dans .'a plante est touiours in- 

ir>5 



férieure à celle de la multiplication 
des cellules da méristème. L'ex- 
trême pointe d'un bourgeon, par 
exemple, est donc indemne de virus 
alors même que le reste de ia 
plante est contaminé. 
' Si cette minime parcelle végétale 
est prélevée et cultivée comme 
nous l'avons vu, elle peut donc être 
le point de départ d'une souche 
saine qu servira de t piad mère » 
pour la mu Itipir cation commerçais 
par boutu'age ou divtston de 
touffes 

Cette méthode est maintenant 
très largement mise à contribution!» 
pour la production de plants de fraif 
siers sans virus, mais el'e s'appliqu^ 
auss à quantité d'espèces orne^ 
mentales ou potagères. 

Ainsi, cette technique d'avant- 
garde fraîchement sortie du labora- 
toire contribue à rendre votre jardin 
encore plus beau et plus agréable. 1 

Donc bien entendu nous vous re* 
commandons de demander à votre 
marchand gracier de vous conseil- 
ler les variétés résistantes aux vrus 
et maladies, tel que mosaïque et 
antracbnoses, ♦ Vous serez ga- 
gnant. 

Méfiez-vous particulièrement de 
la mouche des légumes, sur beite* 
rave, carotte, ail, oignon, échalote, 
céleri-rave, navet, poi eau 
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PLANTEZ 1I0S POMMES DE TERRE 





Certains, dans ui souci d'écono- 
mie, frag notent les gros tuber- 
cules de semences pour en fa-ré 
deux avec un seul ; le résuftat est 

fait très aléatoire (risque de 
pourr ture) et nous vous déconseil- 
ions cette méthode. 

Faites très attenthn, en cours de 
culture, de bfner et sarcler supërfi- 
CJelJament, sinon vous risquez 
d a^rmer fes tubercules. 

Ne laisses jamais plus de deux 
ou trois hejres à la lumière les tu- 
bercules que vous avez récoltés '5s 
verdraient, or la so'anir.e, qu'ils fa- 
briquent a nsi à : a Jum^re est toxi- 
que, 

Ne stockez pas vos tube'cules 
dars un local où ils nsqjsnt de ge- 
>er Us deviennent immangeables 

Pour gagner de îg pface, vous se- 
riez peut-être tenté de stocker vos 
tubercuies en tas et non à pfal ; ce 
se-ait très risqué car si une pomme 
de terre pourrissait aj milieu du tas 
vous vous an apercevr ez t op tard' 
quand une bonne partie du tas se a 
contaminée 

Evitez de pfanter des hancots 
des choux ou des betteraves juste 



après une culture de pommes de 
terre atte nte par le rtijzoctone brun 
car ces deux îégumes y sont aussi 
sensibles. Heureusement, cette ma- 
ladie n'est jamais grave chez aucun 
de ces légumes. Jl est racle de re- 
connaîtra un tubercule atteint par le 
rh zoctone brun . il présente sur sa 
peau de toutes petites taches 
nôtres qui ressemblent I de la terrs 
et que l'on n'arrîvê pas à enlever 
même pa^ grattage : ce sont des 
Partres {fes sclérotes! du champ., 
gnon. 

Si vous tenez absolument à pro- 
duire vous-même votre p^m. sur- 
tout ne conservez pas vos tuber- 
cules à température trop élevée 
(supérieure à 5° C) une fols 
plantés, "s produisent de tout-pe- 
t ts îubercj'es-fils au bout de sto- 
ons courts et grêîes, anomalie que 
les jardiniers appellent le « bou- 
iage ». 

UTJLISEZ DU PLANT « NEUF » 

Toutes les variétés de pommes 
ter-e sont attaquées à des de- 
grés divers par des maladies à vjrus 
qui provoquent leur dégénéres- 
cence et diminuent considérable- 
ment leur rendement 



Les maladies de dégénérescence ' 
de la pomme de tere sont facile- 
ment décelables à certaines anoma- 
lies de la végétation . enroulement, 
c frisure » ou panachure du feuil- 
lage, rabougnssement géné/al de la 
plante, etc 

Elles se traduisent par une rJimî 
nufon progressive du rendemev 
lorsque le plant i$S u de ia récofte 
est réutilisé d'année en année 

Ces maladies provoquées par 
des vir js étant jusqu'ici sans tra re- 
ment curât f le seul remède vafab'e 
contre eJles est de renouveler régu- 
lièrement la semence car du plant 
sain issu de cultures effectuées à 
Taon des contaminations. 

Enfe îes raies semez des sa- 
lades ou des radis, 

Quantité do semences et prô- ! 

duction. ~ il f aut envron 600 tu- , 

bercufes des variétés hâttves, sort ? 
30 Kg et 400 tubercu es des aut 

variétés, sort 25 kg, pour ensemen- ! 

cer ut are. On pourra récolter sur la ! 

même surface de 1 50 à 300 kg j 
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ENSEMBLE 



MECONNU : LE CHOU-RAVE 



Bien qu'il sort cu'trvô depu^ : t.. 
longtemps en Francs dans certaines 
régions, J* chou-rave n'occupe ce - 
fainement pas dans nos potagers. la 
p'ace qu'il mérite. 

C'est sans doute parce que 
cette espèce est davantage réputée 
être plante fourragère que lé- 
gume... mais il serait dommage que 
les animaux soient seuls à s'en ré- 
galer ! 

Contrairement à ce que son nom 
évoqua, ce n'est pas (a racine du 
chou rave qui ast comestible maïs 
un renflement sphérique qui se dé- 
veloppe h la base de la tige, Juste 
au dessus de la terre et sur lequel 
s'insèrent les pétioles des feuilles. 

Chez certa nés races, cette ex- 
rûiss'ance dépasse 'a grosseur 
d'une tete d'homme mais, chez les 
variétés potagères que nous vous 
conseil ons. elle ne dépasse guère 
ceire d'una orange et il est conseiïîé 
de récolter avant qu'alla ne l'atte- 
gne : te volume d'un œuf de poule 
ast te stade où le chou 'ave pré- 
sente le maximum de finesse et de 
tendreté... 

Son goût particulier très fin évo- 
qué è la fois celui du chou pommé 
et celui du navet. Il peut être 
consommé cru, après avoir été 
épluché, ou cuit et accommodé de 
muïtiples façons comme les navats. 




Cftou-ridvet btenc 



Les choux-raves « légumes * se 
sèment en pépinière de mars à jiun. 
Repiquez 4 à 6 semaines plus tard 
à 30 cm de distance, en sol bien 
fumé. Arrosez "ôguiièrement. Ré- 
coltez environ deux mois après la 
mise en place 

Les < boules i de chou navet 
provenant des derniers semis peu- 
vent se conserver quelques temps 
en strat ficaîion dans du sable 
après arrachage d'automne. 

LE CHOU-NAVET 

Les variétés de chou-navet type 
Aubigry également trop méconnu 
commfl légume peuvent être ut' i- 
sées comme !e chnu rave, ils.se 
consomment cuit, an ptats. en nme 
des navets, ils servent aux soupes, 
coupés en lanières ils se-vent aussi 
à faire une délicieuse choucroute. 

Pou r éviter qu'en cours ds végé- 
tation vos jeunes choux ne soit vic- 
times des par -sites, trempez les 
fêunes plants dans une solution de 
insecte ou ver poireau 




Chou-feve btanc f îé r if de Vienne 



QUELQUES GENERALITES 
SUR LES LEGUMES-RACINES 

'• Les légumes-racines n'aiment 
pas les fumures organiques ré- 
centes et mal décomposées leur 
décomposition dégage de le chaleur 
qui * brûlere t » Jes iew>es rac nés . 
elles provoquent la formation da ra 
cines tordues ou fojf chues 

Pour apporter aux (égu mes -ra- 
cines 'a J umure organque dont <ls 




Chou-rave bfanc ftéttf de Vienne 



ont besoin, il Faut donc soit enio w 
du fumier assez décomposé durant 
fautomne précédant leur semis* 
soit utiliser du furrver décomposé et 
déshydraté comme an en trouve 
maintenant fac 'ement dans le com- 
merce 

Les légumes-rac ngs demandent 
beaucojp de phosphore et de po- 
tasse, ma s assez peu d'a20te. 

• Avant tout senvs, préparez et 
ameubJîâsez bien le soi Le nreu* 
est de procéder en deux temps : ef 
(ectuer un labour profond d'au- 
tomne (en enfouissant une fumu e 
organique) et bien émietter le sol 
par un second labour et un gnffage 
au p intemps, quelques jou^s avant 
le semis, pendant lecuel vous en- 
fouirez une fumure mtnôrae a dé' 
quate 

• Pensez auss à dêstierbe sot- 
gneusement vot^e te raln avant le 
semis, sjrîout pour les carottes et 
ies cèîe-is dont [a Jevée est lente te- 
non tas mauvaises herbes, en ger- 
mant pJus vite, ies étoufferaient ou. 
du moins, les généraient). Ensuite 
en cours de culture, il vous faudra 
désherber, oner et sarcler régu 1 
remeTï. Pour cette raison, ces cul- 
tures sont dites c nettoyantes i 

• Moyennant une txnne prépara 
nan dj sol, la eu ture des légumes 
ac n ies est faaJe, Pensez à l'èçofer 
til f (00 F es ^3 s^c:s pour -ecoin-r r 
tes semis 

G. CASTANÉT 
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Légume d'automne et d'hiver à développement lent, la 
Chou de Bruxelles figure parmi tes espèces qui peuvent suc- 
céder aux cultures précoces de Carottes, Laitue*. Pois at au- 
tres productions printanières. 



PAS TROP DE FERTILITE 

Comme tous les Choux, celui-ci 
affectionne les tomre assez consis- 
tantes mais, contrairement â la plu- 
part. S ne lui faut pas un sol trop ri- 
che en azote. 

En effet, cet élément stimule la 
croissance du feurlage mais celle-ci 
se fait au détriment de celle des 
< pommes » qui sont ouvertes et peu 
consistantes au lieu de rester fermes 
et serrées. 

Réservez donc au Chou de 
BnjxeUes un emplacement qui n'a 
pas reçu de fumier, compost ou au- 
tre fumure organique depuis un an. 

Enfouissez par contre tors du bê- 
chage un engrais do" Tond riche en 
potasse et actde ptosphôrique qui 
f dorment du corps » à la végétation. 
( 1 00 g/W cf'ÊIrtôin* par exemple). 



SEMtS ECHELONNES 

Semez en deux fois afin d'étaler 
ta production qui peut s'étendre de la 
mi-septembre à la fin de l'hiver. 

Faites la premier semis très clair 
en mars, sous châssis ou ên couere 
tarreautée bien exposée, en petits 
rayons espacés d'une quinzaine de 
centimètres afin de n'avoir pas à re- 
piquer 

Quatre a six semaines plus tard. 
Fes jeunes plants mesurent 12 à 
1 5 cm de hauteur et sont bons à 
mettre en place à 4f>50 cm de dis- 
tance sur des rangs espacés de 
80 cm à 1 mètre. Cas distances au- 
toriseront des cuitures intercalaires 
et faciliteront les futures cueillettes. 

Supprimez les leuîUes insérées sur 
la base dë ta lige des jeûnas plants 
et enterrez cette dernière de 4 à 
5 cm afin de provoquer !a formation 
de racines supplémentaires : < Bor- 
nez » fortement on serrent la terre 
' contre le pied à l'aide du plantoir et 
arrosez pour assurer la reprise Cette 
culture assurera les récoltes d'au- 
tomne. 

Exécutez le second semts en lin 
avnl-mai pour récolter plus tard ! 
vers le 15 juin, arrachez et mettez 
en place i smmé ci-dessus les piants 



qui ont atteint la taille voulue : iîs 
produiront en plein hiver. 

Les autres, plantés 3 a 4 se- 
maines plus tard, seront récattés a 
partir de fin janvier-févrie;. 

CULTURES INTERCALAIRES 

Le développement des Choux de 
Bruxelles étant lent, surtout au dé- 
part, n'af : ectez pas un emplacement 
spécial exclusivement à <eur culture. 

Une première solution consiste à 
les planter dans une culture en 
cours : pommes de terre de primeurs 
ayant subi leur butrage ; carottes ou 
éptnards de printemps, etc. 

Vous pouvez aussi faire coïncider 
leur mtS4 ërk place avec d'autres. 
semis ou plantations. 

Une excellente combinaison 
constste à associer les ChôuX de , 
Bruxelles à des Radis et des Laitues 
an procédant comme suit : 

T - après préparation de la. plan- 
che, semez a la volée, très clair 
12 g/riVl de la graine de Redis et en- 
termz4a par ratissage léger (très peu 
pour un radis rond comme Fakir ; à 
2 cm de profondeur pour une variété 
1/2 longue comme 8amba). Tassez 
te sol avec une batte ou une planche. 

2 - plantes en lignes, tous les 
30 cm, un jeune plant de Laitue. 
Choisissez la variété Àppia pour la 
première * saison y et Augusta. plus 
résistante à la chaleur, a partir de 
juin. Vous pouvez aussi semer direc- 
tement en place, tous les 30 cm, 
quelques graines do la variété en 
cause puis éclatrcir p'js tard pour ne 
garder que le plus beau plant, 

3 - plantez les Choux de B uxeles 
à 60 cm sur deux rangs espacés de 
1 m (un toute" les deux salades) 
Vous récolterez successivement 
Rad's et Laitues avant qu^'s ne ris- 
quent de gêner it» Choux. 

Entre les Choux de Bruxe^es d'hi- 
ver plantés ta^d, vous pouvez égale- 
ment semer en août, de la viâche à 
grosse graine qui produira dès octo- 
bre-novembre. 

Adopter | ft tb*M Hvbride FI 
qui ou're cette quaÉité a I avantage 




d être très précoce (récolte 5 mois 
après le semis K 

Par contre- si vous vouiez 
consommer vos C'xhjx de Bruxelles I 
en frais, il est préférable que la matu- I 
ma des t pbmrûes » soit échelonnée 
en fonction de vos besoins. 

Adoptez alors las vanétês classi- 
ques ■ Anagor, moins précoces que 
ta précédente, résistantes à la mala- 
de du Botrytis, elles produisent gô- 
néreusoment,des pommes rondes et 
lisses de calibre moyen qui sont les 
plus appréciées. 

Si vous souhaitez récolter très tôt 
sur les pieds les plus plus précoces, 
supprimez fin août le bourgeon ter-* 
minai dés îiges ainsi que les ta à 6 
feuilles les plus basses. Vous 
concentrerez ainsi la aève dans les 
pommes qyi seront bonnes à cueiîî I 
plus tût. , 

Sachez toutefois que la saveur 
des Choux de Bruxelles s'adoucit et 
s'améliore à partir du moment où ils 
ont Subi l'action des premières ge- 
lées. Si vous vouiez les déguster au 
mieux da leur qualité, attendez donc 
ce moment pour 'es cueillir successi- 
vement de bas en haut dès qu'ils at- 
teignent la grosseur d'une no x. Vous 
les rendrez plus digestes an les cui- 
sant dans deux eaux avant de les ac- 
commoder à votre façon. 

* G. Caste nal 



108 




LA POIREE A CARPES 

Très répandue dans certaines régions, fa poirée Test beau- 
coup moins dans d'autres. Pourtant, c'est un légume qui mé- 
rite d'être connu, tant pour sa facilité da culture que pour ta 
qualité de son produit. 



UNE COUSINE 
DE LA BETTERAVE 

La poirée. également nommée 
f bette ) ou f carde » selon les ter- 
roirs . est très voisine de ta bette- 
rave dont aile diffère essent élé- 
ment pa~ le fait qu'aie ne forme 
pas de racine tubérisôe. 

La culture et a sélection ont pro- 
voqué le développement important 
du pétiole charnu de ses grandes 
feuilles. Appelé t cardes » ce der- 
nier dépasse souvent 10 cm de lar- 
geur et il constitue ie partie cornes» 
tibia essentielle de fa plante. Le 
nbe de la feu ! a est toutefois 
consommable. 

Les variétés couramment culti- 
vées sont la poirée blonde à carde 
blanche {race de Lyon} et la poirtd 
verte à carde blanche (race bres- 
sane), qui diférent essentiellement 
par lâ couleur du jmbe des feuilles, 

Une race naine, te poirée verts à 
couper ou c bette épinard y, ne 
forme pas de carde cardes . elle est 
uniquement cultivée pou^ son feuil- 
lage. 

CULTURE FACILE 

La poirée à cardes se sème en 
pÉace, d'avril à juin en terre bien 
ameuble et fumée Le semis en pé- 
pinière avec transplantation ulté- 
rieure est également possiole mais 
ne présente pas d'avantage spécial. 

La planche étant préparée, tra- 
cez trois sillons espacés de 45 sm, 
et déposez deux semences tous les 
40 cm. Comme celles de la bette- 
rave, ces dernières sont en réalité 
composées de plusieurs graines et 
donnent donc naissance a un 
groupe de pla mutes dont vous ne 
conserverez que la r 'js belle à cha- 
que emplacement les pians éftminés 
peuvent naturellement ère utilisés 



pour remplacer les f manques i 
éventuels. 

La poirée a couper se sème en li- 
gnes espacées de 30 cm, avec 
éclaircissage à 10/15 cm sur le 
rangy 

En cours de culture, la soirée ne 
réclame pas d'autres soins que tes 
binages et les arrosages. Deux fois 
par mois, additionnez ces derrcwrs 
d'un engrais Hche en azote qui sti- 
mule grandement le développement 
du feuillage et permet d'obtenir des 
cardes pîus tendres. 

RECOLTE FEUILLE A FEUILLE 

La croissances de 'a poirée aï- 
teint son maximum en fin d*£tô, à 
partir d'août ou septembre selon la 
date du semis. Commencez à récol- 
ter feuille a feuille en débutant par 
las plus belles de chaque pied, le» 
cardes étant détachées par un 
mouvement da torsion. 

La poirée supporte sans dom- 
mage les premières gelées bla ^ 
ches, et, en dirnat doux, vous pou- 
vez récolter en plein* air jusqu'à fin 
novembre. Ailleurs, ji est plus pru- 
dent dé rentrer ies plantes avec leur 
more dans un local à ("abri du froid 
où elles se conserveront facilement 
si les racines sont arrosées de * 
temps a autre. 

La partie verte des feuilles de 
poirée, de saveur douceâtre peut 
être utilisée cuite, en purée, seule 
ou en mélange à parts égaies avec 
oseille ou ôpinards. 

Les cotes, débarassèes de fa 
partie filandreuse qui se trouve en 
surface coupées an tronçons puis 
cuites à f eau salée, s'accomodent 
de multiples façons . sautées, au 
jus, en béçhamelle, au gretin, etc. 
C'est un légume * basses ca! cries t 
qui vous régalera sans risque d'em- 
bonpoi/it ! 



La poirée peut être semée 
très clair en association avec 
des betteraves 
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POIREAUX D'ETE... POIREAUX D'HIVER 



Une combinaison judicieuse de variétés à croissance plus 
ou moins rapide permet d'échelonner ïes récoltes de poireaux 
depuis Je milieu de l'étéjusqu'à celui du printemps suivant. 



PRODUCTION PRECOCE 

Vous récolterez 'ès te mois 
d'août, en semant ^e pfus tût possi- 
ble, en mars, le poreau gros long 
d'été, dit aussi Gros Long du Midi. 
Cette variété pousse vite mais n'est 
pas rustique ï ailleurs qu'en climat 
très doux, n'en cultivez dû ic que 
ce que vous pourrez consommer 
avant les f oids. 

Semez très c'arr. en 'ayons es- 
pacés de 25 cm, Après la levée, 
éclairc'ssez cta manière à ne isser 
qu un p'ânt tous les 8 cm environ 
M 2 au mètre). Ces poireaux pous- 
sant en place, leur développement 
ne sera pas retardé par la repiquage 
et ils produit tôt. 

Repique; par contre les plus 
beaux des plants enlevés lors de 
l'èclaircisssge de manière à éche- 
lonner la rèco'te. 

Le poireau gros long d'été pré- 
sente une végétation éngée. un fût 
très long et possède un fe-iiliage as= 
sez ia;ge, vert glauque clair. 

PRODUCTION DE MOYENNE 
SAISON 

Pour l'automne et le début de 
f hiver, recourez à des variétés dont 
lg cossance est un peu moins ra- 
pide mais qui sont plus résista-ïtes 
au F roid 

Le po'reau de Gennevilliers race 
Abel ss caractérise par un f ût très 
iong. majs qui reste de diamètre re- 
lativement réduit : it convient donc 
surtout pour fes préparations culi- 
naires où Tan consomme essentiel- 
lement a t blanc * 

La variété Elecîra présente un 
*ût un peu moins allongé mars quj 
devient, par contre, beaucoup pkis 
gros. Soi feuillage très large en 
éventait étalé, est de couleu* vert 
bauté tfés intense. Ce poireau, par- 
trculfèrement productif, est égale- 
ment suffisamment rustique pour 
supports les htvers normaux. Elëc- 
tra est donc une variété * toutes 
saisons ï pojr climats moyens. 



Semez en pépinière, dans la pre- 
mière quinzaine d'avril, de façon à 
pouvoir planter en place à la mi-juil- 
let au plus tard. La croissance 
pour;a ainsi s'effectuer complète- 
ment avant les premiers froids. 

PRODUCTION TARDIVE 

En climat rigoureux, ou si vous 
souhaitez vous prémunir contre des 
froids exceptionnels, comme ceux 
de î'h'ver dernier adoptez las va- 
riétés 'es p ! us rustiques dont la 
croissance n'est généralement pas 
achevée en automne mais se ter- 
mine en fin d'hiver 

Le poteau b'eu de Solaise est 
tfins' nommé à cause de la couleur 
très g'auque teintée de vi3'acé^ de 
son feuillage relativement étroi*, 
très érigé. Son fût est de longueur 
moyenne. 

Le poireau Olaf, très v.goueux, 
posséda un feuillage large, vert 
bleuté loncé. disposé en éventai et 
un fût de longuejr comparable à 
cehj d'E^ectra. Bien résistant au 
froid, fl atteint déjà un rendement 
important en début d'niver 

Semez ces variétés comme îes 
précédentes, durant la première 
ç^nzaine d'av^. pou H planter envi- 
ron trois mois plus tard lorsque las 
jaunes poireaux atteindront le dia- 
mètre d'un crayon 

rt existe ^es désherbants poi- 
reaux très efficaces permettant 
d'économiser beaucoup de "temps 
de dôsSerbage, Par confe. il est 
souhai'abie d'effectuer ce dêsher- 
bage avant le semis, ca^ beaucoup 
moins astreignant et surtout moins 
dangereux, Pour èlininer le ver du 
poireau au pied, n oubliez pas d'ap- 
pliquer le mouche des légu ées. 

Le poireau 5e plaît en tsrre p o- 
fonde et meuble fortement fu-née. 

Cmq grammes de graines produi 
sent environ trois cents poireaux 

G. CASTANËT g 



Des poireaux 
pour 
chaque 
saison 




CatT&attez cer ir\Sëc T £ avec; fe 
ver du poreau dès San ùgpêfi- 




POTMGfJÏ... PLEIN RAPPORT 
POUR L'AUTOMNE... 



Après un printemps 
désagréable, froid et 
oluveux. les semis, de 
ce fait, pratiquement 
nu s, les plantations lan- 
ql usantes, il est encore 
temps de rôuss'r une 
second^ saison. 
Comme dans les jardins 
d'à titude de buw de 
huit cent mètres où 
tous les semis se font 
début juin. 

Pensez à mettre en 
place les cultures de re- 
lève. Très nombreux 
sont les 'égumes qu* 
semés en ce moment 
produiront dès 
août/septembre, avant 
les grands froids 

LES SALADES : 

Semez batavia beau- 
jolais, grenobloise, les 
îaïtues verpia. patience, 
les romaines, les chlo- 
rées, scaroles et fri- 
sées : wa'lomne, pavia, 
samy, etc, Les endives 
aline pou r la culture en 
cave ou en pleine 
terre.. P^sez aux pis- 
sen its que vous dégus- 
terez dès novembre 



LES LEGUMES 
POT-AU-FEU : 

Ca -ottes, navets, 
poireaux, etc., peuvent 
être semés dès mainte- 
nant. Ces légumes de 
cu'ture faciles ont lar- 
gement le temps d& ve- 



nir. Pour récolte hâtive, 
préférez carottes fami- 
lia pour les cu'îures 
d'rfver choisissez fia- 
rw, boltex, scaria. 
Vous pouvez faVe le se- 
cond semis de poireaux 
qui seront repiqués dès 
fin août et qui vous ser- 
viront tout l'hiver jus- 
qu'au prntemps Eïec- 
tra, o'af, liège, sont 
spécialement adapté à 
ces semis tardifs. 
LES CHOUX 

De toutes espèces 
peuvent être semés et 
repiqués : choux-fleurs 
islàndia, rhonia, 
bruxe'les annagôôr, 
choux gras, maigre et 
spécia! hiver type vaugi- 
card, cergy, pointu d'hi- 
ver... Les brocolis fe- 
ront un festival pour le 
prntemps. 

LES LEGUMES 
FRUITS 

Tels que concom- 
bres, cornichons, cour- 
gettes, potirons, sont 
e-i pleine période de 
se'nis, Semez-fès direc- 
tement en place par po- 
quets de tro's graines. 




Notez également 
que tout ce mois de 
juin, vous pouvez semer 
f'arroche, les bette- 
raves rouges, !e céléri, 
cerfeuil, petits pois à 
gousses et mange-tout, 
en ju <fet la mâche, épi- 
nard, renoué &tc. 



LES HARICOTS 

Nems ou à rames ar- 
rveront sans difficulté 
aucune dans notre ré- 
gion. Echelonnez les 
semis jusqu'au 10 
août. 



BINAGES 
ET ARROSAGES 

Pour réussir en cette 
saison Jes semis et 
plantations, malgré le 
soleil et la sécheresse, il 
est important d'arroser 
tfès copieusement. Sî la 



terre est sèche en sur- 
face, n'effectuez un 
semis qu'après avoir ré- 
pandu une grande 
quantité d'eau sur fe soi 
(la^veifle, par exemple). 
De - même, après cha- 
que plantation, arrosez 
cop'eusement, au gau 
lot, au pied de chaque 
légume. 

Les 'ôgumes en 
cours de culture ris- 
quent fort, eux aussi, 
de souffrir de la séche- 
resse. If faut arroser 
aussi souvent que pos- 
sible, te soir de préfé- 
rence. Binez fréquem- 
ment, aussi ; ei brisant 
'a croûte superficielle 
du sol, vous éviterez 
ainsi de fortes déperdi- 
tions d'eau par capilla- 
rité. Enfin, si vous le 
pouvez, disposez un 
t paillis » a fa surface du 
sol {faible Couche de 
' tourbe ou de paille bri- 
sée par de nombreuses 
manipulations à la four- 
che) : J maintiendra au 
P'ed de vos cultures, 
dans tout la potager, 
une fraîcheur bénéfi- 
que. 

Donc bon courage, 
rien n'est perdu, tout 
espoir est permis pour 
remplir le p^nter de la 
ménagère..', 

G. CASTANËT 
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à propos de tomates 



A la vei'e d'acheter vus trfartu de 
tomates, faisons le point sur las nou- 
velles va iéiés de tomates à gros 
fruits. 

N'ARRETEZ PAS 
LES TOMATES F1 

La fructification des tomates de 
variétés ordinaires telles que mar- 
mande, St*Pïerre, atc, s'arrête 
d'elle-même, dès que le planta 3 pro- 
duit un certain lombre de bouquets. 
4 à 5 s plus souvent, C'est \a raison 
pour 'aqueile ces va létés sont dites 
* déterminées » 

Les tomates hybridâ FI par 
contre $ont dites « indéterminées » 
pour le raison inverse . elles s'ac- 
croissent en hauteur et continuent à 
former cfes fleurs tant que la tempé- 
rature saisonnière le permet. 

Si Carrière-Saison est assez clé- 
mente, et dans te Midi, il n'est pas 
i rare de voir des variétés 

> porter jusqu'à 10 
et M bouquets. C'est une des rai- 
sons de leur productivité exception- 
nelle. 

En conséquence, pour profiter 
pleinement de cette dernière ; 

- Prêvovei a Tavenca un mode de 
palissage qui permette d'attacher les 
tiges jusqu'à 1.50 m au moins de 
hauteur. 

- Ne coupez en aucun cas l'extré- 
mité de la tige, ce qui stopperait la 
croissance Supprimer per contre ré- 
gulièrement tous les 1 gourmands » 
Ifaux bourgeons! quï se développent 
à l'aisselle des feuilles et consom- 
mant inutilement de la sève. 

Soutenez la végétation puissante 
des hybrides par des arrosages régu- 
liers, additionnés tous les 10 jours 
4' un engrais liquide riche, 

VARIETES « HES1STANTES * 

La sélection a également permis 
de créer des variétés qui résistent 
naturellement a certaines maladies 
des tomates - verhcil'oss, fusariose, 
miid ou, virus de la mosaïque du ta- 
bac, 

Les deux premières sont causées 
par des champignons m croscopî- 
ques qui vivent dans le sot. Leur 
cause passe ainsi fna perçue mais 
elles se traduisent par <e jaunisse- 
ment et le dépérissement généralisé 
des plantes à partir de l'apparition du 
premier bouquet. 

Le mitd'ou est a plus connue des 
maladies de le tomate. M sa mani- 



feste â la face supérieure des feuilles 
par la présence de tâches brunes et 
a )eu; revers, par l'apparition d'un 
duvet blanc. Tiges et fruits soit ôga* 
lement tâchés et les seconds pourris- 
sent, La fructification est arrêtée. 

Le mildiou sévit surtout à pert'r de 
[3 mi-août en climat moyen. Sa pré- 
vention exige habituelle nent des 
traitements répétés qui doivent être 
très suivis pour êtres efficaces 

Le virus de la mosaïque du tabac 
peut provoquer une décoloration et 
un rabougrisse ment du feuillage mais 
ses sy nptômes passent souvent ina- 
perçus. Par centre, ce parasite affai- 
blit gravement- *s plantes et les rend 
a'Tsi pfus sensibles aux attaques du 
miîdiou* Il empêche aussi la îéconda- 
tion des ffeurs, donc la formation des 
fruits. Aucun traitement n'est effn 
cace contre ce virus, 

PRECOCITE NORMALE 

Si vous vou3 contente! de la pré- 
cocité qu il est possible d'obtenir par 
une culture en plan air intégrale, :l 
est préférable d'adopter une va lôtê 
hâtive de développement normal. 





MAI... JE PLANTE 
MES TOMATES ,, 



BON A SAVOIR 

Placez vos tomates le plus 
à l'abn possible. Buttez le oied 
sur quelques centimètres , il 
développera ainsi des racines 
supplémentaires qui ancreront . 
m^eux les pants au sol. 

Attention, les variétés à. 
gros fruits sont sensibles à 
l'éclatement, fis se fendent si 
elfes sont arrosées irrégulière- 
ment; Soyez dore attentif à 
j'arrosage. Un bon truc : une 
bouteille plastique gou'ot fiché 
en terre en forme d'entonnoir 
sera une bonne réserve d'eau. 

U paillage permet d'éviter 
Tévaporation d'eau et 
d'échauffer le sôl r d'où une 
maturité active et les mau- 
vaises herbes étouffées. En 
automne, des housses plasti- 
ques aérées tes protégeront du 
f r oid. Les tomates a : ment res 
terres très riches, bien fumées. 
Culîfvez-^es sur un bon tas de 
compost, e'Ies seront formida- 
bles... Qualité et quantité. 



Pour éviter le mildiou, n'ar- 
rosez jamais sur les feuilles. 

Ne plantez pas vos tomates 
près des pommes de terre, 
vous éviterez le virus, 

Au 20 août, étetez tous 
vos_pieds, ne laissez plus de 
fleurs se former, eïles n'arrive- 
raient pas à maturité et freine- 
fa^ntf ensemble du plant. 

Si vos tomates perdent une 
bonne partie de leurs fîeurs. 
voici les causes principales et 
les remèdes à y apporter. 

, Ce phénomène provoqué 
par la « coulure » ou défaut de 
fécondation des fleurs peut 
avoir deux causes : 

1)' Existence dans Je soi 
d'une proportion excessive 
d'azote par rapport à /a po- 
tasse et à l'aode phosphori- 
que E!Je peut être provoquée 
par Tenfouissement de quan- 
tités de fumier surabondantes. 
Symptômes : <e feuillage 
est très développé vert foncé. 




TflRROSAGE DOIT ETRE FRÉQUENT. 
AVEC DES QUANTITÉS D'EAU ' 
AAOYÊNHÉS £W WL SABLEUX , 
ABONDANT ET MOINS FRÉQUENT 
EN SOL ARGILEUX. < — 



Remèdes : appl'quez un en* 
grais phospho potassique ,tet 
que Éliteine à Î00 g par m 2 , 

2) Attaque d'une maladie 
tel que le Verticïlum quLaffai- 
blît l'a végétation et contrarie 'a 
fécondation-. 

Symptômes : le feuillage 
jaunit et se flétrit, puis les 
feuilles de base se dessèchent. 

Remèdes : n'utilisez que 
des variétés hybrides F 1 natu- 
rellement résistantes à cette 
. affection, 

j*SwïàFïqut supportent d'ailleurs 
aussi sans en souffrir les atta- 
ques de mildiou 
Pensez-v.. 
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* * AU VERGER : TAVELURE ET VER DES FRUITS 
VOS ENNEMIS DE L'ETE I 



Sur ta* poirimrm « pommier*, unm maiedie, Im tavmtur* *t un inmmctm, ** 
ûmfpoeaptQ *éw#w* mn Juin Jtuqu'à Im fin d» Vété at s+ut* tmm tf*rt*nwrt» 
répété* peuvent «n prutégir vom fruit*. 

geons, à ta chut* des pétâtes 
et enfin 1 5 jour» plus tard. 



CHALEUR + HUMKXTE 

La tavelure provoquée par 
un champignon microscopi- 
que, sa mant'esle par des 
symptômes variable* suivant 
les organes attaqués. 

Sur les rameaux, rite pro- 
duit des pustLles arrondie* 
qui provoquent te soulève- 
ment da recense et » chute 
sous forme d'écsïlte. 

Sut tes feuilles, elle engen- 
dra des taches décolorées ar- 
rondies qui Finissent per sa rs- 
joindre en prenant una teinte 
brun olivâtre. Les parties at- 
tentes se nécrosent. 

Sur tes fruits tes marnes 
tâchas peuvent évoluer an 
crevasse* du fa t d'un arrêt 
da croissance de I epiderme 
at la mal peut évoluer durant 
la conservattofï, 

Cette maladie sa déve- 
loppe après i« chute* de 
pluie lorsque la tempéreture 
attetnt au moins 16 a 18 de- 
grés. La Tavelure, ast donc 
favorisée par 'es temps plu- 
vieux et alla est moins à 
craindre en année sèche. 

UNË CHENILLE VOAACE 

La ver da fruits, qu'î est si 
désagréable de trouver au 
cœur d'une pomme ou d'urte 
porte est le larve du carpo- 
capsa. ut petit papillon voisin 
de la mite qui dévore four- 
rures at amagas, 

Après avoir hiverné sous 
forme de chrysa ide, les car* 
pocapses éclosant en fin de 
printemps, plus ou moins tôt 
an 'onction des conditions 
météorologiques. 

Après fécondation, -es të- 
meltes commencent à pondre 
sur les Feuïi as et les fruits 
lorsque (a température dé- 
passe 14 deg ôs crépuscule, 

ChaCU^ peut produire jus- 
qu'à 8Û œufs. 

Les la ves éc osent une à 
deux semâmes plus tard. et. 
après avoif erré de ci. de là. 
pénètrent chjcunB dens un 



fruit, par un trou minuscule, 
en forant une galerie dirigée 
vers son centra. Au bout da 3 
semaines environ, te chenille 
a terminé son évolution après 
avoir rongé te cour du fruit : 
elfe s'en échappe par un on- 
nca très apparent, pour se 
métamorphoser dans te sot. 
Se ion le cas, elle sera le point 
de départ d'une seconde gé- 
nération au cours du même 
été ou restera en sommetf 
jusqu'au printemps suivant, 
pour recommencer un cycle' 
analogue. 

LUTTE COORDONNEE 

Vous constatai que te dé* 
veloppement de ce» deux pa- 
rasitas est étroitement lié aux 
condition* rrritôOrologiCiues. 
Las dates de leur, première 
apparition et de leurs atta- 
ques successives peuvent 
donc être prévues en obser- 
vent ta température, te plu- 
vtométns, etc. 

Encadrez tea floraisons, 
Traiter avant et après avec 
des produits mixtes 
Verger ., ou avec 

association Tavelure at in- 
sectes .i Evitez de traiter 
pendant' la floraison pour rte 
pas détruira les abeilles ou 
damandei-rtous un produit 
non toxique, pour ces reines 
du jardin. Ensuite appliquez 
un traitement tous les 15 
jours jusqu'à mi-août. Stop- 
pez tous tracement 10- 1 & 
jours avant la récolte et vous 
aurez des frtrts sains. 

Les feu es da mes pé- 
chera s'enrouient sur eifsjtf 
mêmes, noircissent et tom- 
bent. Que jaire ? 

Comme vous le pensez, 
vos pêchers sont parasités 
par te cloque, ma jdie crypto- 
gamique très commune. Pour 
'es protéger, appliquez las 
traitements su vanta 

I) Au printemps, pulvéri- 
sez una spéaaffté a base de 
Thirgme 

Sj an trois fois au dé- 
but du gonflement des bour- 



2> A r automne, toraque 
tea deux tiers des fsuil es 
«ont tombées, pufvérisëz a 
nouveau ce produit en mé- 
lange avec un insecticide hui- 
leux 

Ce programme protège en 
même temps tea péchera 
contre te corynéum, autre 
maladie grave très fréquente. 

HARO SU* 
LES PUCERONS 

' Las pucerons sont parmi 
les plus répandus des in- 
sectes parasites at ïs s'atta- 
quent a un très grand nombre 
dë plantes potagères, fruitées 
OU décoratives. 

Leur caractère prolifique 
Isa rend extrêmement redou- 
tables, une femelle pouvant 
engendrer jusqu'à 1 6 généra- 
tions dans ['année, sort théo- 
riquement des minions d'indi- 
vidu. 

Ces insectes vivant tou- 
jours en colonies nom- 
breuses, épuisent les plantas 
par les importantes ponctions 
de sève qu'ils opèrent mais H* 
sont également très dange- 
reux à un autre titre. 

Cë sont, en effet tis prin- 
cipaux agents de transmis- 
sion des ma dffls è virus qui 
provoquent 'a dégénéres- 
cence de très nombreuses es- 
pèces végétales frais en 
pomme de terre, tomate, ha- 
ricot da-tha, atc 

Il faut donc absolument 
contrecarrer leur pulluiatron 
en détruisant s 1 possiOJe les 
premières générations pnnta- 
niars, point de départ des in- 
vasions uiténeuras. 

Les pucerons adocent éga* 
lement [es cerisiers et quel 
débcTe. de les voir groupent 
3ur de si beaux fruits. N'ou- 
bliai paa ' Soignez vos fruits 
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malades de la ro nais. ■<** ■» 



N'AVEZ-VOUS RIEN OUBLIE ? 





DES BETTERAVES POTAGERES EN ETE 

Il est habituel de cultiver les betteraves potagères pour ^'automne et 
l'hiver Savez-vous qu'en semant, dès que fes gelées ne sont plus à 
craindre, des variétés très précoces vous récolterez des racines excel- 
lentes en été quand les légumes en salade sont très appréciés ? 

If vous faut choisir pour cette culture, soit la 
betterave rouge, noir plate d'Egypte, s^it la bette- 
rave rouge globe. Nos sélections Liens ces variétés 
vous assument une chair excellente très rouge. 
Mais, attention .. Ne laissez pas grossir exagéré- 
ment ces variétés qui, tout au contraire, peuvent 
être heure -. sèment consommées très jeunes. 

POURQUOJNE 
PRODUIRIEZ-VOUS PAS 
DES MELONS ? 

Lé semis sous châssis s'impose pour une récolte 
précoce, Vous pouvez* cepetda.it, récolter d'excel- 
lents, mêlons en septembre si vous semez ên mai 
me'on cantaloup + * r qui se forme vite 

et dont la qualité est justement appréciée Vous 
procéderez comme il est dit p us haut pour les 
semis de concombres^ Un pincement de a plante au-dessus de <a 
deuxième feuille s'impose qeu après la levée. I se forme ator* deux rameaux que vous pincez à nouveau 
a . dessus de la deuxième feuille sur chaque rameau. Il ne vous reste plus après qu'à raccou r cir les ra~ 
meaux trop longs ïorsqueies premiers fruits apparaissent. Cela ne demande pas une technique bien diffia- 
leà acquérir et vous aurez grand plais r à cueill'r des melons qui serons délicieux si volts les laissez atteindre 
leur parfaite maturité Elle se reconnaît à I: 'aciiré avec laquelle >e 'ru t se détache du pédoncule 

CULTURE DE NAVETS 
AU PRINTEMPS 

Dans tous ! es jard^s on sème en juillet- août des navets de toutes variétés qu assurent les besoins 
d'automne et d'hiver. Par contre, il est p us rare de cuitivs^ des navets au printemps C est bien souvent 
qu'on ignore que des semis faits en pleine terre dès le mo-s de mars de variétés précoces teifes que le 
navet demi-long blanc natif de Croissv ou enco e le navet ds M 1 an rouge pat assurant .rapidement U ne 
production fort intéressante qu il faut évidemment consommer avant Jes g andes chafeurs car les racines 
alors durcissent Elles soit d ailleurs à cette époque attaquées par les vers. 

DE TOUT PETITS OIGNONS 

Si vous appréciez les oignons conffts. pa' exemp e avec $B cornicho -s. samez an ptece 
en évrier-Tiars l'oignon b'^nc de Barletta Vous as^urer^ semis serr£ ; s i vous récollerez 
ainsi des bulbes petits très adaptés 
à cet emploi et pensez aussi aux 
pâtissons, giraumon 53 cultiva >t 
comme des courges mais au goût 
plus fi i. Pour améliorer vos salades 
semez du maïs sucré, du cresss^ 
de la ciboulette, 

G CASTANET 
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B DES HARICOTS 
SANS MALADIES 



Les haricots sont extrê- 
mement sujets aux atta- 
ques de deux t-ès graves 
maladies qui diminuent 
considérablement leur ren- 
dement et déprécient leurs 
produits. 

La mosaïque, transmise 
principalement par les pu- 
cerons sévit généralement 
a part'- du mois d'août. 
Elle se manifeste sur te 
feuillage par une alternance 
de tâches vert clair et vert 
foncé qui évoque une mo- 
saïque, d"où son nom, et 
par un important ralentis- 
sement de la croissance. 

Cène maladie est cau- 
sée par un virus et il 
n'existe actuellement 
contre elle aucun traite- 
ment valable, ■ 

L'antnracnose. d'autre 
part, provoque f apparition 
de taches sur le feuillage, 
les gousses et les grains. 
Sur les secondes, ces ta- 
ches se nécrosent en pro- 
fondeur et forment de pe^ 
tits cratères bordés d'une 
auréole rougeâtre. 

C'est un champignon 
microscopique qui est res- 
ponsable de cette affection 
dent ïe développement est 
favorisé par l' humidité at- 
mosphérique et la rosée. 
L'anthracnose est donc 
particulièrement à redouter 
à partir de la fin de l'été et 
aie rend souvent les cul- 
tures tardives impratica- 
bles. 

Il est possible do la com- 
battre par des moyens 
chimiques maïs cette lutte 
oblige à effectuer des tran 
tements préventifs répétés 
et elle est plus ou moins ef- 
ficace. 



Vous pouvez heureuse- 
ment maintenant éviter 
tout souci à propos de ces 
maJadies puisque la sélec- 
tion génétique a permis de 
mettre au point des va- 
riétés qui leur sont naturel- 
lement rôfractaires. 

C'est donc désormais 
celles-ci et elles seules qu'il 
faut réclamer à votre mar- 
chand gratnier . 





Anthracnose 
du haricot. 



• Effectuez vo« «rro- 
mqm tu goulot «t dans 
ta r»te r c'est-à-dire entre 
tes buttes, de préférence 
au jet qui mouille les 
f écrites car tes gouttes 
d'eau f^vonsent tes moi- 
sissures et peuvent pro- 
voquer des brûlures eu 
soteti {les gouttes d'eau 
font loupe). 

• Apportâ t dm la cen- 
dre de boit en surface 
sur le sol, après le 
semis. Vos haricots ne 
s'en porteront que 
mieux. 

• Pour éloigner tes 
charançons, mettez, 
dans les boîtes où vous 
conservez vos graines, 
des grains de poivre. 

• Ne 

un sot 
que vous avez fait 
tromper dans Teeu : 

et tes mourraient inévita- 
blement. Arrosez donc le 
sot auparavant. 

• Ne semez pes en sol 
tassé : ia levée serait 
mauvaise. 

• Ne semec pes vœ 
propres graines d'une 
année sur Tautre, sur- 
tout s'il y a eu des symp- 
tômes cfantftracnose, de 
graisse ou de mosaïque : 
ces trois maladies sont 
en effet transmises par 
les graines. 







Cultivez des Haricots 



Les haricots à filets sont ceux dont on 
consomme les gousses très jeunes alors qu'elfes 
sont encore fines, tendres et dépourvues de fils. 
Leur culture exige plus de soin et d'assiduité que 
celle des « mangetout » mais ils offrent en contre- 
partie une qualité culinaire incomparable. . 

Beaucoup d'éléments peuvent influer sur ta 
quantité comme sur la qualité de votre récolte. 
Mettez toutes les chances de votre côté.. . 



SOL ET ENGRAIS 

Alors que les sols cal- 
caires provoquent te dur- 
cissement des haricots cul- 
tivés pour te grain, 
pratiquerrient toutes les 
torres de jardin convient 
rient à ta productlorr de* 
haricots verts..- 4 5<s, m ■ 

Comme toutes les légu- 
mineuses, les haricots 
fixent directement l'azote 
de l'air grâce a des bacté- 
rras portées par leurs ra- 
Jnes : leurs besoins en cet 
Alénient sont donc très ré- 
duits et un excès est même 
nuisible car y provoque la 
* coulure » des fleurs. 

far contre, cette es- 
pèce consomme beaucoup 
d'acide phosphorique et de 
potasse. A moins que les 
reliquats de future d'hiver 
donnés à ta culture précé- 
dente ne soient impor- 
tants, épandez donc une 
dizaine de jours avant le 
semis un engrais « de 
fond » à action rapide qui 
satisfera ce besoin (par 
exemple 100 g/m 1 d'Etf- 
îéirve). Enfouissez-le, 'par le 
bêchage ou par griffage. 



SEMIS EN LIGNES 

Préférez le semis en li- 
gne au semîs * en po- 
quets » souvent pratiqué 
qui consiste à constituer 
des touffes de 5 plantes ou 
prus régulièrement espa- 
cées. Années en rangs 
simptes, distantes de 
50 cm au moins. ïes 
plantés bénéficient d'une 
meilleure aération, d'une 
insolation maximum et 
elles ne craignent pas ta 
confinement propice aux 
ma (ad tes. 

Semez en rayons pro- 
fonds de 3 à 4 cm à raison 
d'un grain tous les 6 a 
10 cm. Arrosez le fond du 
sillon avant de reboucher 
ce dernier puis recouvrez 
les haricots de 2 cm seule- 
ment de terre fine, tassée 
avec le dos du râteau. 

La levée se produit au 
bout de 5 à 8 jours selon la 
tempômttïê. Elle peut é^re 
hétée par fe trempage 
préalable des graines mais 
cette pratique est dôcorK 
seîflée car elle. peut provo- 
quer le pourriture si une pé- 
riode humide survient. 




PRODUCTION 
ECHELONNEE, 

Pour les cultures de 
plein air norrr.^:^, !c pé- 
riode propice au semis 
s'étend, en climat moyen 
depuis la fin des risques de 
gelée blanche à ta dernière 
décade de juiltet. 

Vous pouvez encore se- 
mer jusqu'au 15 août si 
vous avez la possibilité 
d'abriter votre culture sous 
tunnel plastique à partir de 
ta mi-septembre pour obte- 
nir une récotte d'automne. 

La récolte commencé 
environ deux mots après le 
semis et se prolonge du- 
rant 2 à 3 semaines. Si 
vous vouiez récolter des 
haricots verts en perma- 
nence, il faut donc renou- 
veler vos semis toutes (es 
2 à 3 semaines. 

Evitez naturellement de 
le faire de telle sorte que la 
récotte arrive pendant vo- 
tre absence si vous partez 
en vacances. Semez par 
contre deux bons mois 
avant votre départ pour 
cueiHk au retour. 
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SOLEIL OU PAS 

SEMEZ DES COURGETTES 



Très courant dans les ré- 
gions méridionales, ce lé- 
gume figure aujourd'hui, 
parmi la gamme classique 
des produits rentrant dans 
notre alimentation courante. 
Rien de plus facile à réus- 
. sir dans votre jardin. Quel- 
ques plantes seulement Vous 
permettront, durant plus de 
deux mois, de préparer de 
délicieux plats tels que rata- 
touilles, courgettes .farcies» 
ou beignets. Il n'est paajn-* 
dispensable, pour cela,* de 
posséder un immense jardin.. 
Les variétés d'aujourd'hui ne 
sont plus coureuses, mais 
buissonnantes. Il suffit de 
0,70 m 2 pour la bonne végé- 
tation d'un pied. 

COMMENT CULTIVER 
LES COURGETTES ? 

Procéder à un semi; ; cou- 
rant mai. en godets (petits 
godets ou pots) de 10 cm de 
diamètre, remplis de terreau 

de somis. 

On placera trois graines 
par godet à une température 
de 20° C et. lorsque la levée 
s'effectuera, environ 8 à 10 
jours après, il conviendra de 
placer ces pots en pleine lu- 
mière, afin d'éviter l'étiolé- 
ment des plântules. 

Dès que l'on constate que 
les cotylédons sont bien 
étalés et que la première pe- 
tite feuille se forme, éclaircir 
pour ne laisser qu'une plante 
par pot. Placez-les enfin di- 
rectement en place. 

Dès le mots de juin on 
peut également semer, direc- 
tement, en pleine terre et en 
place, en poquets, à raison 
de trois graines par poquet. 




arâ ce à Mm ré tfé> 
tança aux mmlmdim* à vi- 
ra*. Hitfva, mltm fournit en 
mhondmncm dm* Courget- 
tes vert foncé de oua/fté 
tupérimurm. 



Le semis direct ou la plan- 
tation en plein air se fera à 
0.80 m ou 1 m en tous 
sens. 

Pour le semis direct, il 
sera nécessaire d'éclaircir 
après la levée en ne laissant 
qu'une seule plante par em- 
placement. 

FERTILISATION DU SOL 

Plus la teneur du sol en 
matières fertilisantes sera 
élevées, plus votre récolte 
sera abondante. 

Sur la surface que vous 
réserverez à vos courgettes, 
nous vous recommandons 
d'épandre, au printemps, et 
d'incorporer au sol par un 
griffage, un engrais équilibré 
(N12 - P12 - K12), • 

à raison de 1 50 g 
au mètre carré. 

Ensuite, dès le début de la 
formation des fruits, il sera 
indispensable d'arroser, en- 
tre les plantes, avec une so- 
lution fertilisante hautement 
concentrée (NI 6 - P 18 - 



ETAT SANITAIRE 

La Courgette, comme 
presque toutes les plantes, 
est quelquefois atteinte par 
des maladies cryptogami- 
ques telles que l'Oïdium ap- 
pelé aussi le Blanc ainsi que 
par des maladies à virus et 
attaquée par des pucerons 

On luttera, de préférence, 
préventivement, contre l'Oï- 
dium à l'aide de pulvérisa- 
tions avec un produit à base 



Dans l'immédiat, l'on ne 
peut pas enrayer les mala- 
dies à virus Toutefois, n'ou- 
bliez jamais que les pucerons 
en sont les vecteurs. Il est 
donc impératif d'éviter l'ap- 
parition de ces insectes On 
y parviendra facilement par 
des applications répétées 
d'un produit à base de Para- 
thion Méthyl. 
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LUTTEZ CONTRE LES 
MALADIES DES LAITUES 



LE MILDIOU DE LA LAITUE 

Encore appelé Meunier, enva- 
hit les plantes lorsque la tempé- 
rature est relativement basse, 
de 10 à 20'. et l'humidité éle- 
vée Les cotylédons peuvent 
être atteints, et leurs tissus 
lésés, facilitent l'envahissement 
de la plante par le Botrytis qui 
détermine, en fin de compte, 
une fonte des jeunes plantes 
Sur plantes plus âgées, il atteint 
les 'feuilles extérieures des 
pommes. 

Les traitements effectués 
précocement au moyen de L.C 
Mildiou arrêtent l'évolution de la 
maladie. 

LES SCLEROTINIA 

Et plus particulièrement le 
Sclerotinia minor, sont respon- 
sables de la <c Maladie du Col- 
let > qui attaque la laitue au mo- 
ment où la pomme est presque 
formée. 

Ce sont ces champignons 
dont la destruction est rendue 
difficile par la persistance dans 
le sol d'organes de conservation 
noirs et cornés appelés sclérotes 
qui abritent leurs spores. On ob- 
tient de bons résultats en trai- 
tant soit les organes suscepti- 
bles d'être attaqués (racines 
d'endf es) soit le sol avec des 
produits à base de quintozène. 



cultivées, surtout par temps 
chaud. Les uns qui vivent sur les 
artichauts, fèves, haricots, ro- 
siers, etc. s'attaquent aux or- 
ganes aériens ; d'autres : puce- 
rons des composées (artichauts, 
laitues, etc.) et pucerons des ra- 
cines de haricots, s'attaquent ■ 
aux organes souterrains. 

. La plupart des insecticides 
sont efficaces pour lutter contre 
les pucerons aériens, mais on 
choisira de préférence le para- 
thion ou encore mieux les insec- 
ticides endothérapiques. pro- 
duits de choix pour lutter contre 
ces parasites. ' 

(parathion) ou 

Phosdrin. 

Contre les pucerons des ra- 
cines, arrosage du sol avec une 



où, après la mise en place, les 
plantes ont repris II peut péné- 
trer dans les plantes directe- 
ment, soit à la faveur de lésions 
mécaniques ou provoquées par 
d'autres parasites. Il s'attaque 
au collet des jeunes plantes qui 
sont détruites 

Dans les cas où de fortes at- 
taques se manifestent régulière- 
ment, on. a intérêt à traiter le sol 
au moyen de Pourriture quel- 
ques jours avant le semis. 

Pendant la végétation, les 
poudrages effectués au moyen 
de Mildiou donnent de bons ré- 
sultats 

N'oubliez pas. arrêtez tous 
traitements dès que la pornmai- 
sop commence^le temps que la 
plante puisse éliminer tous les 
résidus. 

-Limace et escargot se détrui- 
sent facilement avec Gra- 
nulé, épandu sur le sol. 

G. CASTANET 



PUCERONS 

Ces insectes, dont il existe 
un grand nombre d'espèces, pa- 
rasitent de nombreuses plantes 



C'est un champignon qui pro- 
voque cette maladie. Elle est 
particulièrement grave à la sor- 
tie de l'hiver sur les rosettes de 
laitues d'hiver. Les feuilles sont 
recouvertes de lésions bril- 
lantes, puis deviennent criblées 
de trous laissés par la disparition 
des tissus nécrosés. 

du cuivre. 

permet de lutter avec efficacité 
contre ce champignon. 

LE BOTRYTIS 

Provoque des dégâts graves 
depuis la levée jusqu'au moment 




: — J 
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petto cutture de grand rapport 
CONCOMBRES ET CORNICHONS 



La possession de châssis permet une pro- 
duction hâtive de concombres, mers un semi. 
de concombres en pleine terrs a se place dans 
tous les Jardins. Toutes les variétés convien- 
nent. Aux première* chaleurs, quand les gelée* 
n* sont plu* du tout à craindre, semez en place 
dans d*« trous rempli de terreau, cinq graines 
par trou a 80 cm de distance. Vous conserve- 
ré* epràs fa levée deux pJants par trou et vous 
n aurez plus, en dehors de quelques soins d'en- 
tretïen et arrosages, qu'à attendre une récolta 
fort profitable. Semez le concombre Meaa hy- 
bride résistant aux maladie* (chez Clause). 

A Ja. même époque, n'omettez pas de faire 
un semis de cornichons, H faut bien peu de 
plaça pour vous permettre de récbïter en abon- 
dance et vous assurez vos besoins pour toute 
une saison. Et qu'elle économie. 




Vous savez ca^ta^e* 
■nent que fes corni- 
chons - comne les 
concombres, les me- 
lons et les potirons qui 
sont de la même famille 
- posent simultanément 
des fleurs mêles et des 
f'eurs femelles. 

Les premières fécon- 
dent les secondes dam 



fovare se transforme 
aJors en frurt . 

Ev'demment a for- 
matïoï de ces derniers 
entraîne la Onsomma- 
îion d'une partie de 
Ténergie vitale de la 
pîante qui n'est a ; nsi 
p'us d'sponible pour as- 
surer sa production 
utile. 
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Par les voes de la 
génétique, on est par- 
venu à créer des va- 
riétés dites « gynoT- 
ques j qui ne 
produisent pratique- 
ment plus que des 
fleurs femelles et dont 
toute cène énergie est 
concentrée sur fa for- 
mation des fruits qui se 
trouve ainsi consfdéra- 
bfement augmentée. 

C'est 'e cas du corni* 
en on 

hybride F 1 dont le pro- 
ductivité est au mini- 
mum trois fois supérieur 
à celle des variétés cou- 
rantes. 

Les graines de 
hybride Fl sont livrées 
avec un sachet de se- 
mences de « cornichons 
maies > qui doivent être 
p'antés a raison d'un 
pour 6 à 10 plants fe- 
me'tes dont ils assure- 
ront Ja fécondation. 

Pour tirer meilleur 
parti de i'éno-me pro- 
ductivité de C-^, hy- 
bride F 1 r il est conseillé 
dé las cultiver en * con- 
tre escafier > sur un gril- 
lage latéral 

Ce système assure 
de plus des fruits abso- 
lument propres. 

We plantez pas vos 
cornichons t-op serrés, 
chaque plante couvre 
facilement V2 m ? . 

Veillez à cê que vos 
cornichons, concom- 
bres et courgettes ne 
manquent jamais d'eau. 

C'est Je momen t 
idéal pour les mettre en 

pièce, 





Ces plantes deman 
dent beaucoup de cha- 
leur, le plastique noir 
posé au sol est un récu- 
pérateur de chaleur 
idéal, pensez-y. 

Ramer vos corni- 
chons sur treillage in* 
ciiné. ils seront plus fa- 
cile ramasser. 

Ne remettez vos cor- 
nichons, concombre, 
potiron, courgette, , que 
4 aïs, après sur e 
même terra'n. 

N'oubJ ez pas, ces 
plantes aiment les 
terres riches, bien fu- 
mées. 

G. CASTANËT 





SEME2DE LA MACHE 



Appelée aussi doucette ou bour- 
tette. fa mâche est une plante indi- 
gène que l'on trouve couramment 
dans fes terres cultivées et qui est 
d'ailleurs souvent récoltée an hiver 
dsns les chaumes de céréales. Il 
•st évidemment plus commode de 
taire pousser dans votre jardin les 
variétés améliorées qui en sont il- 
lues. 

Cette dé'icieuse salade d'hiver dont 
la saveur douce accompagne si bien 
ceÊîes de ta betterave rouge et du cé- 
leri à côtes pousse d' ailleurs avec un 
.minimum de soins. 

SEMEZ EN LIGNES 

En effet, la mâche n'exige môme 
pas de disposer d'un terrain spécia 
pour eife seule : tenant peu de ptace 
elle peut très bien être semée entre 
tfes rangées de tomates ou ePe peut 
servir Ce eufture intercale entre des 
choux de printemps. 

IJ est de coutume de la semer ià'a 
vc'ée » mais nous vous conseillons 
pJutot de Je faire en petits st ;i ons pro- 
fonds de 2 cm et dstants de 20 cm ; 
elle sera ainsi beaucoup pîus facile à 
défendre contre les mauvaises rierbes 
qui risquent de l'envahir au départ de 
sa végétation. 

SEMEZ EN DEUX FOIS 

Faites deux semis r l'un durant la 
première quinzaine d'août, l'autre un 
mais plus tard, 

Arrosez si besoin est pour assurer 
la levée qui se produi généralement 
en S à ÏO jours 

La première « saison i est bonne à 
récolter avant les grands froids ; la se- 
conde est consommable en hiver et au 
printemps jusqu'au début de la mon- 
tée à graine qui se produit en fin avril- 
mai. 

Vous pouvez récolter dès que cha- 
que petite touffe commence à émet- 
tre des pousses fetérates. 




*ance au get — 
No + "z que la résishivernale — est 
donc u conservation I i es plantes sont 
d'autant meilleure quaà l'arrivée des 
mois développées^ , c pa S semer la 
froids Jl ne faut don 
miche d'hiver trop tùl je (es pJantes na 
Veritez aussi à ce q^ ca qu j favorise 
soient pas trop serrées^e , N'hésitez 
la maladie de la * rouissage précoce 
pes a faire u"i éclairt 
dans le cas cont^re. 



SEMEZ LA MAO- 
«c A LA DURE » ^ fe terrain 
It est mutile de b<ô re au contraire 
pour elle, car aile prêfi eur Contentez- 
un sol dur en prolond^émênt superfi- 
vous de biner l'empiaioye - et tracez à 
ciel ement pour le nett< 
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la serfouette de légers sillons espacés 
de 20 cm data lesquels vous sèmera* 
vos graines. 

Choisissez bien vos variétés. 

Mâche à grosse graine : hâtive gros 
rapport, grosse feuille. 

Mâche coquille de touvier ' rustique 
au froid, petite feuille. 

Miche de Cambrai à large feuille, 
rustique. 



Si le semis est trop dense la mâche 
peut se repiquer. 

Le mâche qui n'est pas ramassée 
avant mars monte à graine. 

G. CAS TAN ET 



UN LEGUME AMI DU FROID : L'EPINARD 



TERRAIN RICHE 

L'épinard est une plante « gour- 
mande » exigeante en éléments fertili- 
sants et il affectionne les terres fran- 
ches, profondes, gardant en 
permanence une certaine fraîcheur de 
fond. 

La vôtre étant ce qu'elle est. faites 
au moins en sorte de l'enrichir, surtout 
en matière organique. Le terreau ou le 
compost bien décomposés, enfouis à 
la dose d'au moins 3 kg par m*, sont 
parfaits. A défaut, utilisez un compost 
déshydraté à raison 

de 1 50 à 200 g/m*. 

Après l'éclaircissage. puis, après 
chaque récolte, vous compléterez 
cette fumure de base par un apport 
d'engrais < coup de fouet i riche en 
azote - à 

15 g/m*/ M ui stimulera la repousse et 
permettra d'obtenir des feuilles 
énormes, vert très foncé. 

Cette espèce vorace ne doit pas re- 
venir au môme emplacement avant un 
délai de 3 à 4 ans. Evitez aussi de la 
cultiver sur un terrain ayant porté ré- 
cemment des légumes de môme fa- 
mille : arroche. betterave rouge, poi- 
rée. 

SEMIS SUCCESSIFS 

Comme la mâche, l'épinard ne 
pousse biep que sur terrain ferme. Si 
l'état de ce dernier le permet vous 
pouvez vous contenter de l'ameublir 
superficiellement par griffage. en mé- 
langeant la fumure à la terre. 

Par contre, s'il a été profondément 
bouleversé, à la suite d'un arrachage 
de pcmmes de terre ou de carottes 
par exemple, il faut le piétiner pour le 
retasser. 

Afin d'obtenir une bonne continuité 
de production, il est nécessaire de re- 




nouveler les semis a-j moins toutes les 
3 semaines. 

Semez en sillons dé 2 centimètres 
de profondeur, espacés de 30 cm. à 
raison de 3 grammes environ de 
graine par m 1 . Tassez fermement le 
sol. après avoir recouvert cette se- 
mence. 

CULTURE ET RECOLTE 

Arrosez si le temps est sec pour as- 
surer la levée qui se produit normale- 
ment en 4 à 5 jours. 

Dès que les plants sont assez forts, 
éclaircissez les de manière qu'il n'en 
reste qu'un tous les 15 cm. Epandez 
l'engrais < coup de fouet i indiqué 
plus haut bi enfouissez-le- par un léger 
binage qui détruira en môme temps les 
mauvaises herbes. 



La récolte commence 35 à 45 
jours après le semis selon la variété et 
la saison. 

Les semis d'août et septembre 
donnent plusieurs récoltes avant les 
froids, à une quinzaine de jours d'in- 
tervalle en moyenne. Il est en tous cas 
indispensable qu'ils soient cueillis au 
moins une fois avant l'hiver pour éviter 
la € fonte » (pourriture} qui détruit sou- 
vent les cultures trop serrées. 

Pour aamor an fin d'été at récol- 
ter d'octobre « mars ainsi qu'an fé- 
vrier pour cueillir an avril, mai, em- 
ployez 1 (in HYBRIDE, résistant au 
froid. Ses feuilles larges et lisses, d'un 
vert soutenu ne jaunissent pas. Il ma- 
nifeste une reprise particulièrement ra- 
pide, après chaque coupe et donne 
une production très importante grâce 
à sa résistance au virus N° 1. 

G. CASTANET 





pour le bonheur de tous... 



Mignonne allons voir si la 
rose... Quel charme, quelle ten- 
dresse lorsque s'éveille en nous 
le langage des fleurs... N'est-ce 
pas merveilleux de cueillir la 
rose à peine éclose. dès le matin 
dans son jardin... 

Jardin loisir pas ses plaisirs, 
Jardin douceur par ses couleurs. 
Jardin nature par ses cultures. 
Jardin printemps par le bon 
temps ; 

Voici le doux message 
des légumes et des fleurs 
Qui font de leur mariage 
Un vrai JARDIN BONHEUR 

Temps et paysages changent 
au fil des saisons... Le potager 
s'éveille de colore, se parfume, 
se transforme. De jour en jour, 
d'années en années les modes 
l'habillent, le mettent à nu. Le 



jardinier le définit, lui donne rang 
et noblesse, la terre lui rend 
fruits, légumes et fleurs en hom- 
mage. 

Dès l'entrée faites une haie 
d'honneur avec des glaieuls et 
dalhias. qui fleurs majestueuses, 
magnifieront votre intérieur jus- 
qu'aux gelées. 

Couronnez vos planches de 
légumes avec géraniums ou pé- 
tunias, sauge ou muflier... Œil- 
lets et roses d'Inde chasseront 
loin d'eux les némacodes... Les 
capucines attireront les puce- 
rons qui ainsi piégé délaisseront 
vos haricots ou artichauds... 
Quelques pied de menthe ça et 
là, par leur odeur forte éloigne- 
ront bien des indésirables... Atti- 
rez par contre les abeilles, reines 
du jardin par leur action polinisa- 
trice en semant quelques 



touffes d'alysse blanc, rose ou 
mauve, elles embaumeront vo- 
tre jardin d'un délicat parfum de 
miel... Un petit gazon, quelques 
m 2 pour le loisir des enfants, le 
barbecue... Mettez en bonne 
place dans votre potager fleuri 
les aromatiques qui jouent un 
grand rôle pour parfumer sa- 
lades, .grillades et crudités. 

Dès maintenant semez aussi 
de thym, le romarin, la sariette. 
le persil, ciboulette, fenouil et 
cerfeuil. 

Par leur légèreté dimorpho- 
teca aux fleurs de soie, bleuets 
et coquelicots, cosmos, lin, pen- 
sées et gypsophiies feront de 
votre potager le paradis fleuri ou 
il fait bon vivre. 

G. CASTANET 
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le Cereus 



ues fleurs Pour préserver la vie, 

DES PLANTES qui purifient l'air , * . 
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Gilbert CASTANET 



Découvrez dans cet opuscule le travail 
insoupçonné, souvent invisible et imperceptible que font 
les plantes autour de nous pour régénérer sans cesse notre 
environnement. 

Chaque jour cet être vivant qu'est le végétal nous 
apporte sa souveraineté, l'éclat de sa couleur, Tonde de sa 
forme, l'attrait de son parfum, la multiplicité de ses 
essences, sa grâce et sa présence modeste et discrète. 

Le CEREUS comme bien d'autres plantes, lutte 
contre des nuisances et des pollutions subtiles que l'homme 
crée dans son environnement. 

Inlassablement les plantes nous protègent et 
redonnent vie à notre univers. 

Faute de patience, nous n'apercevons pas cet 
étonnant ballet de Tinnanimé, qui se joue sous nos yeux. . . 

ARRETONS NOUS UN TOUT PETIT INSTANT 
PRES D'ELLES Chut écoutez-les travailler en SILENCE, 
quelle école d'humilité, . . 



PLEIN D'IDEES POUR 

PLANTES A FLEURS : 
COMMENT EVITER LES ECHECS 

* 

LES BONS TRUCS JARDIN 
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LE CEREUS PERUVIANUS 
MONSTRUOSUS 

Si, pour la plupart des individus, le CEREUS est 
un cactus comme les autres, il est vrai, magnifique, 
mais sans plus ; il est, pour certains chercheurs, une 
plante qui présente quelques intérêts pour lutter 
contre les nuisances électro-magnétique et statique 
des écrans d'ordinateurs et de télévision. . . 

Le CEREUS est un cactus candélabre poussant 
avec exubérance en AMERIQUE DU SUD et 
CENTRALE (MEXIQUE, PEROU, GUATEMALA) 
dans des zones arides affectées de très fortes 
radiations telluriques . inhabitées. 

Sur le livre de BLANCHE MERTZ, «L'âme du 
lieu», nous trouvons une analyse fort intéressante de 
l'efficacité de cette plante dans la lutte des nuisances 
dues aux divers écrans qui meublent nôtre 
quotidien. 

Cette personne, membre éminent de "L'Institut 
SUISSE de _ Recherche Géobiologique de 
CHARDONNE M , écrit que «le CEREUS 
PERUVIANUS possède la faculté et la force de 
maîtriser les dommages causés par le rayonnement 
provenant des écrans de télévision et d'ordinateurs». 

Des mesures et expériences réalisées par divers 
procédés physiques et radiesthésiques confirment ce 
Fait... 

Certaines personnes sensibles ressentent des 
désagréments fort divers en travaillant sur écrans ou 
en regardant la télévision, 
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tels que fatigues, maux de tête, fourmillements des 
extrémités, yeux rougis avec picotements et 
larmoiements , s omnolence anormale , perte de 
sommeil et d'énergie, baisse des défenses naturelles 
face aux agressions de la vie et de l'environnement. . . 

Pour regarder votre émission télévisée, il est 
recommandé de se tenir loin de l'écran : 4 m pour le 
noir et blanc, 6 m au moins pour l'appareil couleur. . . 

De plus, il est conseillé de supprimer les écrans 
des pièces où l'on dort, de placer des prises 
électriques loin des lits, (1 m), d'éviter les sommiers 
métalliques, car ceux-ci sont de véritables capteurs 
d'ondes électro-magnétiques et hertziennes, capteurs 
de courant électrique préjudiciable au sommeil et à la 
santé dans ces cas là, , , 



LE GEORYTHMOGRAMME 



ECRAN 
18 r 5x 14,5 
Type minitel 
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Personne devant écran... 



- éteint = courbe assez calme 
allumé - courbe 1res agitée 

- avec cereus = modilieulion do la courbe suivant la ou les 

plantes 
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Le GEORYTHMO GRAMME est un test de 
mesures de la résistivité cutanée d'une personne en un 
lieu ou une situation donnée. 

En analysant le graphique ci-contre, et dernière 
page... nous pouvons constater l'effet correcteur de 
ce CEREUS sur ce type de nuisances 
électro-magnétiques . 

La recherche par le procédé Radiesthésique 
permet aussi aux personnes initiées de tester 
l'efficacité de cette plante. 

Par exemple, étant dans une pièce où se trouve 
un écran de télévision éteint, Ton mesure en unités 
radiesthésiques l'énergie d'une personne présente en 
ce lieu et, que Ton trouve 8000 unités, la mise en route 
de Fappareil de l'écran fera chuter sa mesure 
personnelle à 3000 unités radiesthésiques ; nous 
pourrons penser qu'elle perd de l'énergie. , . 

Si, suite à la pose d'un ou plusieurs CEREUS, 
nous constatons une remontée de la mesure à 8000, 
nous pourrons penser que la nuisance qui faisait 
chuter l'énergie est arrêtée. . , 

Ces CEREUS, disposés autour de l'écran et au- 
dessus, permettront rétablissement d'une ambiance 
plus supportable et la conservation de son potentiel 
énergétique. . . 

En résumé, chaque fois qu'un lieu, qu'un 
appareil, une situation, une personne, vous crée une 
fatigue tout à fait anormale, vous êtes en perte 
d'énergie et votre taux énergétique est en-dessous de 
votre norme personnelle, connue par procédé 
radiesthésique. Par exemple : mon énergie habituelle 
est à 7500, je dors dans une pièce où il y a des 
nuisances et je trouve 5500 unités en taux énergétique, 
chaque fois que je serai dans cette pièce, je perdrai 
2000 unités radiesthésiques. . . qu'il faudra compenser 
en allant dans un lieu énergétiquement plus élevé, . . 
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Placez ainsi vos CEREUS, près de 
Pécran et malgré tout, si vous restez 
sceptique quant à leur efficacité, vous 
aurez au moins gagné en agrément du 
lieu, ce qui n'est déjà pas si mal et ce, 
pour un prix bien modique ! . . . 
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QUELQUES CONSEILS 
POUR LE BON USAGE 
DE VOS CEREUS 



Pour —s francs ^^.g^SSS $ 

5SK ilfn'en S sont e pas moins présents. . . 

Cette espèce,, comme tout ^ao^ ^ngme 
tropicale et zone désertique afin «SOT ^ a 
pays où les périodes de ; ptotei sont sou rtantf 
!gS& ^Se^oindre goutte 

- nore «S? 

feS et P sa surface est recouverte d'un complexe 
cireuximperméable... anr „p S de sucs sont de 
Ses tissus épais et «orges ae « évision de 
véritables réservoirs de stockage d eau en p 
périodes de sécheresse... d'informations 
P Les épines véritables anten nés le 
en provenance de ■ ^nwonnemem, sont a p ^ 
végétal une défense tort enicdoc 
herbivores... 
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CONSEILS DE CULTURE 




Le CEREUS PERUVIANUS affectionne 
particulièrement la grande lumière, voire le plein 
ensoleillement et le grand air, ou, au moins une 
situation bien aérée. . . 

En été, un arrosage régulier et copieux, une fois 
par semaine, trempage total dans une cuvette, jusqu'à 
saturation (arrêt des bulles), lui fera le plus grand 
bien... 

En hiver, un bassinage toutes les trois semaines 
sera suffisant (novembre à mars), cependant, la 
température en appartement étant plus élevée, il 
faudra, à la demande de la plante (peau ridée, terne) 
procéder à quelques arrosages supplémentaires. . . 

Une vaporisation bi-hebdomadaire sur la partie 
aérienne assurera une luisance et une plus grande 
propreté à la plante, éliminant entre autres les 
poussières qu'elle a tendance à enlever aux écrans. . . 

Votre CEREUS doit être conservé hors gel, 6°- 
8°, avec un maximum de luminosité. 

Notez bien qu'il faut assurer un drainage parfait 
du contenant, car la pourriture est l'ennemi principal 
du CEREUS (asphyxie des racines par excès d'eau). 

Le rempotage dans un vase plus grand, (une 
taille au-dessus) peut être réalisé au printemps dans 
un mélange de terre spéciale cactées, riche en sable. 
Cependant, il peut rester plusieurs années (3 ans) 
dans son pot d'origine, mais cela compromet son 
développement et sa luxuriance. . . 

Un peu de fertilisant par trimestre leur donnera 
vigueur et beauté... 
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POUR CONSERVER LA VITALITE DU CACTUS 



Tout comme nous, le CEREUS ou autres plantes 
subit les perturbations climatiques, électro- 
magnétiques, obscurité, courant d'air, blessures et 
autres dommages dus à l'environnement et aux êtres 
humains qui lui causent maladies et problèmes 
divers... . 

Ce végétal peu délicat quant aux soins, bien qu il 
supporte longtemps les nuisances contre lesquelles il 
est censé nous protéger, se dévitalise aussi, ouvrant la 
porte à son ennemi principal "la cochenille" qui 
l'attaque sans merci dès qu'il est en perte d'énergie, 
ainsi se couvre-t-il rapidement de points blancs. 

C'est un arrosage excessif, un air trop confiné, 
un manque de lumière, de ventilation, qui le met dans 
Cette situation de faiblesse, ainsi qu'une saturation de 
nuisance électro-magnétiques . 

Dans les cas ci-dessus énoncés, un traitement à 
l'huile blanche d'anthracène viendra à bout des points 
blancs (cochenilles). La bouillie bordelaise en 
pulvérisation soignera les tâches brunes, mildious et 
pourritures diverses. . . 

Cependant, il vaut mieux prévoir que subir ces 
dommages, aussi est-il bon d'avoir plusieurs plantes 
et les faire travailler en alternance : les uns sont près 
des écrans, les autres se revitalisent à l'air et à la pluie 
en journée, au jardin ou sur la fenêtre, (attention au 
gel)- 



SOIGNEZ BIEN VOTRE PLANTE 
A SON TOUR ELLE VOUS AIDERA ! . . . 
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Le pouvoir des fleurs 

Le combat contre le «mal des buildings» 
semble pouvoir être mené et même gagné par les 
chrysanthèmes, les palmes de bambou, les lys de la 
paix, les lierres anglais, les langues-de-belle-mère 
et autres fleurs de tous les jours : tel est l'un des 
dernier résultats exprimé par les chercheurs de la 
NASA. 

Le terme « pouvoir des fleurs » semble avoir 
une nouvelle signification dans la bataille menée 
contre T amiante, le radon, le plomb, le monoxyde 
de carbone et autres polluants qui surgissent autour 
1 des bureaux et agressent les travailleurs. 

Une plante en pot pour 30 m 2 nettoie l'air des 
toxines chimiques, qui peuvent être à l'origine de 
fatigue, maux de tête, nausées, vertiges et maux 
respiratoires, au travail comme à la maison. 
Placées à l'intérieur des buildings, ces plantes 
pourraient tout simplement accroître la 
productivité des travailleurs. 

Un stimulant économique qui n'est pas pour 
mécontenter les associations pour la défense des 
paysages. 

Extrait de presse. 

Ainsi, nous le voyons, les plantes ont de 
nombreuses possibilités encore peu connues, de nous 
protéger des nuisances que nous créons chaque jours 
davantage. . . 

D'autres plantes permettent une purification de 
l'air de nos maisons et appartements, tel le géranium 
rosat à feuilles odorantes, qui ionise l'air et l'enrichit 
en ions négatifs que nous recherchons. . . 

Les fleurs coupées ont le privilège de modifier et 
assainir l'ambiance énergétique d'une pièce. Mettez 
en souvent, vous vous porterez mieux sur tous les 
plans, moral et physique, ne serait-ce que par leur 
parfum et leur beauté. . . 
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1 

Il est d'autres plantes, tels le 
CHLOROPHYTUM COMOSUM, le SYNGONIUM 
PODOPHYLUM, qui assainissent une pièce remplie 
dé fortnaldéhyde en peu de temps. 

La revue "VIE et SANTE" nous affirme que le 
chiorophytum était l'agent le plus efficace pour 
dépolluer 90% du formaldéhyde en 24 h. - . 

Ainsi, les pièces contenant des matériaux en bois 
agglomérés, dont les colles contiennent du formol, se 
verront agrémentées de ces plantes bienfaisantes et 
épurantes, qui ont également la faculté de les 
débarrasser des urées, . t 

Ces expériences sur les plantes ont été effectuées 
dans la recherche d'épuration d'air des stations 
spatiales. . . 



CHLOROPHYTUM 




135 



PRODUITS POUVANT CONTENIR DES FORMOLS 

(formaldéhyde) 

(voir « La Maison Polluée » de Helga WINGERT, Terre Vivante) 

Conservateurs pour fruits et légumes : insecticides 
Produits de nettoyage : lessives, décapants, 
peintures, teintes 

Produits de beauté : déodorants, savon, sprays, 

durcisseur, dentifrices et autres 
produits de toilette divers.. . 

Articles plastiques : sacs d'emballage, vêtement, 

synthétiques 

Articles papier : serviettes, mouchoirs, 

journaux, 

revues, papier peint, etc.. 
Bois composés : agglomérés, collés, 
contreplaqués, 

les colles, etc.. cloisons... 

La fumée de cigarette, les tanins, les produits 
photo , encaustiques > certains médicaments , 
antimites, etc. 

Ces plantes sont également efficaces : 

PHILODENDRON SAN S EVE RI A 
SCINDAPSUS SYNGONIUM 

Pour lutter contre 

les benzènes Mettez ces plantes 

Diluants pour peinture, encres, 

solvants divers, SPATH YPHYLIUM 

caoutchouc, produits plastiques, résines GERBERA 
gommes et produits d'entretien DRACAENA 

MARGINATA 
au choix. 

Pour éliminer les trichloréthylènes : 

préférez les CHRYSANTHEMES, DRACAENA, 
SPATHYPHYLIUM 
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CEREUS PERUV1ANUS MONSTKUQSUS 



SYNTHESE des travaux personnels de l'auteur après de très nombreux essais el 
mesures qui ont été réalises avec un ohmmètre ordinaire et ne peuvent être pris 
comme références absolues, mais un aperçu qui mérite d'être approfondi el 
complété, compte tenu de nombreux critères, i^s valeurs sont variables en forte- 
lion de la résistwité personnelle de chacun, de la pression, sueur, acidité, épais- 
seur de la peau, sensibilité, etc. 
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"LA MAIN VERTE" 



Les personnes qui ont la "main verte" sont celles 
qui savent communiquer avec leurs plantes. Les 
vibrations positives qu'elles émettent nourrissent 
autant les plantes que la terre, l'air, l'eau, la lumière, 
les engrais. 

Avant de cueillir vos fleurs ou autres plantes, 
expliquez leur pourquoi vous les cueillez, dites leur à 
quoi elles vont servir, expliquez leur qu'elles vous sont 
utiles ou nécessaires, ça vous fera peut-être sourire, 
mais c'est ainsi. Ne les "estropiez" pas, coupez les 
bien franchement, le plant mère poussera de 
nouveau, plus beau encore. . . 

Certains parlent à leurs plantes, ils ont raison, 
les plantes sont très sensibles aux sons, à la voix 
humaine, à la musique, aux diverses vibrations de la 
nature. 

Les plantes sont sensibles à la présence des 
animaux, elles aiment la compagnie d'autres plantes 
et des êtres humains qui les entretiennent. 



ET 

puis 

surtout 

pensez-y 



Chaque fois que vous entretenez une plante, 
n'hésitez pas à la magnétiser avec la main, vous verrez 
qu'elle sera bien plus belle. De plus, l'échange 
d'énergie entre vous sera des plus bénéfique. 



138 



Pour éviter que l'eau ne croupisse dans vos 
vases, mettez y un morceau de charbon de bois. 

Les boules de naphtaline font fuir les taupes du 
jardin, mettez-les dans les trous. Les plantes anti- 
taupes sont notamment l'euphorbe panachée et la 
fritillaire impériale. 

Tremper les poireaux dans de l'eau javellisée 
(1 verre pour 10 litres) avant repiquage, ainsi ils seront 
protégés des vers. Mettez des demi coquilles d'oeufs, 
les papillons pondront dedans et le soleil se chargera 
de cuire la ponte qui est à l'origine de la piéride du 
chou et du ver du poireau. 

Pour avoir des carottes sans araignées rouges, 
recouvrez les sillons, de suie de charbon diluée dans 
de l'eau. 

Pour des salades sans limaces, entourez les 
plantations de sciure de bois, de cendre, mettez des 
coupelles de bière, elles sont attirées et s'y noient. 

Mettez des oeillets et roses d'Inde dont la sève 
est nématicide, 

Faites des décoctions de tabac pour lutter contre 
les parasites, et pulvérisez les feuilles. 

Les cafards ont horreur des feuilles de noyer. . . 



139 



LES MALADIES 



Savez-vous que : 



L'oïdium se développe par temps humide et 
chaud. Le mycélium reste dans l'encoignure des 



La tavelure se développe sur des gouttes d'eau, 
par brouillard, le champignon hiberne sur les feuilles 
mortes et, dès 9° à 18°, se 
moins rapidement. 




Le mildiou sera combattu sur, les tomates par un 
fil de cuivre traversant la tige. Les feuilles d'orties 
incorporées au sol sont aussi intéressantes. 

La chlorose provient souvent d'un excès de 
calcaire, neutraliser alors par un apport de tourbe. 

La gommose des fruitiers sera combattue après 
grattage par une application de vinaigre ou de feuille 
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LES PARASITES 



Savez-vous que : 

Pour protéger vos semis des souris, il faut 
tremper les graines dans de l'eau où barbote de l'ail 
pilé. 

Ne semez pas les carottes en mai, vous éviterez 
ainsi le "vol de la mouche" et la ponte de ses oeufs. 

Pour éviter les charançons qui mangent vos 
graines, mettez des grains de poivre. 

Pour faire sortir les chenilles des choux, lavez-les 
à eau vinaigrée. 

Loches, limaces et escargots, eux sortiront par 
un lavage à l'eau salée. 

Pour les pucerons, mettez des bouts de charbon 
de bois dans les pots et sur les semis. 

Il y a peu de pucerons sur les fèves, si le semis est 
d'automne, les feuilles sont plus dures. Le pincement 
au-dessus de la 6ème fleur joue le même rôle. 

Attention, pour le traitement des insectes sur les 
aubergines, ne pas utiliser de Roténone, ce légume ne 
supporte pas les essences de plantes. 

La glu, la sciure de bois, le cerfeuil et les pieds de 

La piéride et L'attise fuient l'ombre et la terre 
binée. 

La mouche des asperges fuit devant les feuilles 
de tomates, de romarin, menthe et sauge. 

Pour lutter contre l'anthonome, mettez du lait de 
chaux. 

Pour éloigner les oiseaux, utilisez du hareng salé 
accroché aux branches d'arbres. 
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LA CONSERVATION 



Savez-vous que : 



Si vous récoltez pommes et poires trop tôt, la 
maturité sera incomplète, la qualité imparfaite et elles 
auront des troubles de conservation (pourriture). 

Il faut à tout prix ne récolter pour la conservation 
que des fruits sains, exempts de coups, piqûres, 
maladies, plaies, sinon la conservation sera 
mauvaise. 

Ne pas mélanger pommes et poires dans le 
même local, les gaz dégagés par les pommes 
accélèrent la maturité des poires. 

Il ne faut pas conserver de fruits après leur 
maturité complète, la chaire des pommes devient 
farineuse, par exemple. 

Il faut bien aérer le local de conservation. 

L'utilisation judicieuse des engrais permet 
d'avancer la maturité des fruits et légumes. 

Il ne faut jamais laver les légumes pour la 
conservation en silos ou en cave. 
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POUR UN MEILLEUR RENDEMENT 



Savez-vous que : 

Pour faire pommer les choux de Bruxelles, il faut 
limiter les apports en azote et apporter un peu de 
calcaire. 

Pour éviter la montée à graines de vos salades, il 
faut les arroser suffisamment. 

Pour tailler vos rosiers, utilisez une épingle à 
linge ou, tout simplement, une pince, vous évitez ainsi 
les piqûres. 

Pour éviter la pourriture de vos courgettes, 
posez-les sur un cageot, des briques. Un grillage en 
biais pour les cornichons facilitera la cueillette. 

Pour obtenir de gros bulbes, mettez un engrais 
liquide après la floraison. 

Faites germer vos bégonias en les posant sur vos 
pots de fleurs. 

Pour de gros dahlias , ne conservez que le 
bourgeon terminai. 

Pour conserver les plantes latex, (pavot, 
coquelicot), plongez un centimètre de la tige pendant 
quelques instants, puis 15 mn dans l'eau froide. 

N'utilisez pas d'engrais la première année sur vos 
fruitiers, cela crée un déséquilibre de la végétation. 
(Tout engrais doit être recouvert par 20 cm de terre). 

Les apports d'engrais doivent se faire à la barre à 
mine, à l'aplomb de l'ombre à midi (couronne du 
feuillage), 
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LA LEGISLATION 



Sayez-Yous que : 



La distance de plantation est de 2 m si la haie 
dépasse 2 m et 50 cm si elle a moins de 2 m, sinon il 
vous faut tailler. Au bout de 30 ans, il y a prescription, 
on ne peut plus rien faire. 

Vous n'avez pas le droit de tailler branches ou 
haies qui dépassent dans votre jardin, cours, 
propriété, mais vous pouvez exiger que le ou les 
propriétaires le fassent. 

Vous devez supporter les inconvénients des 
feuilles tombées dans votre propriété. 

Vous ne pouvez cueillir les fruits de l'arbre du 
voisin, même si les branches sont chez vous, qu'avec 
son accord ou tombés au soL 

Vous pouvez couper les racines de l'arbre 
empiétant sur votre propriété, mais ne pouvez 
contraindre votre voisin à le faire. Par contre, votre 
voisin est responsable des dégâts causés par les 
racines de ses arbres (Fissures par exemple). 

Pour les murs mitoyens, les deux propriétaires 
peuvent appuyer des espaliers. Si l'un deux est seul 
propriétaire des murs, lui seul peut y appuyer ses 
arbres. Les fruitiers ne doivent pas dépasser la 
hauteur du mur. 
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SPECIFICITE 



Savez-vous que : 



Pour les radis, la profondeur est importante dans 
les semis, car elle influence la couleur, la forme et la 
précocité. 1/2 long 1 cm minimum ; rond en surface et 
tassez. Pour éviter que les radis ne creusent et ne 
soient piquants, arrosez les suffisamment. 

Pour les pois, la culture doit se faire en sol 
calcaire, sinon ils seront durs. Les échalotes, l'ail et 
les oignons gênent leur croissance. Pour une qualité 
maximum de surgélation, les cueillir jeunes, blanchis 
et soumis au froid dans les 2 heures. Un blanchiment 
de 2 mn 30 dans Peau bouillante garanti la fixation de 
la couleur du produit en éliminant les bactéries. 

Pour les choux, le repiquage doit être profond, 
jusqu'au collet, afin d'éviter la montée à graines. 

Pour les pommes de terre, il est intéressant de 
supprimer les fleurs pour obtenir un meilleur 
rendement. 

Pour blanchir les choux-fleurs, recouvrir les 
pommes avec les feuilles. 

Pour les salades, il faut éviter le blanchiment 
car, bien qu'elles soient plus tendres, elles perdent 
leurs vitamines 

Pour les graines, il vaut mieux les enterrer peu, 
que trop. 
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AUTRES TRUCS ET ASTUCES 



Pour pomper l'eau en excès plantez des saules 
des bambous, des peupliers ; ces arbres boivent 
chaque jour une quantité d'eau équivalente au volume 
de leur tronc. Une moyenne de 500 litres par jour est 
généralement admissible pour un peuplier de 50 cm 
de diamètre et de 10 m de hauteur. 

Volume = 7r R 2 h. 

La sauge est particulièrement efficace pour 
neutraliser les effets (gaz intestinaux) que procurent 
certains légumes : haricots, salsifis, etc.. 

Les bouteilles plastiques peuvent être utilisées 
comme godets (à réserve d'eau) et piquées en terre 
près des plantes comme réserve d'eau tout court. 

Ces mêmes bouteilles, coupées dans le sens de la 
longueur, serviront de mini châssis pour les petits 
semis. Il est fort facile de les emboîter les unes après 
les autres. 

Une haie de 2 m retient le vent au-dessus du sol 
jusqu'à 250 m environ et gagne 2° de température 
jusqu'à 100 m. „ , 

Si, dans votre région, le vent est fort, plantez 
griottiers et peupliers. Si le sol est humide, le saule, 
l'aulne, le troène, le fusain, le laurier rose, les 
tamaris, le sureau, l'aucubas fixent l'azote et surtout 
drainent fort bien le terrain. Prunellier, bouleau et 
noisetier sont aussi valables. 
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A SAVOIR : 

Un peuplier puise 2 à 3 fois plus d'eau qu'un 
résineux. 

Les racines principales d'un arbre couvrent 
environ la surface de la couronne, mais les racines et 
radicelles, jusqu'à 2 fois la couronne. 

l'EPUISEMENT d'un sol, la minéralisation de 
celui-ci se manifeste par la disparition des vers de 
terre et la formation d'une croûte qui s'effrite en 
surface. 

Le jardin le plus résistant aux maladies, est celui 
où cohabitent toutes les^ espèces de végétaux qui 
s'auto équilibrent et s'entraident. 

L'épicéa ne souffre aucune présence sous sa 
ramure. 

Plus un bois pousse vite, plus il est tendre, 
poreux, léger. Le peuplier de Californie est 
exploitable au bout de 25 ans environ. Ces bois, de 
pousse rapide sont moins solides mais légers. . 

Si votre gazon se parsème de pâquerettes, c'est 
que le sol devient acide ; la pâquerette apporte alors 
le calcaire pour équilibrer. Laissez les et chaulez. 

Un terrain où pousse l'oseille est un terrain qui 
s'asphyxie, il faut l'aérer. 

Mettre une poignée d'avoine aux plantations 
d'arbres et arbustes aide à la i 



Un terrain envahie par l'arroche, morelle noire, 
un signe de fatigue. 
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Plantez de l'ail près des massifs de rosiers 
favorise leur parfum. 

Semez du seigle pour éliminer les plantes 
adventices, c'est leur ennemi juré. 

Le flux de sève des arbres et leur conductibilité 
électrique varient selon un rythme diurne et un rythme 
mensuel lunaire. 

Le sud est l'exposition idéale pour les fruitiers. 

Les racines de l'arbre se développent de la même 
façon que les branches. Pas de branches d'un côté, 
peu de racines également. 

Il faut toujours transférer les plantes, des terrains 
pauvres vers les terrains riches et de la montagne vers 
la plaine. 

Un arbre transplanté sans respecter son 
orientation d'origine mettra plusieurs années avant de 
s'adapter et de reprendre celle-ci. 

Les arbres n'aiment pas le fumier cru. 

Pour cicatriser les grosses blessures d'un arbre, 
un baume cicatrisant sera ainsi composé : 

1/3 d'argile, 1/3 d'EAU, 1/3 de sable, 1/3 de 
prêle, 1/3 de bouse de vache, le tout appliqué et 

Si un fruitier ne fait que du bois et non des fruits, 
freinez la végétation en coupant une grosse racine, 
ainsi il se mettra à fruit. 
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PLANTES A FLEURS 
COMMENT EVITER LES EC 



Cereus, cactées divers, plantes d'intérieur 



LES BONS TRUCS 

D'UN JARDINOLOGUE ! . . . 



A. savoir •»* 

~ Tirer Veau du robinet quelques heures à 
V avance pour que le chlore s'évapore et que 
Veau soit à température ambiante. 

- Si votre eau est calcaire acidifiez avec une cuil- 
lère à café de vinaigre de cidre par litre d'eau. 




- Le bassinage est le meilleur des arrosages. 



- Les plantes se déshydratent davantage dans 
une ambiance électrique, éloignez-les des 
sources électriques, appareils (cereus mis a 
part), tenez-en compte lors de Varrosage et de 
V implantation. Bien des plantes sont affectées 
par la proximité d'appareils électriques. 

- Laissez la réserve d'eau de vos bacs se vider 
totalement et s'assécher pendant 10 jours. 

- Mettez des miroirs derrière vos plantes vous 
augmenterez la luminosité. 

- Ne jamais casser la motte de terre lors des 
rempotages, mettre la terre autour. 




• Ne laissez jamais d'eau dans la 
sinon votre plante mourra par asphy 
cines. 
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LES VACANCES : partir tranquille 



Bouteille remplie 
d'eau 1 litre en 
moyenne par 
semaine en été 
pour un pot de 
20 cm. 




L'eau humecte la 

terre par 
capillarité 



Groupez vos plantes ensemble dans une pièce claire et 
tempérée, et mettez en place ces systèmes d'arrosage si 
vous n'avez pas de bacs à réserve d'eau. 




Ne pas oublier de 
bien humidifier la 
terre avant de 
partir 

Récipient de 2 litres pour 2 pots de 20 cm 

Placez vos plantes à la 
grande lumière mais attention au 
soleil derrière les vitres. 

Les plantes à fleurs ont 
besoin de plus de clarté. Faites 
leur profiter du soleil fenêtres 
ouvertes. 

Fleurs fanées 

Il est important de couper les fleurs passées _ car ^les 
graines qui se forment accaparent la seve, arrêtant la 
production d'autres fleurs. 
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DE L'EAU MAIS PAS TROP 




L'excès d'eau crée souvent les mêmes symptômes 
que lorsque la plante en manque, elle flétrit et 1 erreur 
est d'en rajouter. 

Arrosez toujours lentement une terre sèche une 
première fois, puis un peu plus tard quand 1 eau est 
absorbée. 

Il est nécessaire d'arroser régulièrement. Un 
bassinage tous les 15 jours sera bienfaisant pour la 
terre et la plante. 

Il est mieux d'arroser le soir, les plantes 
profiteront mieux de l'eau. 

Si vous le pouvez, sortez vos plantes à la pluie. 

Pour éviter les maladies et pourritures, évitez de 
mouiller le feuillage. 

Arrosez à la demande des plantes, dès que les 
feuilles le demande en baisant à peine la tete, 
n'attendez pas qu'elles flétrissent. 
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FICHE DIAGNOSTIC 
MALADIES DES PLANTES D'INTERIEUR 



LES SYMPTOMES 



LES CAUSES 



LES SOLUTIONS 



Plante qui pousse mal, 
chétive, frêle, qui 
manque d'énergie 



Bord des feuilles brun 
clair à marron fonce. 



Manque de lumière, 
d'énergie, d'engrais, terre 
épuisée, excès d'eau. 
Maladies, parasites aux 
racines. 

Excès d'eau, trop d'engrais, 
ambiance trop humide, 
brûlure par le soleil. 



Changer de place, 
apports d'engrais, 
rempotage, moins 
d'eau en arrosage, 
bassinez plus. 

Diminuez les arrosages 
et apports, aérer la 
pièce, changer de 
place, éloigner des 
vitres. 



Feuilles qui tombent. 



Feuilles ternes, 
poussiéreuses. 



Feuilles qui jaunissent. 



Feuilles trouées. 



Excès d'eau par asphyxie 
des racines, parasites aux 
racines, sur tiges, feuilles. 

Attaque d'araignées rouges, 
manque de clarté, ambiance 
irop électrique d'où 
rétention des poussières, 
manque d'éléments nutnti s. 

Courant d'air, froid, excès 
d'eau, parasites. 



Attaques de parasites, sol et 
feuilles. 



Moins d'eau, changer 
d'engrais, traitez le sol 
et la végétation. 

Traitez vos plantes, 
éloignez des sources 
électriques, lustrez les 

feuilles, plus de 
lumière. 

Température à relever, 
brumisation, changer 
de place, traitez. 

Chenilles, limaçons à 
détruire, se cachent 
dans le sol le jour. 
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Parés de fleurs multico- 
lores, votre balcon, votre 
terrasse et chacune de 
vos fenêtres prennent des 
allures de jardin et rendent 
votre maison plus gaie, 
plus accueillante, plus 
agréable à habiter... 

C'est peut-être ainsi, 
lorsqu'elle contraste avec 
(i'austérité de la maçon- 
nerie, que la végétation 
révèle le mieux la richesse 
et la diversité de ses pos- 
sibilités décoratives. 

Voici comment en tirer 
le meilleur parti. - 




LES ANNUELLES A CULTIVER 
EN JARDINIÈRE 

A PLANTER : agéràtum - bégonia - 
coiéus - géranium - impatiens - tobelia - 
muflier nain - œillet d'Inde - pétunia - 
verveine... 

A SEMER : alysse - campanule - capu- 
cine- conéopsis - eschscholtzîa - 
julienne de Mahon - némophile - pois 
de senteur nain - souci - thlaspi.. 

Pour profiter des jardinières en toutes sai- 
sons, associez judicieusement les plantes. 

• certaines plantes peuvent être utilisées 
pour constituer "l'ossature" de la jardinière: 
les arbustes nains à feuilles persistantes (co- 
toneasters, azalées, lavande, thym...) et cer- 
taines vivaces (ibéris, hélianthème, fé- 
tuque), 

• dans les espaces vacants, vous planterez 
selon le cas: 

- des bulbes à floraison printanière, 

- des annuelles, 

- des vivaces à feuilles caduques. 



Tenir compte de l'ar- 
chitecture 



Un beau balcon fleuri, c'est 
surtout des plantes saines et 
bien fournies. La plus grande 
fantaisie est permise. On 
veillera seulement à éviter des 
discordances entre la cou- 
leur des fleurs et celle des 
murs. 
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Pour placer vos bacs et jardinières, tenez 
compte de l'ensoleillement, de l'exposition 
au vent (aux courants d'air) et à la piuie. 
•Une exposition abritée des vents domi- 
nants est 'oujours préférable (ils renversent 
les bacs les jours de tempête et couchent les 
plantes hautes). , , 

« Evitez de placer les plantes dans I ombre 
permanente (exposition nord). Toutefois, 
certaines plantes supporteront la mi-ombre 
(endroit ombré une partie de la journée). 
Le plein soleil peut être aussi très néfaste, sur- 
tout en mai-juin quand il chauffe déjà très 
fort. Vous composerez donc des jardinières 
de soleil et des jardinières de mi-ombre en 
connaissant bien les exigences de chaque 
plante: 

- plantes acceptant une ombre modérée : 
fuschia. impatiens, lobelia, lierre, per- 
venche, nortensia, muguet, bégonia, astilbe 
(reine des prés). 

-plantes supportant bien le plein soleil e« la 
sécheresse : hélianthème, capucine, thym, 
lavande, sedum, géranium, pétunia, œillet 
d'Inde. 



Le marc de café, utilisé modérément, mis sur vos 
plantes sera un apport intéressant de phosphate et de 
plus éloignera les fourmis. 

Mettez toujours l'apport d'engrais sur motte 
humide, jamais pendant la floraison. 

Une température régulière autour de 15° 
facilitera la floraison qui sera plus belle et plus 
durable. 

Le charbon de bois, mis dans la terre et sur les 
pots, (quelques morceaux) évitera pourriture et 
pucerons. Faites de même sur les semis. 

Les plantes ont horreur du tabac et des cris, 
3,lors ! ! 

À bon entendeur, merci pour elles ! . . . 

Lorsque la terre de vos contenants est infestée de 
vers blancs (asticots), posez une moitié de pomme sur 
la terre et lorsque les vers seront dessus, enlevez-la et 
remplacez-la. 

Par le phénomène de la fonction 
chlorophyllienne, les plantes en général absorbent le 
gaz carbonique pendant la journée et ainsi purulent 
l'air et l'enrichissent en oxygène. 

Le processus s'inverse pendant la nuit, la plante 
prend l'oxygène de l'air et rejette le gaz carbonique, 
aussi est-il préférable de dormir à l'écart des plantes 
que l'on sortira des lieux de repos pendant la nuit. 
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TABLES DE RECHERCHE 




L'AMOUR 

PASSION 
D'UN 



Théâtre 



de 

l'invisible 
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■ 

La jardinologie, à mi chemin entre la science et 
rintuitionyest tout un art, une passion et une autre perception des 
informations, influences, forces et énergies qui évoluent sans 
cesse dans cet univers proche qu'est votre jardin. 

Saisir la pensée du jardin par le phénomène 
Radièsthésique, tel est le but de ces tables de rècherches. 

Muni de ces éléments vous pourrez découvrir, ressentir et 
mettre en oeuvre un tout autre concept du jardinage. 

La JARDINOLOGIE élaborée par l'auteur vous 
guidera sur des voies connues mais vous fera entrer dans un 
jardin-théatre ou vous percevrez intuitivement d'abord puis 
perceptiblement ensuite, l'émotion que procure une pièce ou se 
joue entre visible et invisible un duel en clair-obscur, le duel de la 
vie. 

Par les nombreux tests Radiesthésiques proposés vous 
pourrez adapter aux techniques habituellement admises, des 
éléments nouveaux plus personnalisés améliorant sans cesse la 
qualité, le rendement, la beauté et la résistance de vos cultures, de 
vos amies les plantes tant au jardin qu'à la maison.» 

Des secrets ancestraux aux techniques modernes cet 
ouvrage vous propose de vous initier aux nombreuses 
possibilités de la JARDINOLOGIE et de la BIO- 
JARDINOLOGIE pour un MIEUX VIVRE 
QUOTIDIEN. 
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LA JARDINOLOGIE 
UNE AUTRE APPROCHE DU JARDIN 



L'espace jardin est une page à écrire et, si la charrue 
remplace la plume pour tracer les sillons, rapproche est identique 
pour le jardinier et l'écrivain, , , 

Page ou friche vierge, cet espace doit être tout d'abord 
regardé tranquillement pour qu'une approche visuelle se dessine, 
mettant en route l'imagination,. . 

Les autre sens se me liront à leur tour, en accord parfait avec 
l'environnement immédiat, notre corps, notre esprit, notre âme se 
mettront au diapason de la nature, nos yeux verront, nos oreilles 
entendront, notre odorat reconnaîtra des parfums délicats, nos 
mains accueilleront diverses sensations tactiles, enfin notre 
bouche appréciera les goûts les plus fins. 

Des inclinaisons naturelles nous, feront entrer en 
communion avec certaines espèces animales, végétales ou 
minérales, vous vivrez en osmose avec de nombreuses énergies 
visibles et invisibles, insaisissables ou impalpables mais bien 
réelles, 

Ainsi dans cet espace limité qu'est notre jardin se joue un 
duel p*manent en 

CLAIR - OBSCUR 
ENTRE LES ENERGIES DU COSMOS ET DE LA TERRE.- 
ENERGIES EN INTERR ACTION QUE CET ESPACE 
RESTREINT à l'image de l'univers nous permet d'observer à 
loisir. . . 

Intégré malgré nous dans ce ballet étrange ou ce qui bouge 
se mêle à l'inanimé, étonnant mariage du vivant partage des 
éléments, nous vivons instinctivement le temps qui passe jusqu'à 
ce que notre observation se précise et, après avoir excité l'intérêt 
général, éveillé en nous l'émoi particulier à la sensibilité de 
chacun. 
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Chaque jour presque animalement, sans nous en rendre 
compte, nous goûtons à la beauté, à la diversité des êtres et des 
choses, des minéraux, des végétaux. 

Faute d'observation, de patience et de temps, nous 
n'apercevons pas le gestuel des plantes qui entourent. 

Arrêtons nous un instant près dalles... 

Les plantes vivent, ressentent, ont leurs appétits, leurs 
humeurs, leur bien être, leurs défenses si vous les agressez et il 
faut aussi le dire, leur instinct. 

A une cadence ralentie certes que peut d'ailleurs freiner 
encore une nécessité vitale, le Houblon, la Vigne, la Sensitive, 
l'Oxalis, la Drosera et bien d'autres, mangent, dorment s'irritent, 
rusent et tendent des pièges silencieusement. 

Chaaue jour, cet être vivant qu'est le végétal nous apporte 

sa souveraineté, l'éclat de sa couleur, l'influence de sa forme, 
l'attrait de son parfum, la multiplicité de ses essences. 

Seul l'initié parviendra à capter le message des plantes, à 
ressentir leur désir, leur demande, à établir un dialogue 
permanent pour accéder à leurs besoins. . . 

Vivre en osmose avec les plantes, c'est vivre le bonheur 
chaque jour, c'est éloigner l'ennui 3a maladie et le mal-être, c'est 
découvrir un peu le paradis terrestre. 

Par ces tables de recherche sur la nature de son terrain, le 
radiesthésiste pourra étudier facilement celui-ci . . . 

Aidé de son pendule, il pourra élucider maints problèmes 
qui se pose au niveau du sol, de sa fertilité. . . 

Grâce au jardinomêtre mis au point par l'auteur, il pourra 
tester et doser les manques en éléments nutritifs, comptabiliser le 
pourcentage radie sthésique à apporter pour rétablir l'équilibre 
énergétique et vibratoire du sol et de la plante. . . 
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la jardinologie 
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Ces graphiques sont élaborés pour travailler avec le 
pendule, posez lès questions : si le pendule répond 
par une agitation à droite c'est suivant votre 
convention mentale OUI, dans le sens inverse la 
réponse est NON.** 

TOUS les graphiques de ces tables sont 
utilisables avec le JARDINOMETRE qui vous 
permettra de trouver de multiples réponses à vos 
questions. 
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Ces tables sont utilisables par tous débutants et 
radiesthésistes plus expérimentés, elles vous 
permettront de découvrir la face cachéede votre jardin. 

LA JARDINOLOGIE 

UN 6èmcSENS au service 

du JARDIN 
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ANALYSE DE SOL... 
Recherche des éléments de base 
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Ce terrain contient-;! les quatre éléments ?. 



OUI NON 
Quel est l'élément qui manque ou faible ?... 

ARGILE 
SABLE 
HUMUS 
CALCAIRE 

Quel est le pourcentage de chaque éléments?. 

% ARGILE 

% SABLE 

% HUMUS 

% CALCAIRE 



Les pourcentages idéals pour l'obtention d'une 
terre presque parfaite dite franche sont : 

ARGILE 15 à 20% 

SABLE 60 à 70% 

CALCAIRE 5 à 7% 

HUMUS 5 à 10% 

Réponse: les quatre pourcentages cumulés 
doivent atteindre le CHIFFRE 100% 
Cependant les divers pourcentages peuvent 
naviguer dans une fourchette MINIMA - MAX1MA 
ci-dessous 

ARGILE 15-20 

SABLE 60 - 70 

CALCAIRE 5-7 

HUMUS 5-10 
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ASPECT PHYSIQUE DU SOL 
ASPECT HYDROMETRIQUE 
APPROCHE HYGROMETRIQUE 
m L'AIR 
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QUEL EST L'ASPECT PHYSIQUE DE CE TERRAIN ? 



Ce sol est-il PIERREUX ? 

LEGER ? 

COLLANT'' 

COMPACT? 

QUEL EST L'ASPECT HYDROMETRIQUE APPARENT 

DE CE TERRAIN ? 

Le sol est-îl SNNONDE ? . 

DETREMPE ? 
EXCESSIF EN EAU ? 
D'HUMIDITE NORMALE ? 
INSUFFISANT EN EAU ? 

QUELLE EST LA SENSATION HYGROMETRIQUE DE 

L'AIR ? 

DESSICANT ? 
SEC? 
NORMAL ? 
HUMIDE ? 
MOUILLE ? 
SATURE 7 
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ANALYSE DE SOL 
COMPOSANTS CLASSIQUES 



ARGILO - CALCAIRE / / SABLO - ARGILEUX / /ARGILO - HUMIFERE^ / 

ARGILO - SABLEUX / / SABLO - CALCAIRE [ / SABLO - KUMIFERE/ / 
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1) QUELLE EST LA BASE DOMINANTE DE CE TERRAIN 



2) A QUEL TYPE SEMBLE T'IL LE MIEUX SE 
RAPPROCHER 



PRINCIPAUX COMPLEXE DE SOL 

Argilo - Sableux 
LES ARGILEUX Argilo Calcaire 

Argilo - Humïfère 

Sablo Argileux 
LES SABLEUX Sablo- Calcaire 
Sablo- Humifère 

Calco-Argileux 
LES CALCAIRES Calco-Sableux 
Calco- Humifère 

Humifères-Argileux 
LES HUMIFERES Humifères-Sableux 

Humifères- Calcaire 



IL EXISTE BIEN SUR TOUTES UNE COMPLEXITE 
DE SOL INTERMEDIAIRES A DETERMINER. „ 



LA TEXTURE PHYSIQUE PU SOL F lch e de recherches ANALYSE DE GOL 
******,********************** boïmrtomciooù»» ,i c 

Sauf rares exceotions, le sol est toujours composée d'un 
mélange en proportions variables, de quatre éléments principaux 

Les caractéristiques d'un terrain donné dépendent de celui ou 
de ceux de ces éléments qui prédominent par rapport aux autres. 

Sol ARGILEUX Sol SABLEUX Sol CALCAIRE Sol HUMIFERE 

+- 20% argile +- 80% sable += 10% calcaire +~ 20% humus 

Terre lourde Terre légère Lourd a léger Léger a lourd 
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RECHERCHE DU 

POTENTIEL HYDROGENE 
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Quel est le PH de cette terre ? 



Notez bien : 

Un PH 5 est dix fois plus acide 
qu'un PH 6 et cent fois plus acide 
qu'un PH 7. 



PH 



ACIDE 



LE PH normal d'tin sol est 6,5 à 7 



NEUTRE 



CALCAIRE 



Pour l'augmenter de 1 point il faut apporter 30kg de chaux aux 
lOOtn 1 

Pour le diminuer de 1 point il faut apporter 3001itres de tourbe 
aux lÛOra 3 ou 2QÛ litres d'écorces 



ATTENTION 



: N'appliquez jamais de chaux en même temps que vous ef- 
fectuez une fumure organique (fumier, compost,) car l'effe 
de çette dernière aérait annihilé — 
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RECHERCHE PH 
SUR INDICE VEGETAL 
TERRE ALCALINE 
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Ce jardinostic indique la végétation spontané 
qui pousse en terre acide permettant de détermi- 
ner approximativement le Ph du soi. 



Quel type de plante pousse dans mon terrain?.,. 



Quel est le pourcentage présent de chaque 
espèces?.,. 
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RECHERCHE P.H. SUR 
INDICE VEGETAL 
TERRE ACIDE 
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Ce jardinostlc Indique la végétation spontanés, 
qui pousse en terre acide permettant de détermi- 
ner approximativement le Ph du sol. 



Quel type de plante pousse dans mon terrain?... 



Que! est le pourcentage présent de chaque 
espèces?... 
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Complément pour terrain forestier 



Sols fortement acides 



Se révèlent par: 
Conviennent à : 



Néfastes à : 



Canchc — Bruyère 

Myrt !, lc — Airelle — * Fougère 

Pinus Montana 
Pinus Sylvcstris 
Pinus Maritima 
Bctula — Salix 

Fagus — Fraxinus 

Acer — Carpinus 

Larix — Quercus — Alnus 

Picca Abies 




Se révèlent par: 



Conviennent à s 



Muguet — Framboisier 

Séneçon des bois — Petite pervenche 

Pain de Coucou 

Pinus Sylvcstris 
Pinus Montana • 
Pinus Maritima 
Bctula — Salix 



Fagus — Fraxinus 
Carpinus — Àccr 
Larix — Quercus 
Picca — Abies 
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Tableau extrait du catalogue 
des Ets Versepuy LE PUY EN VELA y 



Sols légèrement acides 



SE -REVELENT PAR 



:ONYlENNENT A 



Fétuque des bois 
Lierre grimpant 
Millet d'été — Pulmonaire 
Violette des bois 

Pinus Sylvestris 

Pinus Montr.na 

Pinus Maritima 

Abics — Betula — Salix - 

Picca - Larix - Quctcus 



Alnus 



ENCORE DIFFICILEMENT Fagus - Fraxinus - Carpinus 
SUPPORTES PAR Acer 



SE REVELENT PAR : 



Ortie — Lierre terrestre - fraisier 
Balsamine des bois — belladone 
Hépathique — Grande primevère 

Conviennent à toutes les essences 
bien qu'une faible acidité soit préfé- 
rable, surtout pour les Pinus et les 
Picea. 
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1 ) Quel est le manque de l'élément 

N AZOTE 

P PHOSPHORE 
K POTASSE 

Evaluer le pourcentage des manques ? 



Lés rtiurislg d'ans y se r\diqu«rtt en B r 5 Le manque 
d'éléments oulrittf; 



L anaiysc de i Azote [M)* 



PHOSPHORE (P) 



S* les «ulta * vos îests 3û i pa F cxe-np e. 2 ù 4 pûu* 
fl'Ajote, 7 ^ P.iospfiûre. a; S % en Potasse, «ous décrie; 
vlihser des engrais S— 10—10 

potassî ;kv 



Bfaultali cfana ly se 

Aïoie 2-3^ 
4—5 % 
plus quë 5 



Contenu dei enfir*l*. 

S % d Ai oie 

30—15 % 



4- fi % 
6-7 "!6 
plus que 7 "s* 



5 ^ phosphore 
10— 1£*& 



2—4 

plus que fl 1* 



5 % Poiawe 



Si votre pendule indique un manque 

N AZOTE -10% 
P PHOSPHORE - 3% 
K POTASSE - 6% 

Il faudra apporter un engrais 10-3-6 pour 
équilibrer les manques ... 

Rajouter 1/3 de réserves soit un engrais 
complet 15-4-8 
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Quel est l'oligo élément qui manque 
dans ce sol ?.» 

Ce sol contient-il l'oligo éïément suivant ?... 

A quelle dose dois-je apporter cet oligo ?... 

4 ) Quelle plante choisir ? 
5) Combien de kilos à l'are ?.. 



OLIGO ELEMENTS PLANTES FOURNISSEUR 



CALCIUM blé avoine, chou T épinard céleri, navet, p.d. terre 

CHROME maté 

COBALT lentille 

CUIVRE aubépine, blé, navet, oignon, be^rave, poireau 

FER è épinard, blé, avoine, seigle, carotte, persil, chou 

FLUOR pissenlit, orge, raisin p.d.terre, tomate, radis 

IODE algues, ail, oignon, épinard, tomate, cresson, chou 

LITHIUM betterave 

MAGNESIUM blé. avoine., orge, maïs, épinard, P.d.terre, bette 

OR levure de bière 

SELENIUM ail 

SILICE ail, prèle, échalote, civette, topinanbour 

SOUFFRE radis noir 

ZINC cresson, blé, orge, betterave, chou, épinard 

MANGANESE artichaud, lithothame, cresson, céleri, pissenlit 

NICKEL laitue, carotte, haricot, chou, oignon, tomate 

ARSENIC chou, épinard, navet, carotte, p. d, terre 

BROME pomme, raisin, fraise, melon, ail, asoerge, carotte 

céleri, poireau, oignon, radis, tomate... 

SODIUM céréales, légumes, fruits, radis noir cresson 



NOTA 

te pollen contient pratiquement tous les oligo-éléments* 
les fruits sont des fournisseurs privilégiés. 
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1) Quel élément correcteur dois-je apporter à ce 
terrain pour l'équilibrer au mieux ?... 



2) Quel doit être le dosage aux 100 m2 
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EXPOSITION DU LIEU 




ENSOLEILLEMENT 
LUMINOSITE 
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Quelle est l'exposition de ce terrain 
Est-il exposé : au Nord ? 

: au Sud ? 
: à l'Est ? 
: à l'Ouest ? 



L'ensoleillement est-il : total ? 

: partiel ? 

vive ? 

excessive ? 
forte ? 
intense ? 
faible ? 
paie ? 
terne ? 

insuffisante ? • 
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EXPOSITION DES VEGETAUX 
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1) Quelle exposition préfère : cette plante ?... 

cet arbre ?... 
: ce légume?... 
; cette fleur ?... 

2) Quel pourcentage jounalier d'exposition ?... 

3) Quel nombre d'heures minimum? 

maximum ?.. 

4) Quel est l'orientation préférée 
de cette plante ?... 

Nord 

Sud 

Est 

Ouest ?... 
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Quel est ta position du terrain étudié 
par rapport au climat Parisien 

(climat moyen de référence) 



Est-il:en avance ?.. Equivalent ?... En retard ?.,. 




LEGENDE: A = AVANCE R = RETARD 0 = EQUIVALENT 

Le chiffre qui suit la lettre indique le nombre de jours d'avance ou de 
retard par rapport au climat moyen de référence. 

Le chiffre supérieur indique l'altitude moyenne de la région. Pour 
l'altitude supérieure retard d'un jour par 25 m environ. r , 

( ce tableau est extrait du GUIDE CLAUSE} 
Le consulter pour des chiffres précis par départements 
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Quel type de iégumes ?... 

fleurs ?... 
fruits ?... 

Dois-ie semer ou planter dans mon jardin ?, 
1 



Une variété 

très précoce 1 
précoce 2 
demi-précoce 3 



moyen 
demi tardif 



, 4 

5 



tardif 6 

Quel type 

d'arbre 1 
d'arbuste 2 
de vivaces 3 
de gazon 4 
de plantes de bruyère 5 
de plantes à bulbes 6 
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LA CLIMATOLOGIE 
VENT DOMINANT 

TEMPERATURE 
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Dans quel type de climat est situé 
le sol, le lieu que j'étudie?... 

Quel est le vent dominant dans cette 
région, cette commune ?... 

Quel est la température dans cette zone ?.. 
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I e temps ?... ici et maintenant... 

1) Quel temps ferat-il aujourd'nui ?... 

1 bis) Quel est le vent dominant de ce jour 

Le matin 
En mi - journée 
L'après midi 
Le soir 
La nuit 

2) A quelle heure se lève le soleil ?... 
3) A quelle heure se couche t-il ?... 

4) Quelle est la température extérieure ? 
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POUR LA NATURE 
L 'AVENTURE 

LA DECOUVERTE 

LE BONHEUR 

( JABMNONB KNSBBIIBLŒ 



TABLES DE RECHERCHE 




Ces tables de recherche ont été conçues pour 
permettre à chacun de pouvoir facilement détecter et 
résoudre par des solutions appropriés les problèmes 
des plantes, semis et cultures, les déséquilibres divers 
dû à l'environnement... 

Ainsi le radiésthésiste Jardinologue apprendra à 
détecter tous ces déséquilibres liés aux phénomènes 
telluriques, hydrologiques, bactériologiques, 
physiologiques. 

Il sera en mesure de déterminer l'origine de la 
perturbation quelle soit de nature géologique, 
géomagnétique, radio-active, chimique, électrique, 
biologique ou provenant des pollutions diverses 

produites par l'homme 

Ces tables de recherche lui seront ainsi un aide- 
mémoire interressant pour ne rien oublier. 

JARDINOLOGUE : 

Une autre façon de vivre le jardin. 
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Les plantes sont pour nous source d'équilibre et de 
santé... 

Sachons nous aussi les aider à nous aider, en les 
aimant, en leur apportant tous nos soins lorsqu'elles 
ont des difficultés devant leur croissance et leurs 
ennemis naturels... 

Ces plantes en les regardant je les sens respirer et 
comme le dit si bien Albert Samain : 

"Il est des soirs il me semble ou les fleurs 
ont une âme " 

C'est en effet cette vie énergétique que vous allez 
capter avec votre pendule, alors aidez vous du 
jardinomêtre, de ces tables de recherche et bonne 
chance dans la découverte de la JARDINOLOGIE ? 



SOIGNEZ, ENTRETENEZ, NOURISSEZ, AIMER 
VOS PLANTES 

Elles vous donneront le meilleur d'elle-même 



EQUILIBRE - SANTE - BONHEUR 
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1) Sur cette plante quelle est la partie 
perturbée dans sa fonction ?.». 

2) Est-ce la partie aérienne?... 

souterraine ?.. 

3) Quelle partie de la plante est comestible?... 

Doit-elle se consommer: crue ?... 

cuite à l'eau ?... 
Préparée en sauce ?... 

4) Quelle partie de la plante est interressante 

pour la santé ?... 

5) Quelle partie est toxique ?...et à EVITER 

Quelle partie de la plante doit être prélevé pour 

infusion 
décoction 
macération 
autre usage ?.. 
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Quels soins dois-je apporter à cette plante 

LUMIERE 

CHALEUR 

EAU 

TERRE 

ENGRAIS 
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nTÀONOSTTC MALADIE 


o 


DES PLANTES ? 
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Quels symptômes présente cette plante 



Quelle solution dols-je apporter ?. 
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Quel phénomène perturbe ce végétal ?. 




Est ce un problème: 

météorologique ?... 
cosmique ?... 
Tellurique ?... 
Humain ( pollution) 

( déprédation) 
Etc.. autres ?... 




l'énergie 
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Quel problème lié au sol, au tellurisme perturbe 
l'équilibre de cette culture, de ce végétal ?... 
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Quel type de problème perturbe, 

ce végétal?... 
cette culture ?... 
Quel insecte ?... 
Quel animal ?... 
Quelle maiadie ?... 
Quel produit ?... 
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Quelle est ta maladie ?... 
Quel est l'Insecte ?... 
Qui attaque ces légumes ?. 



CAROTTE ^ 



ASPERGES 
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U 


SOINS AUX LEGUMES 
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Quelle est la maladie ?... 
Quel est l'insecte ?... 
Qui attaque ces légumes ?... 



CORNICHONS, CONCOMBRES, COURGETTES 
MELONS, 
AUBERGINES- 
POTIRONS... 

RADIS - NAVETS 
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Quel est la maladie ?.., 
Quel est le parasite ?... 
Qui attaque ce légume ?... 

LAITUE, SALADES DIVERSES, CHOUX... 



POIS, HARICOTS. POMMES DETERRE 
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1 SOINS AUX LEGUMES 
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Quelle est la maladie ?... 
Quel est l'Insecte ?... 
Qui attaque?... 

POIREAU 
OIGNON - AIL 
PERSIL 
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Quelle est la maladie ?.:. 
Quel est l'Insecte ?... 
Qui attaque?... 



la TOMATE 
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Quelle est la maladie ?... 
Quel est l'Insecte ?... 
Provoque le déséquilibre de la plante ?. 



TULIPES 



DAHLIAS 



THUYAS 
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Quelle est la maladie ?... 
Quel est l'insecte ?... 
Provoque le déséquilibre de la plante 
CAPUCINES 
CHRYSANTHEMES 
GERANIUM 
BEGONIAS 
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Quelle est la maladie ?... 
Quel est l'insecte ?... 
Provoque le déséquilibre de la plante ?.., 
OEILLETS 
ROSIERS 
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Quelle est la maladie ?... 
Quel est l'insecte ?... 
Provoque le déséquilibre de la plante ?. 
GLAÏEULS 
HORTENSIAS 
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Quel arbre, quel porte greffe correspond au type 
de sol de mon verger 
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Quelle est la maladie ?■■• 

Quel est l'Insecte ?... 
Qui attaque cet arbre?.,. 



PECHER - ABRICOTIER 
CERISIER 
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Quelle est la maladie ?. 

Quel est l'Insecte ?... 
Qui attaque cet arbre?. 

PRUNIER ^ 
POIRIER Q> 
POMMIER C) 
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Quelle est la maladie ?, 
Quel est l'insecte ?... 
Qui attaque cet arbre?. 
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Quelle est la maladie ?. 

Quel est l'insecte ?... 
Qui attaque cet arbre?... 



FRAMBOISIER $g 
GROSEILLIER-CASSISS1ER 
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A quel stade dois-je traiter mes fruitiers ?. 
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/ '< u bre , le bon génie de la nature 
242 



PRODUITS DE SOINS 
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Quel produit de soins dois-je utiliser pour cette 

maladie ?... 
ce parasite ?... 



A quel moment ?... 

Le matin?... 
En journée ?... 
Le soir ?... 
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Quelles plantes toxiques sont présentes dans 
ce terrain ?... 

Il est absolument nécessaire de les idenfler 
grâce à un bon livre type: 

PLANTES TOXIQUES PAR GEORGES BECKER 
Chez GRUND 

plantes toxiques courantes 
au jardin, 
autour de la maison !.., 




PLANTES DE LA MAISON 
DANGEREUSE 




ATTENTION CES PLANTES SONT 
DANGEREUSES IL FAUT LE SAVOIR I... 

MEME SI SEULEMENT UNE PARTIE EST 
TOXIQUE 

Evitez de'' mâchouiller "toute partie de la plante 
ou de porter les doigts à la bouche après 
manipulation de ces plantes 
ATTENTION AUX ENFANTS L. 
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Quel que soit la partie toxique 
PRUDENCE AVEC TOUTES CES PLANTES... 

Abréviation pour information: 
P PLANTE ENTIERE 
R RACINE 
T TIGE 
FL FLEUR 
F FEUILLE 
B BAIE (fruits) 
G GRAINE 

Quoiqu'il en soit PRUDENCE est mère de SURETE, 
considérez toute la plante comme toxique.... 



i 
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LE CHOIX 

VEGETAL 




Ces tables de recherches aideront le radiesthésiste 
que vous êtes à créer cet espace de paix et de tranquilite 
qu'est votre jardin. 

Jardin loisir, jardin floral ou bien potager, jardin 
d'ornement ou bien verger, il deviendra sans nul doute 
jardin énergie et jardin plaisir. 

Pour le bonheur de tous et de chacun en particulier, 
vous mettrez en valeur chaque composante de cet espace 
de liberté et d'évasion. 

Vous répartirez judicieusement les divers végétaux 
en tenant compte de la biocénose, c'est-à-dire leur affinité, 
nombre, emplacement et leur rôle dans la cohabitation 
avec leurs hôtes naturels que sont les animaux, oiseaux, 
insectes, ainsi que leur support qu'est le minéral. . . 

Ces tables vous aideront à faire un choix éclairé et 
juste pour un meilleur équilibre énergétique du JARDIN 
et, à la MAISON, le bon choix dans la mise en place de la 
plante qui convient à l'endroit et a ses habitants. . . 

La JARDINOLOGIE 
LE RESSENTI 

ENERGETIQUE 
DU VEGETAL! 
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Quelle variété de légumes convient pour 

terrain?... 




I.S.B.N. N° 2-95 04617-1-9 
CREATION G. CASTANET 

42400 SAINT-CHAMOND 
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1 ASSOCIATION FAVORABLE 


O 


DE PLANTES qui aiment 




vivre côte à côte. 
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QUELLE PLANTE FAVORABLE PU1S-JE 
mettre à coté d'une autre espèce?... 




X1M 



ISBN. N° 2-95 04617-1- 9 
CREATION G. CASTANET 

42400 SAINT-CHAMOND 
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TIN 



ISBN N° 2-95 04617-1- 9 

creatÏon g. castanet 

42400 SAINT -CHAMOND 
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Quel est le taux énergétique de cette plante?. 
GRAINES... ARBRES ... 
En pourcentage radiesthésique? 

Avec la main 

Très froid = Mort où Très faible ENERGIE 
Frais = FAIBLE 
Chaud = MOYEN 
Très chaud = FORTE ENERGIE 
Picotement = TRES BONNE ENERGIE!.., 
VITALISANTE 
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VALEUR GERMATIVE 
DES GRAINES 
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EST CE QUE CETTE GRAINE EST PERIME ?... 

1) Quel est l'âge de cette graine ?... 

2) Quel est son pourcentage de germination ?... 

3) Est ce que je dois la semer maintenant ?... 

plus tard ?.... 
quel mois ?... 

4) Cette graine est-elle en état de dormance?... 

5) Dois-je la mettre en éveï! par trempage dans 

I 63 U 

Froide ?... 
Tiède ?... 
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MOYENNE DE TEMPS 
DE CULTURE 



-J 
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En combien de jours ma récolte sera prête 
sur ce type de terrain ?... 
avec ce type de climat ?... 



VOS NOTES 
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Quelles variétés conviennent dans ce sol ?-• 




267 




268 



Quelles variétés conviennent dans ce sol?... 
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Quelle plante grimpante convient 
pour ce terrain ?., 



Plantes couvre-sol 



Acaena 

Ajuga * 

Antennaria 

Arabis 

Asperuia* 

Aubriatia 

Cerastium 

Erica 

Hypericum 
Caîcinum* 



iberis 

Lamium* 

Pachysandra* 

Phlox nains 
Sagina 
Saxifraga* 
Thymus 

Serpyllum 
Sedum nains 
Vinca* 
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Quel végétal choisir pour planter sur ce sol 
SABLEUX et SEC 

S UPPORTANT LES SOLS SECS 



Acanea Leontopodium 

Alyssum Nepeta 

Anaphalis Oenothera 

Antennaria Pu«sati!la 

Amneria Salvia 

Cerastium Santonila 

Euphorbia Sedum 

Festuca Solidago 

Gaillardes Verbascum 

Gypsophila Yucca 
Helïanthenum 



Quel végétal est à choisir pour ce type de 
terrain ARGILEUX ?,.. 
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Quel végétal choisir pour planter 
sur un sol CALCAIRE 



POUR TERRAIN CALCAIRE 

Cedrus atlantica et variétés 
Cédais libani pendula 
Junîperus sabina tamarisciïolia 
Juniperus communis et variétés 
Taxus baccata et variétés 
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CHOIX VEGETAUX 
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Quel végétal sera le plus adéquat dans ce 
sol humide ?... 



SUPPORTANT LES SOLS HUMIDES 



Ajuga 

Astilbe 

Bergenia 

Brunnera 

Hosta 

Hemerocallis 
Iris kaempferi 
Iris sibirica 



Lysimachta 

Lylhrum 

Monarda 

Primula 

Saxifraga 

Tradescantia 

TrolliuG 

Fougères 



Quel conifère planter pour lutter contre la 
pollution des fumées et y résistant 



POUR REGION INDUSTRIELLES 

( espèces résistant à la fumée) 

Cedrus atlantica glauca 

Chamaecyparis* toutes variétés 

Juniperus: toutes variétés, surtout 

J;. chin. plitzeriana et J. sabina 

Picea: omorika et pungens 

Pinus: mugo mughus et nigra austriaca 

Toxodium distichum 

Taxus baccata et variétés vertes 

Thuyas: toutes variétés 
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CHOIX VEGETAUX 



Quel végétal sera le plus adéquat dans ce 
sol humide ?.;. 




278 



adéquat d< 
sol ? „ f „ 



1 - Abies cortcolor 

Abies nordmanniana 
Cryptomeria japonica 

2 • Charnaecyparis I. 'Erecta Viridis' 

Chamaecyparis I. 'Fletcheri' 
Chamaecyparis L 'Lane' 
Chamaecyparis L 'Stewartii' 

3 • Cedrus atlantica 

Cedrus atlantica 'Glauca' 
Larix 




7 - Cedrus atlantica 'Glauca Pendula* 

8 - Chamaecyparis pisifera 'Boulevard' 

Picea glauca 'Conica' 
Thuya plicata 'Atrovirens' 

9 - Taxus baccata 'Fastigiata' 

Taxus baccata 'Fastigiata Aurea' 

10 - Juniperus chinensis 'Old Gold' 
Juniperus chinensis 'Pfitzeriana' 
Juniperus chinensis 'Pfitzeriana Aurea' 



4 • Chamaecyparis I. 'Columnaris' 

Juniperus communis 'Hibernica' 
Juniperus scopulorum 'Skyrocket' 

5 - Abies pinsapo 

Araucaria araucaria 
Picea pungens Koster' 
Pseudotsuga 
Taxodium 



6 - Pinus nigra austriaca 




1 1 - Chamaecyparis laws. 'Minima Glauca' 

Chamaecyparis pisifera 'Filifera Aurea' 
Juniperus squamata 'Blue Star' 
Picea pungens 'Globosa' 
Pinus mugo 

Thuya orientalis 'Semperaurea' 

12 - Chamaecyparis obtusa 'Nana Gracilis' 
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QUE CHOISIR POUR CE TERRAIN ?... 



SUPPORTANT BEAUCOUP D'OMBRE : 



AJuga 
Asperula 
AiWbe 
Bergeniâ 
Brunnera 
Campanule 
— lactifloia 
DLcontra 
Fougères 



Helleboru» ■ 
Hosta 

Lam m m 
Pachyuandra 
Primula 
SaxUraga 
Viola odoraia 
VLncd 
Berberit 

FLEURS A COUPER ■ 



POUR MURETS FLEURIS 

nztus entendons ici les 
murs de soutènement, où les racines 
pourront trouver nourriture* el humidité 



AcHilUa 

Anémone 

Aquilagïa 

Armerla 

Aller 

Aililbe 

Brunneia 

Chry»anmemum 

Delphlnïuni 

DianlHui 

Dle-ntra 

Doronîcum 

Gaillarde* 

Gtium 

Gynerium 

Gyp*ophUâ 



Heliopiii 
Hetteborui 
Heuchera 
IrU 

Knlphoiia 

Llaui» 

Lupinu* 

Lychnl» 

Honazda 

Paeonia 

Pcrpçnrer 

Phiox 

PîatycDdon 

Rudbsckla 

Scabia*a 

Solldaqo 

Tioillui 

V*ronlca 

Viola 



POUR SITUATIONS MI-OMBRAGÉES 
(mai* peu *oui d'autre» arbre* \) 

Abltl : homoUpl* 
CùomaecypaxU lawioakma 
Chaiaa»typ<xri* ïair*, minlma çlauca 
Chccma*cyp#rU objhua nana çtadUi 
CbamaecyprU obhi*« pygmaw 
Junlp+roj thl&ttul* pûtieriaM 
ïmxlp*nu HotixotUalU *n variéïés 
Plcea ahl«i et variétés 
Plcea nalni en variété» 
Plc« oriental!» 

Thuya pllcata et variété» verte» 
Thuyop*!» dolabrctta Yorie^ala 

POUR SITUATIONS OMBRAGÉES 
Toxuj : toute? variété* verte» 



Alfâsum 
Aubrietia 
Asler ; 

— alpelluE 
Berqonia 
Campanula : 

— naines 

Sur Ja crête des m 
variétés suivantes, 
Acaena 
Ajuga 
Alyâaum 
/UabL» 
A*perula 
Aubrletia 
Cerasrîum 
Dianlhuj 
Gypsophila t 
-— Hepen* 

— Roaenschleler 
Keîiantûemum 

POTO DALLAGES 
Acaena 
Anteicmaria . 
Armerki 
Aubrietia 
Canaptmulu ; 

— barbeyl 

— Birch Hybr. 
Cerastium 
Featuca 

POUR BORDURES 
Arabla 
Armoria 
A&lei ï 

— nain» 
Aubrietla 
Campanula s 

— naines 
Cera*Eum 
CoreopslB 
Dtanthu» 
Heuchera 
Hosta 
ïberis 



Hypericum 
Iberifl 

Lavandula 
Leontopodium 
Primula : 

— auricula 
Saxifrage 

mets, on planta les 

retombant joliment : 

ïberb 

Nepela 

Oenothera ; 

<■ — mi»HOUrïemia 

Phlor : 

— Bubuiata 
Saponaria 
Silène 
Thymus : 

= sorpyUum 
Veronka 1 

— Rôycd BIu* 

FLEURIS : 
Iberii 
Nopeïa. 
ÛPhlox î " 

iiibulata 
_ Sa glna 
■Snedum nain* 
Thymus ; 

— serprUum 

FLEURIES : 
Irifl : 

— gefniânica 

— purnUci 
Lavartdula 
Mimulua 
Nepola 
Phlox noinn 
Santollna 
Saturojâ 
SaxiJraça 
Sffdurn 
Thymus 
Viola i D> ttlWil 
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APPLICATIONS PRATIQUES DE 
LA PYRAMIDE EN 
JARDINOLOGI E 



ASTUCES 



ET TOURS 
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LES POSSIBILITES DE LA PYRAMIDE 



La forme pyramidale, tronquée ou pas. aux 
proportions miniaturisées sur celles de KEOPS élevée 
à Guizèh offre à l'expérimentateur sensitif, un terrain 

riche de nombreux' ^h^^JSSZ 
informations concernant les ENERGIES, le monde 
des "nfluences subtiles dues aux formes et le champ 
d'émissions du spectre des couleurs. . etc. . . 

Par son sommet, ses arêtes, ses faces, ses coins, 
sa base sa forme, et sa structure même la 
PYRAMIDE accumule et émet très certainement un 
champ d'influence énergétique, que l'être humain 

La RADIESTHESIE permet d'accéder au 
décryptage de ces informations de nature encore 

^^Kjt^éJ^Uv leTLTences'humafnes. ^ 

Un certain nombre de chercheurs, ouverts aux 
nn^ibilités de la radiesthésie, ont mis en évidence de 
façon ensitive les FORCES ET ENERGIES qui se 
fSnTs'accumulent et se dégagent du sommet de la 
pyramide vers l'intérieur de celle-c, et hors de ses 
structures... 

ORIENTATION DE LA PYRAMIDE 



Pour un maximum d'efficacité il est nécessaire 
d'orienter la pyramide une face vers le nord comme 
fnïiqùé sur le dessin. . Il est important de placer le 
porte objet au niveau de la chambre du roi, c est-a 
dire à un tiers de la hauteur de la pyramide. . . 
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Point noir central 
Point Focal 
■Btexj4M,g, M / 



NORD 




LES DIVERSES FORCES 

NORp^S^^P^'^est orientée au 
sont émises sur le nnnrVnn^ f' 65 dlver ses énergies 
pyramide. Porteur inteneur et extérieur de la 

Ces forces sont projetées n ôr-1à 

v ujciccs par le sommet, 

par les coins, 
parles arêtes 

si la structure pyramidale est sus^endue^ eU ' e - même 

danS la «*™e de : 
énergie Magnétique vitale phvsiaue 
e rayonnement cosmique et telhS 
e champ du spectre 
les émissions couleurs 

ewU ,V Tlsf U 'S tv?S qUi ré * iss ^ 'a vie 
Présentes.', Wai mvislb] es mais non moins 
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personneSemem... a venfier ' ^haoïii) 

peuvent' ^éf^eT^e^" 5 ffl^C 

émissions infra-rouges sont créés • L £ w?. . . ' 
onentation donne dis fiA^/^S* 04,(8 



285 



APPLICATIONS PRATIQUES 
EN JARDINOLOGIE 

L'énergie de la pyramide peut être appliquée à 
de nombreux usages en Jardinologie, à expérimenter, 
notamment sur les plantes d'intérieur 

les végétaux d'extérieur isolées 

les haies 

les plantations 

les semis 

les graines 

les engrais, terreaux, compost... 

les produits de soins 

l'eau d'arrosage 

les fleurs coupées. 
Elle peut aussi entrer dans le cadre , de 
l'environnement immédiat pour énergétiser le lieu, 
dans des conditions bien particulières, momentanées 
et en connaissance de cause- . . 

Il ne faut pas négliger le rapport global : lieu, 
espace, temps. 



LA PYRAMIDE EN JARDINOLOGIE 

L'énergie de la pyramide peut être- utilisé à de 
nombreux usages : 

Les fleurs coupées mises sous pyramide, se 
déshydratent facilement, gardant leur forme, charme 
et couleur. . . parfois leur parfum reste fixé un certain 
temps. 

Les plantes prospèrent dans de meilleures 
conditions, leur énergie, leur vitalité se 
développent. . 

Elles se défendent mieux contre les insectes et 
maladies. . . 

Les insectes semblent s'éloigner des plantes sous 
pyramide. , . 

Attention cependant à bien doser l'exposition 
des végétaux et plantations car, des risques de 
brûlures peuvent apparaître. . . ainsi qu'une régression 
de végétation. . , tester les temps au pendule. , . 
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Il est souhaitable d'avancer par petites étapes de 
quart d'heure en quart d'heure, en fonction de la 
grosseur de la plante, En cas de surexposition, dans 
certains cas, la plante va faner, voire brunir en 
deuxième stade sur le bout des feuilles, et ceci de 
1 heure à 24 heures après l'exposition. 

Il est bon de placer la pyramide assez loin de la 
plante, 20 cm environ. 

Une pyramide de 15 cm classique sera 
intéressante, car, sur une plante d'une hauteur 
n'excédant pas 1 m, elle ne générera que peu de 
surexposition, même si on la laisse un peu plus 
longtemps. 



Il faut placer la pyramide de façon que le faux 
fuyant des arêtes inonde totalement la plante. 
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L'EAU 



L'eau, placée sous influence du , champ 
énergétique d'une pyramide, sera utilisée pour 
l'a?rosag q e quotidien Ses plantes qui se retrouveront 
ainsi vitalisées. 

Une nuit suffit généralement, tout d'abord pour 
une bonne élimination du chlore éventuel et pour une 
charge dynamisée suffisante. . . 

Toutes cultures, plantations, semis profiteront 
avec avantage de cèt apport... D'autant plus que 
cette eau reposée, sans chlore, énergétique, aura de 
nlus acquis une température ambiante nécessaire a la 
bonA * tenue du végétal, qui n'aime guère les chute 
rïmontéls brutales de thermomètre et notamment 
lorsqu'il s'agit de son breuvage quotidien. . . 

A température ambiante, l'absorption est 
nettement meilleure et la plante vous 'en remerciera 
par un meilleure végétation, Que ce soit en arrosage 
ou brumisation, irrigation rationnelle agissez ainsi. 

L'eau : un verre d'eau placé sous pyramide parait 
plus doux, de meilleure saveur... 

Laissée une nuit sous son influence, bue le 
lendemain matin, l'eau sera vitahsee • • 

Cette eau énergétique sera la bienvenue pour 
arroser les plantes. Mise dans les vases de fleurs 
coupées, elle en augmenterait: la fraîcheur et la 
longévité. 

Des essais sur des plantations, des graines, en 
fonction de la durée d'exposition : . Pe^ettixm tune 
rapidité de croissance, de rendement et de qualité de 
germination et de récolte supérieur a la normale. 

Il est à souligner que les cellules vivantes ne se 
déshydratent pas sous la pyramide. . . 
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AUTRES EXPERIENCES 



Sous toutes réserves, à tester soi-même 
Les surgelés : 

Ils retrouvent un meilleur goût, mis à décongeler 
sous la pyramide. 

Fruits et légumes : 

La conservation et la maturation sont beaucoup 
plus intenses. . . 

Sucreries : 

Atténuation des saveurs chimiques et 
augmentation des saveurs naturelles. . . 

Vins et spiritueux : 

Vieillissement plus rapide de ces liquides et 
raffinement... 

Lait : 

Le lait placé sous influence pyramidale ne se 
dégrade pas, mais devient fromage. . , 

Café, thé : 

Laisser les grains sous pyramide, la boisson est 
meilleure. . . 

Eau : 

Modification du goût, gain de saveur et 
d'énergie. 
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1 A RECHERCHE DES 
PERTURBATIONS DU PH N PK 
AU JARDINOMETRE COLOR 



ne même conception que ><< 

oligo-éléments. â n P°r r H° nS h r ase h azo h t e e r 

déterm.ner quelle perturbât,™, r^lad.e ou msecte 
„„i, à la sangla jtante^ ^ que „ e e5t la partie 

de ta P .ant«qéi\|t atteinte., ; „ 

possible à 3 / savoir la mesure phase anaux, le 
meilleur emplacement a ollnr poui 
plante, la meilleure exposition. 

Il s'aeit pour cela d'utiliser ce bien pratique 
inst^enf fe'jardinornctre color et le pendule 
pour obtenir la meilleure information. 

Le Jardinomètre color, un outil 
indispensable pour une ."fleure ^cacite 
radiesthésique sans oublis fâcheux, 
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GILBERT CASTANET, Radiesthésiste-Sourcier, 
Jardinologue, vous guide au rythme du "Pendule" ou de la 
"Baguette" de noisetier, dans les arcanes de ses secrets et 
de ses connaissances. 

A la lumière de la RADIESTHESIE, entre 
TRADITION et MODERNISME, Fauteur vous propose 
de découvrir un SAVOIR-FAIRE ancestral venu du fond 
des âges, un art et une science merveilleuse, source 
inépuisable de découvertes, de santé, de joies et 
de bonheur "LA JARDÏNOLOGIE". 

Adapter L'OMNISCIENCE RADIESTHES1QUE, 
suprématie du 6 eme sens, don naturel, chance et 
PRIVILEGE SANS MONOPOLE de L'ETRE HUMAIN, 
mettre ces possibilités, cette sensibilité au service de votre 
^ESPACE JARDIN, tel est le but de ce modeste ouvrage et 
Me souhait de l'auteur. . . 




